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Ce jeu auquel ont joué toutes les petites filles, “jouer à la maman”, les jumelles Dionne s’y livrent aussi,Mais elles y sont allées avec plus d’entrain, l’autre Jour, quand elles ont pu mettre ia main sur leurpetite voinine, Jeannine Savage, qui n’a que deux ans, “Tu sors du lit”, lui dirent-elles, et après cetteexplication, elles se mirent en frais de fui laver la figure et les maine, Vous les avez reconnues, desauche à droite, Yvonne, Cécile, Annette, Marie et Emile,
«Tous droits réservés, King Features Syndicate, Inc.)
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Le maire Raynault et la
-«Semaine d

LA PAIRIE, LUNDI 20 NOVEMBRE- 1944

u 10 sous»
 

Le maire de Montréal, M. Adhémar Raynault, adresse
à toute la population la lettre que nous reproduisons ci-

Il fait un appel à tous en faveur de la campagne du 10
sous pour les enfants abandonnés.

CABINET DU MAIRE
Montréal, le 15 novembre 1944

Mes chers concitoyens,
Du 19 au 27 novembre, la Société

d'Adoption et de Protection de l'En-
fance poursuivra une campagne
appelée: la “Semaine du Dix Sous”.

Déjà, pour une première fols,
lan dernier, cette œuvre faisait
appel à votre charité en faveur |
des enfants sans parents et votre

réponse à été bien généreuse. Je
vous en remercie.
Les besoins croissent de jour en

jour: il faut pourvoir à vêtir bon
nombre de pupilles, leur assurer
une éducation qui leur permette de
lutter avantageusement contre les
difficultés de le vie. Ce n'est pas
là une mince affaire si l'on songe
quelle est la tâche d'élever nos pe-
tites families, et qu’il s'agit de plu-
sieurs milliers d'enfants sans res-
sources pécunières.
Cent mille doilars, voilà la som-

me à recueillir au bénéfice de cet-
te œuvre d'adoption et de protec-
tion. Le montant, pour paraître
considérable, équivaut à la modeste
somme de quelques sous par per-
sonne, pas même Je prix d'une Ji-
queur douce. Est-ce là trop atten-
dre d'une population qui s'est ac-
quis une réputation de générosité
méritée? Je ne le crois pas et je
suis assuré que tous se feront un
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devoir de verser leur obole avec le
sourire. Je vous encourage à Visi-
ter l'institution que dirige un apô-

tre habile, monsieur l'abbé Léandre
Lacombe, et ses collaborateurs, et,
vous aurez l’occasion de vous ren-
dre compte du grand bien que vous
faites en donnant de ce côté.
Penser à lancer dans la vie des

enfants, qui ont perdu leurs gui-
den naturels, est une des œuvres
qui doit mériter tout particulière-
ment notre bienveillance. En pen-
sant à ces infortunés aujourd'hul,
nous pensons en méme temps à la
société, qui ne devra pas porter
des charges plus lourdes, qui re-
tomberont sur ses épaules pour
n'avoir pas su les porter à temps.
Nous ne pouvons pas refuser à

ces petits délaissés l’offrande de
chacun notre dix sous et, si nous

le pouvons, de plusieurs dix sous
additionnels pour que sur les lè
vres de ces enfants le sourire soit
l'égal de celui de nos petits tant
aimés. Aidons ces bambins dépour-
vus qui nous tendent les bras, et,
comme la société en bénéficiera,
nous nous aiderons nous-mêmes.
Mes chers concitoyens, au nom

de ces jeunes êtres, je vous re
mercie d'avance de votre Charité.

LE MAIRE DE MONTREL,

(signé) A RAYNAULT.

 

À L'UNIVERSITE

L'’'AGDUM v
pour fins de

 

erse $1,650

recherches

L'Association des Diplômés de l’université de Mont-

réal a versé, à même le fonds des Anciens, au cours de
l’année 1943-44, la somme de $1,650 pourfin de recher-
ches. La somme a été répartie commesuit:

1.—$200.00 pour aider à la publi-# 38250.00 accordés à Mrs Grif-
eation d'un travail de M. Ernest

Rouleau.
Le travail de M. Ernczi Rouleau:

éonsiste en une bibliographie d'im-

portance considérable dans le do-
maine de la botanique. Il s'agit

d'une étude qui intéresse non seu-
lement les botanistes canadiens,

mais les savants américains dont
un non nombre ont déjà réservé
Un exemplaire de l'ouvrage avait
même qu’il ne soit paru.

 

 

Concert de cette amicale
js ee—B |

 

L'Association Amicale Christophe-
tomb, présenter, demain soir, à

l'Académie Christophe-Colomb, UM
grand concert organisé par les An-
clens de l'Académie. On y enten-
dra entre autres artistes : M, Ar-
thar Laplerre etle choeur du Con-
servatoire National de usique:
Mile Pauline Phaneuf, M. Romain

Crépeau, baryton; Mle Tucienne

Phancuf, contraito; M. Pierre Vi-

dor, ténor, ete.
Fn haut, (à gauche) photo de M.

René Despatie, président de l’As-

sociation Amicale; (à droite) M.

  

fith, de l'Institut de Diététique,

pour permettre l'exécution d'une
étude comparée de queiques esis
ces de farines commerciales au
point de vue de la panification.
Le nom de l'Université est donc

désormais mis en évidence aupres
des spécialistes les plus en vue en
matière de diététique et de nutri-
tion.
3-—Six bourses d'été de $200.00

chacune, accordées aux chercheurs
suivants:
à) M. Henri A. Doré, llcencié âs-

sciences, pour des recherches aur
les fermentations fromagires ap-
nliquées aux protéines végétales de

- la féve gourgane, sous la direction
des professeurs Victorien Fredette
et Jules Labarre.
b) M. Luc Pauzé, licencié ès-

sciences, pour des recherches inti-
tulées “Pyrolyse expérimentale d'une
huile résineuse tirée des sous-pro-

; duits de la cuisson des pâtes à pa-
pier”, sous la direction de M. le

professeur Lucien Piché.
€) M. Jacques deRepentigny, li-

cencié ès-aciences, pour des recher-
ches sur la “Préparation des déri-

, vés organo-magnésiens”, sous la di-
rection du professeur Roger Barré.
d) M. Louis Trochu, licencié ès-

sciences, pour des recherches sur
la “Prénaration de l’alpha-chlora-
jose”, sous Ia direction du profes
seur Roger Barré. :

e) M. Albort Nantel. licencié ès
sciences, pour des recherches por-
tant sur l'étude des méthodes phy-
slco-chimiques appliquées à la bio-
chim'e, sous la direction de M. le
professeur Marcel Rinfret.

f) M. André Rochon, licencié ès-
sciences, pour des recherches inti-
tulées “Etudes du système ternai-
re: eau, carbonate, glycerine”, sous

la direction de M. le professeur
Léon Lortie. Philippe Loiselle, un des prind-

paux organisateurs de ce concert.
AUTRES nornsrs

Liintervention du Com té des Re-

 

 

cherches a permis at l'obtention
des bourses suivantes:
Bourse C.LLs $750.00—Cette bour-

se d'un caractére anpuel a été at-
tribuée cette année à M. Benoit La-
douceur, licencié #s-sciences, pour
la poursuite d'un travail Intitulé:
“L'act'on des dérivés organo-ma-
Enésions sur les orthoasters dans
le but d'obtenir une méthode géné-
rale de préparation des cétones de
la série aryclique”. Cette recherche
est seus la direction du professeur
Roger Barré,
Bourse Hougier Prires: $500.00—

Cette bourse a été accordée à M.
l'aui f'aré, bacheller en pharmacie
qui travaille sur l'étude de quelques
principes nutritifs du sérum san-
guin, Directeurs de la recherche: M.
A. J. Laurence et M. Ju:es Labarre.

Hourse Casgrain & Charb
$6010.00, ler versement d'un don «
$3.000.V0. L'e Versement a été attri-
bué au laburatotre de physivlogie et
sera appliqué à l'apparsitiage opé-
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Le Ds Eugène ROBILLARD

cial pour une étude sur “l'excita-
tion sélectve des muscles et des
nerfs”, Directeur de la recherche:
Dr Eugbne Robillard,
Bourse Heffmann-LaRecker $400.

offerts au labora‘o re dirigé par :e
Dr Wilbrod Benin seront app.iqués

4 1a poursuite des recherches d'or-
dre histo-phys ologique sur les ca-
rences v.taminiques. Ce montant
servira À l'acquisition de matières
premières où d'apparelllaxe spécial
au travall, $200 00 nfferts au labo-
ratoire de chimie biologique et de
pharmacodynamie de !'a Faculté de
Pharmarie pour développer deg re-
cherches d'ordre biochimique déjà
entreprises sur l'aride ascorbique.
Ce montant sera dépensé sur ré-
quisition de MM. A. J Laurence et
Jules Labarre pour l'achat de quel-
ques apparellg de précision et pour
l'obtention de documents bibliogra-
ph'ques ayant rapport À cette re-
cherche.
Mourse Mysto: $100.00 mttribués

au laborato'ro d'entomoloxie et de
l'Institut blo'ogique pour des re-
cherches diripées par M. E. R. Belle-
mare.
Bourse NesRorgera-NRiamol: §1.000.

dont $800 00 sont attr buéa A Mle
Monique Glrouard pour des recher-
ches mur l'assimilation du ealc'um
en fonction de !a vitamine D et des
neides aminés. $200 0 pour frain
dannarelilace nécesenire À cette re-
cherche. Irevtenr de riDe FarAne Tobirae la recherche,

BRUXELLES, 20. (PC) — Les
soldats canadiens qui abandonnè-
rent leurs études pour s'enrôler, et
qui s’ennulent de l'Université, pour-
ront bientôt jouir de la vie acadé-

   mique ici même à Bruxelles.
Sous peu, des congés de 7 jours

Départde missionnairescanadiens pour le Brésil

 

Mort ce m
Zéphirin

Deux dorninicains sont partis vendredi soir de la gare Windsor pour aler fonder une mission canadienne

au Brésil. Ils seront suivis, sous peu, de deux autres religieux du même ordre, dont le R. P. P. Gus-
drault, provincial, qui iront les rejoindre pour l'accomplissement de leur mission. On remarque dans le

groupe ci-dessus, outre les RR. PP. Marcel-Marie Desmarais et Picher, les deux religieux qui pa.-

taient, Mmes Charles Desmarais et Gustave Picher, mèses des missionnaires, M. Charles Desmara.<
père du R. P. Marcel-Marie Desmarais, etc. (Photo la Patrie”).

atin de M.
Hébert
 

M.Zéphirin Hébert, président de Laporte, Hudor &
Hébert, Ltée, président de l'Association des épiciers en
gros canadiens et gouverneur
pital Notre-Dame et de l'hôpital Homéopathique, vient de
mourir en sa demeure, 1321
Hébert, qui était malade depuis environ trois ans, était âgé
de 79 ans.

Né à Montréal le 6 février 1866,
fils de feu Charles-P. Hébert et de

Rose Busseau, il fit ses études à

l'Académie commerciale catholique
et au collège Sainte-Marie. I! entra
à la firme de Hudon, Hébert et Cie
comme commis en 1883 et fut admis
comme associé à la firme dix ans
plus tard. II devint, en 1906, direc :
teur de la firme et fut nomm~
assistant-gérant. Deux ans plus:

tard il devenait vice-président et Ii
devint président en 1911, la présen-
te firme étant incorporée lorsqu'il

y eut une fusion en 1933. '

PRECEDENT !

Membre du Board of Trade de-
puis trenie aus, ii fut nommé mem
bre du conseil en 1914 et devint sc
cond vice-président du Board o'
Trade l'année suivante. En 1916, i.
fut nommé premier vice-présiden:

et l'année suivante il fut élu prési
dent, étant le premier Canadien
fran.als ainsi honoré. Durant I.
même période, 1914-1916, il fut élu
membre du Bureau du transport ¢*
plus tard président du comité de c«

Bureau,
M. Hébert était aussi gouverneur

de l'université Laval et un ancien
directeur de la Banque d'Epargne
de la Cité et du District, syndic de
Guardian Insurance Company, de
Londres, et vice-président de
Guardian Insurance Company of
Canada. En 1882, M. Hébert fit par-
tie du 65e régiment des Fusiliers
Mont-Royal et fit du service actif
durant la rébelllon du nord-ouest,
étant promu plus tard sergent, puis
capitaine; se retira avec le grade
de major, après 18 ans de service.

Champion de l'unité canadienne,
il se fit l’'apôtre de la bonne enten-
te entre Canadiens de langue an-
glaise et de langue française.

Il était membre du Mount Royal
Club, des clubs Canadien, Montreal
Jockey, St. James et Royal Mont-
real Golf Club.
Outre son épouse, née Blanche

 

suivront ceux de 48 heures, et alors
les autorités verront à ce que les
hommes et les femmes enrôlés
puissent avoir des cours régulière-
ment à l'Université de Bruxelles.
Assisté du sergent Bruno Ruben-

stein, le lieutenant Fred Price, de
Montréal, à titre d'officier eana-
dlen de l'instruction, s'occupe d'or-  ganiser ces Cours et des spectacles,

de l'hôpital Général, de l'Hô-

, Ouest, rue Sherbrooke. M.

   
M. ZEPHIRIN HEBERT

Robidoux, fille de feu le juge J.-E.
Robidoux, il laisse deux fils, le

leutenant-colonel C.-P, Hébert, ré-
cemment atationné à Bruxelles, et
Jacques, maintenant attaché à
l'ambassade canadienne à Paris;
deux filles, Mme Marielle Kraft, de
Parls, et Mlle Gertrude Cole, de
Montréal,
Avis des funérailles plus tard.

-

Nouveau navire

   

 

   
  

      

  

 

  

 

 

Un autre cargo de 10,000 tonnes
a été lancé, samedi, aux chantiers
de United Shipyards Ltd, au cours
d'une cérémonie que présida le rée

vérend George Robins, recteur nine

glican de Danville, Qué. Mme Wil-

liam Muir, épouse du surintendant

du service de nuit, aux chantier

de la compagnie, fut la marraine
du “Fort Rosalie”, sur la coque ‘fu.
quel elle brisa !a traditionnelle boue
tellle de champagne. Plusieurs in
vités de marque étaient présents.
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LA PATRIE, LUNDI 20 NOVEMBRE 1944

 LES FRANÇAIS SUR LE RHIN

Le gouvernement français annonce que les forces
du général Tassigny ont atteint ce cours d’eau
 

Avances alliées dans tous les secteurs .

 

Grand quartier-général allié, PARIS, 20. (B.U.P.) — Les six armées alliées,sont passées à l’offensive sur le front ouest, progressent, aujourd’hui, dans tous lesteurs et tout indique que la bataille du Rhin semble commencée, Radio-Paris, en effet, aannoncé, ce matin, que le gouvernement français avait révélé que la 1ère armée fran-çaise du général Lattre Tassigny avait atteint cet important cours d'eau au sud-est deMulhouse, à l'extrémité sud du vaste front de 400 milles,

<Le gouvernement Godbout
a imposé trop de taxes»

(M. DUPLESSIS)
L’honorable Maurice Duplessis, de passage, ce matin,a fait d'importantes déclarations en marge du rapportCourtois.

L'administration Godhout, dit-in,¥
& imposé en taxes nouvelles, du-
rant son stage au pouvoir, $236,-
000.000 de plus que ne l'aurait fait ;
bormalement un gouvernement de ieMontmorenmothe.47ans a.l'Union Nationale. th Yavait du-

|

ime sur le trottoir, à l'intersectionfant cette pér Ode “écoulée aucun de la Petite rue St-Antoine et de lachômage et malgré le somme énor- rue St-Jacques. D'après la Sûreté, leme additionnelle perçue, non seu- corps portait "certaines traces defement le gouvernement Godbout coups indiquant que Lamothe au-n'a pas diminué le dette provin- rait pu être victime d'agresseurs en-(Suite à la page 22) core inconnus”,

 

 

Mort mystérieuse

 

“Je demande qu’on fasse wa
essai loyal du volontariat”

*

 

OTTAWA,20. (D.N.C.) — Dans le butde faire tairele-œitique qui lui a prêté un changement d'attitude radicalsur les moyens à prendre pour obtenir les renforts que l’ondit si urgents pour nos forces combattantes outre-mer, leBénéral A.-G.-L. McNaughton, ministre de la défense na-tionale, a transmis ce matin, aux représents des journaux ladéclaration suivante:
“Je reviens au communiqué ae? cummandants de tous les dispresse que j'ai émis le 16 novem-

|

tricts militaires, .bre sur les résultats de la confé- ae roléveaussi une reponse querence que j'avais eue le mardi, 14 tut Er parutaii Lanovembre ,avec le commandant de vellle au soir, et dans laquelle,la région militaire du Pacifique et (Suite à In page 22)

 

Troin familles ont été Inlnaées sans abri à lu suite d°Pont-Vlau, L'incendle, d'origine inconnue, eut lleu v. 8alnt-Christophe, Ces derniers utilisant des boyaux plus ou moins richement alimentés dans un village sans uquedue, ont sauvé les
Voisins des trois logements en flammes mais le feu à laissé sans abri les familles: L, CHEVRIKR (1 enfant); ARMAND LEFKBVRE
{3 enfants), et RAYMOND DROLET, Ten login de MM, Chevrier eteuré Albert Ch
autres,

Trois familles chassées par les flammes

-

% Jusqu'ici, aucune autre source
alliée n’a confirmé la nouvelle pre
venant de Paris Aux dernières
nouvelles officielles, les colonnes
françaises, qui ont dépassé la
ville de Belfort, dans le sud de la
France, avaient atteint la ville ak
sacienne de Dannemarie, 11 milles
à l'est de Belfort, et franchissaient,
en rase campagne, les 18 milles les
séparant du Rhin. L'ennemi, pa-
rait-il. à massé de puissantes ar-
mées sur la rive est de ce cours.

Des unités de chars d'assaut
allées ne sont lancées dans la
plaine après que le Kros des
forces françaines, à l'arrière,
eut franchi les 16 milles de ln
region fortifiée de la trouée de
Belfort et eut afteint la ville
de Belfort même. La brillante
offensive francaise a enfoncé
les défenses nazies Jusqu'à
Gerardmer, 37 mides au nord
de Belfort, à l'entrée d'un des
cols Importants des Vosges,
La Te armée américaine du lieu-tenant-général Patch a enfoncé, de

son côté. la ligne nazie à l'extrémi-
(Suite à la page 9)

 
Déclaration de
M. R.-N. Watt
M. R.-N. Wait: président de la

Compagnie des tramways, a fait ln
déclaration suivante anionrdhi:
“Dans de récents rapports de

journaux sur ce qui seat vassé lors
d'une réunion des employés de
tramways, tenue samedi soit, le 18
novembre, on dit que M. A-R.
Mosher, président du Congrès Canu-
dien du Travail, a accusé les offi-
ciels de le Compagnie de retarder
les pourparlers afin de créer de la

Drotet appartenaient à Mme Nauit.a déclaré qu’il était mal de profiter de malheur d'autrui pour s'appropries des effets qui appartiennent aux

qui
sec-

| Le Canada s’acquitte

des efforts den pompiers volontaires de Fleuriste
tes KT,

STE-CATHERINE Soonies CMLLDans son prône, hier matin, fe livraison partout Grete. Le Jeument de noire netre-choude

|
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De toutes tes parties des Etats-Unis arrivent des cadeaux pour“ NUBBINS ” HOFFNAN, de Cheyenne, Wyoming, Le pauvre petitsouffre d'une maludie qui provoquera ss mort avant Noël. Sesparents avaient décidé de fêter Noël sane tarder, Ci-dessus le père deenfant, MARSHALL HOFFMAN, entouré de cadeaux reçus pendantque la petite BEVERLY GEMAR, 9 ans, apporte un Joli petit chien,
«

4 x 3

Le Noél truqué
du petit Hoffman

CHEYENNE, Wyo., 20. (P.A.) — Le petit ForestHoffman pense encore, aujourd’hui, à la joyeuse fête deNoël qu’il a vécu hier. Ce garçon de trois ans, en effet,mourra probablement avant le 25 décembre, d’une mala.die de foie, et c’est pourquoi on a hâté pourlui, le jour de’Noël. 
* En se réveiliant. hier. ses pre-
|miers mote furent : “C’est aujour-
d'hui Noël”. et ii se mit à déballer
plus de 250 colis que des Ames
charitables lui ont fait parvenir,
de tous les. coins deg Etats-Unis
Il y avait susst Jes cadeaux de ses
parents.

Le président
Union Pacific.

du chemin de fer
pour qui travaille

  
  

  

 

  
  
  
  
  

  
   
   
   

 

TORONTO, 19, (P.C.) — Le Ca-
nada est plus près d'avoir rempli
nes obligations envers l’'ASRNU,
qu'aucune autre den 44 nations
qui en font partie, à dit M. Karl-
C. Fraser. au deuxième congrès
du Conwell national de l'amitié
ranado-soviétique. M. Fraser est
directeur du comité canadien de
l'entraide,
a-8———
confusion et de la mésentente entre
les employés et la Fraternité cana-

(Suite à la page 22)

    M. Marshal! Hoffman. le père de
Forest, lul a envoyé une autanios
hile-jouet. Ses parents lui ont don-
né un “jeep”, un petit navire deguerre et un train en bois, traîné
par une locomotive chargée debonbons. On a même étalé un véri-

(Suite à la page 2)
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Je demande...
(Suite de In page 3)

après avoir répété une rumeur à

l'effet que j'avais modifié mes

vues quant à la méthode qui de

vrait être suivie pour fournir des

renforts à nps forces outre-mer, il

me demanda s!, en fait c'était le

cas.
FAUX

“Je répondis que ce n’était pas

le cas, que j'avais exposé mes vues

dans de récents discours publics À

Arnprior et devant la Légion Ca-

nadienne à Ottawa et que les ren-

seignements qui m'avaient été

fournis à la conférence qui venait

de se terminer avaient coniirmé

davantage ma conviction plus que

jamais, que la enntinuation d'une

politique de volontariat fournirait

les renforts.”

“Ces déclarations ont été citées

et recitées quelques fois en entier,

quelques fois en partie, et elles ont

été diversement interprétées par di-

verses personnes. Il en est résulté

une grande confusion.

LA SITUATION

“Je protite donc de l'occasion

pour clarifier la situation.
“A la conférence dont il est ques-

tion, le commandant de la région

militaire du Pacifique et les com-

mandants de districts furent invites

à présenter un rapport de la situa-

tion et à émettre leurs points de

 

Le Major-général L.-R. LaFléche,
ministre des services nationsux de
guerre, a remis aux journaux le

communiqué suivant:

“J'ai passé trois jours à Montréal
dans le but de perfectionner l'or-
ganisation pour trouver, dans un
avenir assez rapproché, un nombre
de recrues suffisant pour remplir
les cadres des régiments canadiens-

français outre-mer. Il faurra, éven-
tuellement. créer Aussi une réser-
ve de volontaires plus tard de fa-

gon que chaque unité ne manque
jamais de renforts.

“J'ai eu le grand avantage de
conférer dans la métropole avec
l'adjudant-général, le major-général

A. E. Walford, le commandant du

district militaire no 4, le major-

genéral E. J. Renaud, CBE, le

commandant du ristrict militaire

no 5, le brigadier Edmond Blais,
C.B.E.. M.C., ainsi que leurs offi-

clers d'état-major, J'al aussi ren-

contré les officiers commandants
des différents bataillons et des

camps d'entrainement de la provin-
ce de Québec et des provinces ma-

ritimes. Incidemment, je ne saurais

nasez louer le bon vouloir, et l’es-

prit de coopération que j'ai trouvés
chez tous ces messieurs.

NOS FRERES ET NOS FILS

“De toutes ces conversations, et

c'est avec grand plaisir que je le

déclare, il ressort qu'il est possible

d'envoyer outre-mer bon nombre

de volontaires entrainés pour main-

tenir les cadrea de nos unités ac-

tuellement à l'action. J'ai, d'ail-

leurs, la conviction profonde que

les hommes de ma race tiendront à

honneur de soutenir nos frères et

nos fiis qui sont là-bas sur la ligne

de feu.
“Il importe d'agir promptement.

Fi n'est personne parmi nous qui ne

sache que nous avons à défendre

 
 

Legén.L.-R. LaFièche confiant

LA PATRIE, LUNDI 20 NOVEMBRE 1944

vue quant aux mesures susceptibles
d'être prises et aux résultats qui
s'ensuivraient”.
“De leurs déciarations faites en

toute franchise et es sur leur
connaissance approfondie du pro-
blème, j'ai pu confirmer l'existence
d'un certain nombre de facteurs qui
avaient contribué à détourner ou à
empêcher les recrues mobilisées en
vertu de la loi de s'engager volon-
tairement pour service outre-mer.
J'ai informé les officiers réunis à
ln conférence des meaures déjà pri-
ses pour corrifer ces divers fac-
teurs.

PROMESSE FORMELLE

“On m'a donné l'assurance que
les officiers en question, dès leur
retour à leurs postes, feraient tout
en leur pouvoir pour fournir je
nombre d'hommes requis, par le
passage volontaire de mobilisés au
service actif, soit par les enrôle-
ments volontaires, ou en libérant
des effectifs de la défense territo-
riale et d'autres établissements lo-
caux des hommes qui avaient deja
assumé l'obligation de servir outre-
mer.
“En dépit des difficultés très sé-

rieuses qui furent franchement ex-
posées mais avec l'assurance de
l'appui complet de chacun pour Lê-

cher de résoudre le problème, j'ex-
prime ma conviction personnelle
que le problème sera résolu.
“Ce que je demande maintenant,

c'est qu'on fasse un essai loyai de

la métrode d'enrôlement volontai-
re”.

 

 

nous-mêmes nos traditions et i as-
surer notre survivance.

“D'ici quelques jours, toute la
question des renforts pour les ré-
giments outre-mer sera rouverte.
Tous ceux avec qui je me suis
entretenu depuis trois jours sont
convaincus que lorsque des ren-
forts seront névesanires ils seront
disponibles.

OFFRE DU 22%

“Je suis particulièrement touché
de l'offre qui m'a été faite par
l’Amicale des officiers du 22e Ba-
tillon, succursale de Montréal, d'ou-
vrir Immédiatement un bureau do
recrutement. Voici la lettre que

j'ai reçue du secrétaire, le major

Maurice Dubrûle:
“Mon cher Général,
“Au cours d'une réunion tenue

cet après-midi par les directeurs

de l'Amicale du Royal 22e Regi-
ment, succursale de Montréal, il
fut décidé d'apporter le concours
le plus entier de notre organisa-
tion au re‘rutement organisé afin
d'obtenir des renforts pour nos ré-
giments canadiens-français outve-

mer.”
“Tnutile da dive que l'offre à êté

immédiatement acceptée.
“D'autres unités, dont le pres

tige n'est pas moindre depuis
Dieppe, et la Sicile ou la Hollande.
se proposent d'aider de la mème
façon. D'ict peu, d'autres bureaux
de recrutement seront ouverts dans
la province de Québec.
“Chacun comprendra la grasite

de l'heure. L'appel s'adresse main
tenant à ceux qui veulent être sel-
dats et qui sont fiers de leur race."

 

Le gouvernement de l'Eire à une
Chambre de représentants appelée
Dail Eireann et un Sénat appelé Seanad Eireann.

 

 

Le souper dhuiires du Cercle universitaire
 

 

Le souper d'huitres du Cercle universitaire a remporté, verdredi soir,

huitres pour les ouvrir. On remarque, dans le groupe: MM. Bernard Couvrette,

le Dr Eudore Dubeau, ancien président et fondateur du Cercle

Guenstte, secrétaire: Jules Dupré, Jean-Pierre Houle, Philippe Hurteau, etc.
: M. Jules Derome, trésorier:

un succès sans précédent, La pho-

to ci-dessus a été prise pendant que le président et quelques personnal.tés du Cercle se battaient avec les

président du Cercle:
René

(Photo la “Patric” ).

 

IL FAUDRAIT
$800.000
M. Léo Guindon, président de l'Allian-

ce catholique des professeur de Montréal,

témoignant au Comité d'arbiteage pour ré-

gler Le différend entre professeurs et Com-
misaires, & présenté un lableau compa-

ratjf des salaires, dans lequel il mdique

le rajustement qui devrait être effectué

dans le salaire des instituteurs.

D'après les compilations de M. Guin-

don, ce rajustement représente un débour-

sé global d'environ $600.000 en regard

des demandes faites par l'Alliance à la
Commission. La gratification de vie chère
et celle de long service n'apparaissent pas
dans ce tableau. Les demandes formulées
par l'Alliance avantageront sans doute les
jeunes, mais surtout les femmes de dix ans
et plus de service et les hommes de neuf
à seize ans de service.

M. Bouchard
a Kingston
KINGSTON, 20. (B.U.P.) - Tout

Canadien loyal a son pays doit être
en garde contre la propagande in-

sidieuse basée sur les préjugés de

race et de religion, « déclaré le
sénateur T.-D. Bouchard, de Saint-

Hyacinthe, parlant au déjeuner-
causerie hebdomadaire du club Ki-
wanis de Kingston. ce midi. Les
préjugés de langue et de religion
ne sont employés que comme ins-

truments par ceux qui attaquent la
structure politique et l'unité du
pays, a dit le sénateur.
Les préjugés ne peuvent soute-

nir la lumière du raisonnement et
ies contacts personnels entre les
individus, a dit l'hon. M. Bouchard.
Il fit rencarquer que parmi les Ca-

nadiens frni*:ais, les préjugés ont
disparu chez ceux qui ont eu des
relations personnelles avec les Ca-
nadiens de langue anglaise.
M Joue les mouvements visant à

faciliter les réunions entre étu-
diants et professionnele des deux
sections du Canada. “Mais quelques semaines de re-

 

Samedi, le Biblio-
thèque des
funta, de N
Dame de tirüce.

célébrait le pres

mier anniversalse

de sa fondativ-

M y eut fêtes «
cette occasion «ot

de hriflantes per-

nonnalités y asst-
tèrent, Cette pho-
to fut prise nu
cours de l'après

midi: Mme D.-W.

Meywood, |prési-
dente du Commu-

nity Council de

N,-D, de G.; Mme

A. Lyle, présiden-

tn du “Cote des

Neiges et Snow-

den Women's Club”;
de Montréal, et Mme

 Bo_—_—_—_—_—_—_—_—_———ES

Premier anniversaire de la bibliothèque enfantine deND.de G.
  

 

  Mme J. Lorimer, le De 3.-Sianky Allen, M. J.-0. Asselin, président du comité exécutif

Asselin; Mme H. Newman, Mme J.-F, Cartler, Mme 8.-A. MacSween, Photo la ‘Patile” 

lations quotidiennes entre quel

ques centaines de gens ne peuvent

guérir la maladie mentale affec-
tant quelque douze millions de Ca-

nadiens. fait remarquer le séna-

teur Bouchard. Je ne viens pas en

Ontario pour donner des leçons à

qui que ce soit. Je sais que si nous

gommes suffisamment patriotes

dans le Québec pour faire notre

part afin de faire cesser la campa-

gne de haine que nos eéparatistes

veulent obtenir. les Canadiens

bien pensants de l'Ontario feront

leur part pour supprimer les obs-

tacles à j'unité nationale.

EN COUR

DE POLICE

 

L'affaire de Bob Birno, accusé de

tentative de meurtre sur la person-

ne de Cyrille Larouche, lors des ba-

xarres qui marquèrent l'élection du

B août dernier, a de nouveau fait

long feu, ce matin, cette fois en

cour d'Assises, présidée par l'hono-

rable juge Wilfrid Lazure, où Birno

devait subir son procès devant jury.

Bien que trois témoins de la Cou-

ronne fussent présents, Me John

Bumbray, qui représente le ministé-

re publie, demanda que le procès

fut remis Me Fabio Monet, cr.

qui représente Birno ne s'ohjecta

pas, mais il déclara qu'il ne serait

pas prêt à procéder avant le pro-

chain terme. Le procés fut donc

remis au premier février.

¥ ¥ #

Le proces de Marcel Bonneau, de
Mike Yashan, detenus à la prison

de Bordeaux, accusés de meurtre a
la suite de la mort d'un prisonnier
qu'ils auraient battu, ainsi que des
gardes Adélard Aubin et René Le-
voie, accusés d'homicide involontai-
re dans cette affaire, fut également
remis av ler février, Me Bumbray

ayant déclaré qu'il lui fallait enco-
re étudier un dossier très volumi-
neux. La Cour se rendit alors à sa
demande, Mais constatant l’absen-
ce de Yashan à la barre, le juge
demanda quelle en était la raison.
Un géôlier déclara alors: “Je n'ai
pas amené Yashan car il à été dé-
claré incapable de subir son procès,
et il est présentement interné”, Mo
Bumbray se leva aussitôt pour re-
pondre : “le procureur général n'a
jamais donné l'ordre d'interner
Yashan*,
“Je trouve très étrange", dit le

juge, “que ce soit un simple fonc-
tionnaire qui nous avise de la chose
sans méme que Yashan soit dé-
claré irresponsable par un jury”.
Le tribunal donna alors l'ordre d'a-
menrr l'accusé devant Ja Cour dès
cet après-midi.

er.

Donat Eseiambre, 3949, avenue
Laval, accusé de tentative de meur-
tre sur la personne du constable
Rosaire Goulet, le 4 août dernier,
a été acquitté, ce matin, par le
juge Cloutier aux enquêtes prélt-
minaites Me Richard Robert et
Me .Luclen Gendron, er, repré-

sentaient le prévenu. Il fut démon-
tré à l'enquête qu’Essiambre avait
tiré la gâchette d'un revoiver de
calibre .38 alors qu'il s'était refu-
Blé sur un toit pour échapper à

deux constables qui tentaient de

1e capturer. Ces derniers entendi-

rent trois déclice.

“Pour qu'il y ait tentative de

meurtre”, déclara la Cour. “il faut

que l'arme soit chargée, ce qui

n'est pas le cas dans la présente

cause car les policiers n'ont trou-

vé que trois cartouches vides dans

le barillet du revolver. Je ne crois

donc pas qu'un jury de la cout du

Bane du Roi le trouverait cou-

pable et (1 n'est donc pas nèces-

saire de lui faire subir un procès”.

Essiambre s'avoua toutefois cou-

pable de port d'arme illégal et il

recevra sa sentence le 23 du cous

 

;rant.| x ++
Frank Currie, 47 ans, 442 Nte-

Famille, accusé d'avoir brisé la

montre d'un magasin de la Régie

des alcovls, 770 rue Windsor. alors
qu'il faisait la queue avec d'autres

clients, s'est avoué coupable devant

le juge T.-A. Fontaine qui rendra

sentence le 21 novembre.

Julien Douville, 22 uns, 1828 11e

Simard, accusé de voi sur la per-

sonne d'un chauffeur de taxi aus
quel i! déroha une somme de $20

et son automobile évaluée à $1 500,

à protesté de son innocence. Fro-

cés le 24 novembre.

SHERBROOKE. 30. (PC! — le
juge Dalma Landry a libéré, same-
di, un jury de la Cour du Banc du

Rot, jury qui devait juger Mme
Théodore Provencher, diseusc de
bonne aventure de Sherbiooke, ac-
cusée d'avoir conspiré pour aider
des jeunes gens à esquiver le ser-

vice militaire Loe jurés ont décline

ré ne pas pouvoir s'entendre sur le

verdict à rendre bien qu'ils aient
délibéré dix heures durant.
Au cours des deux dernicres see

maines, Mme Provencher a ‘té ae
Quittée une fois et déclarée coupue

ble une fois, Elle doit maintenant
répondre à neuf autres accusations
de conspiration pour porter atteine

te au recrutement.

    

 

Ay KiwanisSt-Laurent *
=»

  M. J.-k. Donut SICOTTE, prési-
dent de “Transport Ltd”, qui vient
d'être élu conseiller du Club Ste
Laurent Kiwanis à la réunion uæ
nuelle de ortte association. 

~
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Une solution au

différend du tram
cette semaine méme

 

Devant quelque 1,500 employés de tramways, mem-
bres de la Fraternité canadienne des employés de chemins
de fer et autres transports, réunis à la salle de l’Assistance
publique, samedi soir, M. A.-R. Mosher, président général
du Congrès canadien du travail, a déclaré avoir eu l’assu-
rance de M. Arthur MacNamara, sous-ministre du travail,
que durant la semaine qui commence, “des moyens seront
pris pour régler définitivement le diférend des employés
de tramways”.
M. Mosher a ajouté que le jugc*#

Stephen Richards, de Winnipeg,
serait probablement désigné com-
mie président d'un tribunal d'ar..-
trage avec mission de décider gi la
demande des travailleurs, qul d.-
sirent l'atelier d'union, est juste et
légale ou injuste et contraire aux
lois actuelles du pays.
M. Mosher n'a pas donné de prc-

eisions sur la situation des pour-
Parlers qui ont eu lieu entre le mi-
nistère fédéral du travail, la com-
pagnie et la fraternité, jusquà
présent, au sujet de la question de
l'ateller d’union réclamé par les
travailleurs, lors de la signature do

leur prochain contrat collectif de
travail,
Le président Mosher a ajouté que

M. MacNamara l'avait assuré que
les autorités fédérales n'épargne-
raient aucun effort pour apporter
Au problème, une solution aussi ra-
pide que possible. M. Mosher a a-
jonté que les deux autres membres
de ce tribunal seraient probable-
ment M. MacNamara lui-même et
M. M. Maclean, directeur des re-
lations oùvrières, pour le ministère
fédéral du travail,

M. Mosher a déclaré que beau-
coup d'employés de tramways sont
“nerveux et- fatigués d'attendre”,
mais il leur à recommandé de con-
tinuer à lutter avec patience, leur
faisant remarquer que si les négo-
clations se prolongent, “c’est par-
re que nous ne voulons pas accep-
ter ce que la compagnie nous of-
fre pour vous",

PROTESTATIONS

Au cours de la réunion, les em-
ployés ont adopté une résolution de
protestation contre le délai appor-
té par le gouvernement fédéral, à
Ja solution du différend des em-
ployés de tramways de Montréal.
On signale qu'un nouveau retard
de la part du gouvernement & so-
lutionner le problème, pourrait en-

trainer une situation grave chez les
employés de tramways de ja mé-
tropole canadienne.

A la fin de la soirée, M. Paul-
Emile Marquette, directeur régio-
nal du Congrés canadien du tra-
vail, a pris la parole. Il a dit que
contrairement à ce que l'on dit
dans certains milieux, 11 est tou-
jours avec les employés de tram-
ways, et qu'avec l'aide des autres
officiers de ln Fraternité cana-
dienne des emplovés de chemins de
fer et autres transports, 1! pourra
continuer la lutte afin de protéger
jusqu'à la victoire finale, les em-
ployés de tramways de Montréal.

 

Déraillement : 20 blessés
 

WAYCROSS, Grorgle, 20. (P.A)
— Une vingtaine de personnes ont
êté blessees, dont une mortellement,
samedi matin, lorsque 15 wagons
d'un train de voyageurs en route
de New-York à Miami déraillèrent
près de Hortense, en Georgie. 14
des wagons furent renversés,

La feuille d'érable

TORONTO, 2—la fouille d'êr
file, Marque de commerce des ches
mink de for nationaux du Canada,
a fait sA première apparition aus
Jourd hii simultanément À Toronto.
Mtawa et Montréal, aur les blunce
de dépêches du service dou télégrae
phen du Réseau, TA nouvelle pane-
arle remplacera æraduellement l'an-
c'enne À mesure que celle-of m'é-
Puinera,

Te nouveau dessin de l'armistice
rank Carmichar], R.A. 0.8. A,
t le premisr changement apporté

aux blancs de télégrammes du Cae
nadien National depuis son incor-
oration (1

y

a ving} ana, “En a.
optant, Ta Compagnie & voulu”, ditM. W.-M. Armatrone, gérant gâné-
rai des Télégraphes du Canadien

  

 

 

 
 

La lutte contre
1a tipitérie
Bien que le taux de la mortalité

infantile ait considérablement di-
minué dans notre province, nous
assip.ons depuis quelque temps a
une augmentation du nombre de

cas de u.phtérie. A moins qu'une

vaste campagne d immunisation

soit entreprise, nous risquons de
voir se répandre cette maledie un
peu partout dans le Québec, com-
meen témoigne l'épidémie récente
c'Asiestos,

Cest en ces termes que s'expri-
mait le Dr Paul Letondai, hier
après-midi au Monument Natio-
nal, dans aa 8e causerie. sous les
auspices de la Société Saint-Jean-
Baptiste de Montréal. Nous y par-
v-endrons, dit-il, ioreque nous
pourrons vacciner tous les enfants,
dès l'âge de 6 mois, Il faut pour
cela, non seulement la coopéra-
tion de la profession médicale,
mais aussi celle des familles.

Si on le voualt, In diphtérie
pzurrait disparaître. complètement
chez nous, au même titre que la
variole.
C'est surtout. d'octobre à té

vrier, chez les petits enfants d'â-
ge préscolaire (de 2 à T7 ans) qu'on
la rencontre. Il p'agit d'une mala-
die très insidieuse, inapparente à
ses débuts, qui ne s’extériorise sou-
vent que tardivement, alors que
le mal est fait. Malgré le sérum,
qui pour cette raison ne peut pas
toujours être donné au début dans
nombre de cas, le taux de morta-
lité par diphtérie dans une gran-
de ville comme Montréal est en-
core de 12 p. €. (d'après je dernier
rapport du Service de Santé». Et
Ceid auns parier des réactions sou-
vent désagréables,  occasionnées
par la séno-thérapie.
Grâce à l'Anatoxine, découverte

par Ramon, de l'Institut Pasteur
de Partis, en 1923, la vaccination a
dépassé depuig longtemps le stade
expérimental. Elle a maintenant
largement fait ses preuves par-
tout dansle monde. Son efficacité
et son lnocuité sont reconnues
aussi bien en Amérique qu'en Eu-
rpoe.
Quand on songe, d'une part, à la

Rravité de la diphtérie et au nom-
bre de ses victimes dans le ,
et d'autre part, à la ficilité que
nous avons maintenant d'immuni-
ser nos enfants. sans leur faire
courir le moindre risque, {1 est
évident que les hésitations et les
craintes de certalns parents de
vraient disparaître,
Et le conférencier de conclure

en terminant : “Les anciens, dans
leur sagesse, dissient que de deux
maux il faut cholelr ie moindre:
les modernes, soucieux de proté-
ger leur santé et celle de leurs en-
fants, croient qu'il veut mieux pré-
venir que de guérir”.
Cette causerie se termina par la

projection d'un film sur la diph-
térie,
On eet prié de prendre note que

la prochaine conférence du Dr Le
tondal n'sure lieu que le 3 dé
cembre. I! y sera question de la
syphilig congénitale de l'enfant et
de sa prévention.

 

National, “auivre In tendance mo-
dorne vore l'art et la simplicication
des formes. Te public canadien
ajoute M. Aearrirong. utitiae quel.
Quen 12,000,000 de mme de télé
gramme par annâe*,
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Un alambic, d'une
enpacité de 25 à
36 gallons d'alcoul
par 24 heures, a
été sala) mercredl
dernier dans le
bois de Ste-Anne-
des - Plaines par
les agents de lu

gendarmerie
roysie. Après 48
heures d'attente
sur les lieux les

policiers
opérérent deux
arrestations. On
voit ici Palambic

après son
transport aux

quartiers
Kénéraux de In
police fédérale à

Montréal.
(Photo la Patrie)

<«(X<)»>

Saisie d'un alambicà Ste-Anne-des-Plaines

 

 

«Lorsque la Belgique est envahie,
l'Angleterre est en danger»
 

OTTAWA,20. (P.C.) — A son retour de Belgique
où il a conféré avec son gouvernement, le baron de Silver.
cruys, ambassadeur au Canada, a déclaré que les Belges
veulent à tout prix éviter d'être victime d’une troisième
invasion.
“La politique d'avant-guerre, dite®

politique de neutralité, dit le baron
de Silvercruys est bien morte, Dans

cette guerre-ci et dans la guerre de

1914, les Allemands ont violé le neu-
tralité de notre pays. D'après notre
ancien atatut de neutralité, les Al-
llés ne pouvaient prendre de mesu-
res défensives à l'égard de la Belgl-
que avant que celle-ci ne soit atta-
quée, ce qui évidemment était trop
tard.”

L'ambassadeur de Belgique au
Canada dit encore que le gouverne-
ment belge était en faveur de rela-
tions plus étroites avec la Grande
Bretagne, “La Belgique ne peut être

être envahie, dit-il, sans que l'An-
gleterre ne soit en danger”.

“Les Belges sont aussi en faveur
d'un organisme qui veillera au
maintien de la paix dans le monde.
Te entr Jront 2

 

   dés tetativna
d'étroite collaboration avec leurs
voisins. Ils partagent avec eux des
destinés communes.”

 

»
Enlévement

 

Mme Clarence Gilbert KOVIANEK
est actuellement dé le par ia po-
lice de Columbia, Caroline du Sud,
après avoir admis l'enlèvement du
héhé du lieutenant et de Mme K.-T.
l'escock, de Columbia. Elle dit
avoir enlevé le bébé, âgé de 19
mois, parce “qu'elle l'aima dè
qu'elle le vit”, Elle avalt eu la per-
mission de faire une promenade
avec l'enfant, mails ne revint pan.

 

Inquiétude en Allemagne
LONDRES, 20. (B. U. P.» — Des

nouvelles des pays neutres disent
que l'inquiétude croit en Allema-
Ene; on assure que même le cour-
rier à l'intérieur du pays est cen-
sure,  

Elections an R.C.A.
Tous les officiers de l'Académie

Royale Canadienne des Arts ont
été réélus par acclamation, lors du
congrès annuel de cette association,
tenu à Toronto, samedi. Restent
donc: président, M. Ernest Fosbe-
ry, PRCA, d'Ottawa; vice-prési-
dent, M. A-J. Casson, RCA. de
Toronto; trésorier, M. Hugh G.
Jones, RC.A, de Montréal; secrée
taire, Jones, R.C.A. de Montréal,
Depuis 35 ans, M. Dyonnet exerce
les fonctions de secrétaire pour le
R.C.A

La 65e exposition annuelle de
l’ussocation fut ouverte à la Gale
rie des Arts de Toronto, vendredi
soir, par l'hon. Albert Matthews,
lieutenant-gouverneur de la pros
vince d'Ontarlo.

 

 

 Elie fut retrouvée plus tard & Ra- leigh, Caroline du Nord,

CEQUILFA

 

ITA LA

{UNE AMPOULE @
CAPABLE DE RÉSISTER

Deore destinée oux machines &
coudre, cette ampoule Edhon

Mardu était evactement ce qu'il
fallait à le Marine pour un important
service de guerre—une ampoule ré-
sistant aux vibrations. Ceci est une

autre preuve de l'habilaté des
techniciens en éclairage Edison
Mazda.

AMPOULES

EDISON
MAZDA

CANADIAN GENERAL ELECTRIC ÇO.
LIMITED

 



 

 
 

r
o

TA PATRIE, LUNDI ZJ NOVEMBRE 1944

THEATRE qgmee
e [4

. ee MUSIQUE

 

 |

Au Plateau

RAOUL JOBIN, DU
METROPOLITAN

On aurait cru que, malgré l’'abon
dante des événements artistiques,
PAuditorium du Plateau, aux di-

mensions pourtant limitées, eût été

plein à craquer pour entendre su-
medi soir Raoul Jobin, celué que
M. Wilfrid Pelletier disait récem-
ment à Mischa Elman “être le plus
grand ténor du monde entier”.
Mais, non, la salle était loin d’étre

pleine. Par contre, l’auditoire était
le plus enthousiaste qu’oncques un
chanteur puisse désirer. Raoul
Jobin a dé venir saluer pas moins
de dir fois cet auditoire qui “criait”
4 Partiste les titres des chansons
qu'il voulait entendre. M. Jobin
fut généreux dans ses rappels, mais
tout a une fin, et, malgré l’insis-
tance du public, (8 revint une der-
nière fois pour donner son dernier
chant : “Nous allons tout simple-
ment, dit4l, chanter “O Canada”.
Le récital était au bénéfice de PAs
sociation chorale Saint-Jean-Baptis-
te, et tous les hauts officiers de
cette Société étaient présents. M.
Raoul Jobin a rendu en quelque
sorte un hommage à l'Association
en chantant “La Croix Doulourew
se” de M. Raoul Paquet, organiste

à 8t-Jeon-Baptiste. L'harmonie de
ce chant est très habile et l'émotion
ressentie par l’auteur est exprimée
selon les .meslleurs procédés du
chant.
La voix du ténor Raoul Jobin

est toujours splendide. Elle a par-
fois de ia douceur, mais surtout des
éclats magnifiques. M. Raoul Jo-
bin est avant tout un chanteur d'o-
péra; il connait-ie moyen de pro-
duire l'effet sur Le public. C'est
précisément vers l’opéra qu'il a
tourné son activité, et une très belle
carrière est déjà son lot. A preuve
ces engagements multiples 4 tra-
vers l'Amérique entière, qui we lui
laissent guère de répit. C’est cette
belle voir ample que l’auditoire a
applaudie, voix d'un volume auquel
is sulle du Plateau ne poswvait ré-
pondre, comme le public aurait

aimé l'entendre zur une scène d’o-
péra. Quelle plus grande satisfac-
tion cet auditoire aurait eue d'as-
sister à la lutte victorieuse de cette
voir contre les clameurs les plus

fortes de l'orchestre moderne }
Ce que nous retinmes surtout du

programme assez riche de Raoul
Jobin, ce fut le Debussy et le Fauré
dus sciund yrunpe, suvoc ics pitues
respectives suivantes : Beau Soir,
Noël des enfants qui n’on: plus de
maisons, Clair de Lune et Toujours,
éhantées non aans atyle.
M. Jean-Marie Beaudet, gue le

Jeune auditoire des Matinées Sym-
Pphoniquea avait applaudi, l'après
midi, comme chef Vorchestre, se fit
remarquer par des qualités de bon
accompagnateur.

renin
Concert de l'Ecole

Supérieure de Musique

 

 

A son prochain concert, qui aura
lieu le samedi 25 novembre pro-
chain à 3 heures de l'après-midi,
l'École supérieure de musique d'Ou-
tremont présentera Janine Belzille,
Rolande Lamoureux, Madeleine
Raymond et Henriette Vervant,
planistes. ainsi que Cécile Corbeil,
soprano, gagnante de la bourse du
“Ladies Morning Musical Club”
concours 1944
Madeleine Raymond dont le mer-

veilleux talent d'improvisation est
bien connu dans le monde musical,
improvisera sur des thèmes donnés
par des personnes de l'auditoire.

Harry Kaufman décédé
NEW-YORK, 0. (P. C.) —— Har-

ry Kaufman, directeur général des
comédies musicales Shubert du-
rant les vingt dernières années,
eat décédé samedi soir à l'âge de
né ans.
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| Au His Majesty’s

“Rigelette” ‘ermine la saison
de la San Carle.

La semaine d'opéra, présentée

au théitre His Majesty's par la

San Carlo Company, s’est termi-

née en heauté, samedi! soir, par

la représentation quasi parfaite

de “Rigoletto”, opéra en quatre

actes de Giuseppe Verdi composé

en 1851, Les honneurs de la soirés

allérent à Grace Panvini, Ernice

Lawrence et Stefan Ballarini.

Le rôle titre était tenu par Ste

fan Ballarini. Doué d’une vocalise

sûre, très à l'aise sur la scène, Bal-

larini a campé un Rigoletto Ges

plus sympathiques. I! a su au

troisième acte notamment, expri-

mer avec force et beaucoup de

pathos la pelne qu'il éprouvait

d'avoir perdu sa fille, laquelle Jui

avait été enlevée.

Gilda, la fille de Rigoletto, était

personnifiée par Grace Panvini

Possédant une voix chaude et :en-

dre, cette dernière a tenu avec

grâce et charme son rôle et nous

a présenté une Gilda des plus al

mantes et des plus amoureuses.

Elle rendit avec maîtrise tous ses

arias, notamment, son duo avec

le Duc, au deuxième acte, et au

déclaration d'amour, un peu plus

tard. Mile Panvini fut la plus ap-

plaudie de la soirée.

Stefan Ballarini s'est révélé, grâ-
ce à son chant clair, un des meil-
leurs ténors de la troupe dans le
rôle du Due de Mantoue. Le public
a particulièrement aimé son duo
avec Gilda et son interprétation de
l'air populaire “Comme la plume
au vent”, Le reste de la distribu-
tion comprenait les noms de Ha-
rold Kravitt (Sparafuvile), Marie
Powers (Maddalena) William Wil-
derman (le comte de Monterone),
Alice Tate et Richard Vivaldi

Chacun de ces personnages se dis-
tingua dans les rôles secondaires.

L'orchestre, comme au cours des

représentations précédentes, fut
dirigé avec brlo par le jeune Ni-

choles Rescigno. Les décors étalent
remarquables, notamment ceux des
deuxième et quatrième actes. Sou-
lignons également la belle tenue
des choeurs et du corps des bal
lets.

La semaine de l'opéra est termi-
née au His Majesty's. II convient

de Fd ’ vis de plus, lis
mateur de ces programmes, l'im-
presario Iouis-H. Bourdon. qui
nous a donné l'occasion de revoir
et d'entendre de nouveau, après
quatre ans d'absence, ia troupe de
la San Carlo Opera Company.

F. 0.
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istling Teachers Institute

rica”, qui prône un mouve-
Te
of
ment musical à modulation aiffian-
te, vient de qualifier Virginia
MAYO, étolle de cinéma, “la plus
Joile alffleuse pour 1945”. À sa suite
n'irons-nous pas cultiver notre ta-

 

———————R

Au Forum |

12,000 mnes vont entendre
2 Prank Sinatra.

 

TI eat venu, on l'a vu et eniendu,

et tout le monde semble content.

Frank Sinatra, l'homme du jour

chez les fillettes, a chanté hier soir

au Forum devant le public mont
réalais, une série de douze balla-

des langoureuses et romantiques

Hâtons-nous de dire qu'il ne reçut

pas d'oeuf poché, comme à New

York, en hommage à son talent et

à ses efforts. Car Frank Sinatra,

avouons-le, a Un talent réel dans

son genre de “swooner”, et disons

qu'il fait de vrais efforts pour

rendre sa voix agréable. Cepen-

dant, un groupe d'adolescentes,

subissant elles aussi Peffet du cy-

clone de folie soufflant partont aux

Etats-Unis pour Frankie, se sont

mises à pousser des lamentations

quand Frank divigea aes regards

d'un côté ou de l’autre. T! n'y avait

cependant que quelques groupes.

mais on sait ce que la contagion

peut faire dans parell cas.
Frank Sinatra, Frankte comme

“elles” l'appellent, est apparu sur

la scène en complet de ville bleu

nuit, avec chemise bleu pâle et

cravate assortie. Ses admiratrices

n’ont pu voir sa traditionnelle bou-

cle à pois. C'est un homme très

sympathique et très à l'aise au mi-

cro. Dès qu'il est apparu sur la

scène, une longue ovation lui fut

faite; des gens debout avec des lu-

nettes d'approche pour mieux le

voir, et des applaudissements sans

fin. Il faut dire aussi que l’orches-

tre des soixante musiciens, dirigés

par Ailan Moelver, avait peut-être

abusé de la foule en présentant six

pièces pour commencer. Ft si la
musique de McIver fut couverte.

c'est un peu de sa faute.
Surexcités, les jeunes entendirent

d'abord “Swinging On A Star”.
“Embracable You”, “If You Are
Not a Dream”, “What a Difference

a Day Makes”, “Old Man River”.

Et dans la 2e partie du programme,
Frank Sinatra chanta “Night and

Day", “I Walk Alone”, “Kiss Me

Again”, “A Song Is You”, “I Love

You, Dear”. “Don't Blame Me", et
“The Lullaby”, une berceuse dédiée
à ses deux jeunes enfants.

Des jeunes gens qui réclamèrent

à la fin d'une chanson Bing Cros
by, s'attirérent une réponse intelli-
gente car Frank Sinatra pronon-
ça: “SI Croshy était ici, vous au-
riez un bon chanteur. Moi aussi
j'aimerais sa présence”. Sinatra
semble estimer Crosby et dans sa
chanson humoristique “Dont Bla

me Me”, 1! admet qu'il ne peut se
comparer à lui.
Pour résumer. disons que l'or-

chestre McIver, sans la présence
d'adolescentes qui jouaient à crier
le plus fort aurait pu
être goûté. Ayant très mal erten-
du la musique donnée. je peux dif-
ficilement en parler. Quant à
Frankie, l'étoile de la soirée, il est

Assez sympathique et sa voix de

baryton est plaisante à entendre;

sa façon de donner certains sons

à quelques notes du registre élevé
où bas est toute personnelle et n'a

aucune ressemblance avec la voix
des autres “crooncrs”. La soirée

lui rapporte $10.000: et comme
dans la chanson, “who pays my
taxes"?
Frank Sinatra rappela avoir

déjà chanté au Forum, il y a trois
ou quatre ans, à un concert donné
au bénéfice de la Croix-Rouge.
Michel Normandin était maitre

de cérémonie.
Il n’y eut pas d'évanoulssement

nt de crise hystérique, bier soir.
Seulement un engouement assez
prononcé... et quelques cris On
n’eut pas besoin du secours des of-
ficiers du Service Ambulancier 8t-
Jean qui étaient présents.

Lydia PATRY

En faveur des cartels
RYE, N.Y, 20. — (PA) — Le

revours aux cartels dans le com-
merce mondial a reçu Vapproha-
tion tacite de ia conférence com-
merciale internationale enmedi à
la séance de fermeture de sa réu-
nion de dix jours.
Les congressistes ont cependant

noté dans leur déclaration au su-
Jet des cartels qu'il est “cependant
essentiel de préserver les bénéfices
de telles ententes, et d'éviter leur
emploi d'une façon contraire à

poseible,

    lent? l'intérêt publie s une nation”.

AU SAINT-DENIS

Réda Caire, la 21 populaire ve-
dette française, crée six nouvelles

chansons dans le film “Marseille

mes Amours” qui est à l'affishe

cette semaine au théâtre Salnt-

Denis et qui y remporte un suvets
bien mérité.

C'est dans “Marseille mes

Amours” que fut créée la popu-

laire mélodie “Ca fait Boum”,
“Une Voix d'Argentine”, “La Rum-

ba des Roses”, “La Pétoulette” et
“Un regard de femme”.

“Marseille mes Amours”, tourné

dans la ville même de Marseille,
nous donne un aperçu de l'emprit

marseillais Gorlett, qui est un

chanteur et un comédien de pre-
mière force nous donne plusieurs

bonnes minutes par ses bonnes

galéjades,
Réda Caire a comme partenaire

la charmante Mireille Ponsard.
Cette belle artiste nous donne un
aperçu de son vaste talent dans

l'opérette,
Le film est à la fois sentimental

et comique et plaira certainement
à tous ceux qui se rendront an

Saint-Denis,
Le second film à l'affiche est

“Vidocq”, avec André Brûlé dans
le rôle titre et secondé par Nadine
Vogel, Jean Worms, Margo Lion

et une forte distribution, Ce Zim
raconte l'histoire d'un aventurier
français qui vécut en Amérique et

en Autriche puis revint en France

où ses méfaits le firent condamner
au bagne.

AU PRINCESS
“Cry of the Werewolf”, le pre-

mier des deux films que le cinéma
Princess met à l'affiche, réussira
sans doute à vous donner froid dans
le dos. C’est j'histoire d’une jeune
fille qui se transforme à volonté en
loup zarou; non pas pour effrayer
les gens, mals bien pour les tuer.
Personne, de nos jours, ne croit aux
loups-garous, même dans le fiim;
mais c’est encore une bête bien
commode pour faire peur aux au-
tres.
“The Soul of a Monster”, le deu-

xième film à l'affiche, ne se classe
pas, à vrai dire, parmi les films
d'horreur, C'est plutôt une histoire
à thèse, où on n dû se retenir à
quatre pour ne Pas vous faire voir
Satan. lui-même. Mais la morale y
est respectée, et Je mal y est écra-
sé, comme il l'est toujours ou com-
me il doit toujours l'être.

AU LOEW'S

“Since You Went Away” est un
film qui a été monté dans le but
d'éclipser leg records déjà établis
pir “Gone With The Wind”. C’est

donc dire qu’il s’ag°t d'une produc-

tion cinématographique qui a été
soignée et pour laquelle rien n'a
été négligé. Les résultats en sont
tout simplement merveilleux et
"Since You Went Away” actuelle-
ment à l'affiche du théâtre Loew's,
marque une date importante dans
l'histoire du cinéma.
L'intrigue n'est pas tellement ex-

traordinaire, elle est tout simple
ment vraie, vècue, C’est l'histoire
d'une familie, histoire qui a ses pe-
tits drames, ses moments amusants,
ses idyles, histoire qui est surtout
émouvante et captivante.

L'interprétation est irréprochable
car on a confié les rôles les plus
importants à des vedettes telles que
Claudette Colbert, Jennifer Jones.
Joseph Cotten, Shirley Temple,
Monty Wooley, Lionel Barrymore
et Robert Walker,
“Since You Went Away” est un

 

L'Horairedu Film

AU SAINT-DENIS — “Marsoille
mes Amours” à 1245, 3,55, 635 et
945: aussi “Vidocq” à 2.00, 516
et 8.20.
ORPHEUM — “Tu es toujonra

dans mon coeur”: 10.05, 12.15, 2,45,
5.00, 7.25. 9,55.
AU LOFW'8-—"Since You Went

Away" à 9.00. 12.00, 3.00, 6.00 et 2.00,
AU PALACK: — “The Important

Years” à 11.15, 1.56, 4.35, 7.15 et 9.50.
AU CAPITOL:—"Gypsy Wildcat”

à 10.08,1230, 2.55, 5.20, 7.45 et 10.15;
ussl “Singing Sherriff” fk+15.6.40 ot P10. 41138150,

PRINCESS: — “Cry o
Werewolf” a 11.50, 230, son, Se
10.20; aussi “Soul of à Monster” à
10.35, 1.18, 3.50, 6.30 et 9.06.
A L'IMPERIAL: — “Heavenly

 

 Days et “Jungle Woman®.

La Revue des Spectacles
film dont on parle beaucoup en ce

moment et dont on pariera long-

temps encore.

AU PALACE

“The Impatient Years” eat pour

cette semaine À l'affiche au cinéma
Palace, Le acénario raconte l'histoi-

re d'un soldat absent depuis deux

ans et qui revient vers une f'ancée

qu'il n'avait connue que pendant

quatre jours.

Jean Arthur, Lee Bowman Char-

les Coburn sont en vedettes dans

cette production, qui est dans la

veine habituelle des films de Jean

Arthur, c'est-à-dire pleine d'esprit

et de brio.

Gi Joe revient d'outre-mer: i! ren-

tre dans son foyer, où il ne connaît

pas bien sa feaune et ne ia com-

prend pas toujours, ce qui donne

lieu à des scènes hilarantes.

Un conflit les amène devant un
tribunal, pour obtenir un divorce,

exactement vingt-quatre heures

après le retour de Gie Joe. Heureu-

sement le père s'en mèle et suggère

au juge de les condamner à revivre

Jeurs fiançailles avant que le décret

du divorce soit définitif. Les jeunes
époux consentent à contre-coeur, et
ils retombent en amour, à la gran-

de joie des spectateurs.

Charley Grapewin. Grant Mitchell.

Phil Brown participent aussi aux

inventions comiques trouvées par

te metteur en scène Irving Cum-

mings. Tout le monde s'amusera au

spectacle de la comédie “Impatient

Yeurs”.

 

Beauchamp-Welton

Samedi matin, était célébré, :e
mariage de Mile Florence Evelyn

Welton, file de M. et de Mme G.

M. Welton, de Toronto, avec le mas

jor Lionel Beauchamp, RCAS.C,

tils de M. Philippe Beauchamp, de
Rouyn. Qué, et de Mme Beau

champ, décédée.

 

2e semaine

“GYPSY WILDCAT”

“SINGINGSHERIFF”

OTES=
“Cry of the Werewolf”

— Aussi —

“The Soul of a Monster”
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“JUNGLE WOMAN"

 

 

À l'affiche
REDA CAIRE

“Marseille mes amours”
-— Al —

Aséré BRULE Naaine vocrs.

“VIDOCQ”
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Les récitals

Bronislaw Huberman as!
His Majesty's ,
 

Bronislaw Huberman, que les
Montréalais connaissaient déjà
comme un grand violoniste virtun-
se, s'est révélé, dimanche soir, lors
du récital qu'il a donné au His Ma-
jesty’s, sous les auspices de lu
Société Classique, un musicien ex-
traordinaire qui se sert d'une tech-
nique éblouissante, non pour capte.
toutes les attentions, mais pour exé-
cuter fidèlement et d'une manière
définitive les oeuvres des maitres.
11 a réussi ce tour de force de faire
applaudir trois mouvements d'une
sonate de Bach écrite pour violon
seulement et qui fut conséquem-
ment jouée sans accompagnement.
Cela peut sembler aride et maigre
à qui considère que la musique doit
être un grand bruit sonore, Mais
pour les mélomanes qui ont eu le
bonheur de s'initier à l'art puissant
et incomparable de Bach, ce fut un
enchantement, Et cet enchrntemient
ne fut pas rompu durant touf” te
récital au cours duquel M. Huber-
man exécuta la sonate en soi ma-
Jeur de Brahms, la aonate en ré
majeur de Hundel, Rondo brillant
de Schubert, des oeuvres dc Szy-

manowski, Smetana et une danse
hongroise de Brahms,
La foule, domptée par l'art ma-

gique, fit une ovation respectueuse
à l'artiste. On ne peut comparer
Huberman a Menuhin, He'fetz, E'-
man, Kreisler pour ne nommer que
ves maitres de I'archet; il est leur
égal: son art est différent de leur
art. Et qui sait «i les fervents de la
musique pure ne lul donneralent
pas la première place dans ce grou-
pe d'illusites Julvipières de ia mu-
sique des maîtres?

La j une étoile de l'écran Diana
lie, samedi soir, à l’asenal des

avait lieu. Elle était accompagné

res du district militaire no 4.

Devenez
pilotes
La compression du “British Com-

monwealth Air Training Plan” a
causé le licenciement du “Montreal
Light Aerop'ane Club”, vieux de 17
ans. Une nouvelle organisation ce-
pendant, le "Montreal Flying Club”
continuera d'enseigner aux pilotes
civils l'aéronautique.

Sous la direction de A. Sydney
Dawes, 2e président du MLAC, on
poursuit actuellement une grande
campagne de recrutement. Font
également partie du club en forma-
tion : les Enpitaines G-R. Bock,
Gerald A. Birks, F-W. Dougherty,
Philip 8. Fisher, A-A. Monson, Ed-

A Londres, le ministére des vi-
vres a donné des conseils culinaires
à 1.074,73B peisonnes durant les
derniers six mois.  

“Nouvellesallede repos, gare Windsor
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, à la gare Windsor, une nouvelle sulle de repos
pour les militaires de passage dans la métropole. M. N.-R. Crump,
(à gauche), assistant gérant général de la région de l'Est pour te
Pacifique Canadien, remet ici les locaux au licuteannt-colonel C.-F.
Ritchie, directeur des Bervices de guerre de la Légion canadienne.
A date, plus de 19,000 employés du Pacifique Canadien ont joint Jes
rangs des diveracs forcen armées canadiennes. Outre Ics personnages
photographiés ci-hant, on resuarqualt, parmi ceux présents à la cé
monie, S.M. le maire Adhémar Raynault, le major-général
Renaud, commandant du district militaire no 4; le brigadier générat

E. de B. Panct, le eapitaine J. Dansercau et autres.
{Photo Armée canadienne)

 

  

Au ciîner d’huîtres du Royal Duke

 

Hus:ars où e:le fit une visite à l’

che) et du major N.-R. Southward, officier des Services auxiliai-

of York

!

Lynn fut chaleureusement accueil-
Royal Duke of York Canadian
occasion du diner d’huitres qui y
du captaine À. Grothé (à gau-

(Photo Armée canadienne).

tward Palmer, Russell Smith et H.
Wisenthal,
Le choix d'une piste d'entraine-

ment y sera discuté. L'on espére
bien pouvoir utiliser de nouveau
celui de Cartlerville.
A la suite de la fermeture de la

“Windsor Mills Flying Trainiog
School”. la nouvelle organisation
vient d'hériter de $20,000 en actions
privilégiées.

Dwight D. Eisenhower
veut des munitions

PARIS, 29 (RUP) — Le rénéra)
Dwight-D. Eisenhower, plaidant
pour une plus grande production de
munitions, révélait, hier soir, que
Ju chute d'Aix-la-Chapelle, la plus
importante cité allemande actuel-
lement aux mains alliées, avait été
retardée le mois dernier à cause
du manque de munitions.
La lère armée américaine pour

sa part, continua-t-il, a utilisé du-
rant les derniers quinze jours,
300,000 cxrtouches de 105 millimè-
tres, et il wen faut qu'il y en ait
eu suffisamment.

 

Cinquante personnes dans
une maison de désordre

Cinquante personnes, 17 femmes et 33
hommes, ont cté appréhendés, a bonne hey -
re. hier matin, par les agents de la mora-
lité de la police municipale dans une mai-
son de désordre de la rue de Bullion qui
venait de rouvrir ses portes après avoir
été fermée depuis plusieurs mois.

Dix-sept autres femmes ont été appré-
hendées dans quatre autres maisons de dé-
voedres. Tous les accusés ont comparu de-
vant le recorder ce matin, et ont proteste
de leur innocence à l'exception de deux
Fommes qui furent ccadammés à $15
d'amende. Toutes les autres causes ont été
remises à lundi

 

 
 

La Prusseorientale
à l’Etat polonais
TORONTO, 2%. (BUP)—Des pro-

fesseurs américains voudraient voir
la Pologne s'annexer la Prusse
orientale, la Siléale et partiellement
Ia Poméranie. “Une telle annexion,
disent-ile, éliminerait tout foyer de
militarisme allemands, et dédom-
mageralt la Pologne de ses pertes
de territo! 0 =

  

  
 

 

“Ma Liberté”, par Denys Amiel
est bien interprétée. !
 

“Ma liberté”, une pièce qui te-
nait l'affiche à Paris à la déclara-
tion de la guerre, est crée cette
semaine à Montréal au populaire
re théâtre Arcade. C'est une oeu-
vre en trois actes et quatre ta
bleaux du dramaturge prolifique
qu’est Denys Amiel. Cependant ca
n'est pas à notre avis ce qu'Amielt
a fait de mieux; ce n'est pes les

délicieuses oeuvres que sont par
exemple “La femme en fleur” et
“Trois et une”, pour ne mention-
ner que celles-la.

“Ma liberté” expose le problème
de la jeune fille qui va devenir
femme et qui par le mariage va

annihiler ce qu’elle nomme si fiè
rement “sa liberté”. Le père de la
Jeune fille. un veuf encore jeune,
qui fut toute sa vie le plus grand
ami de sa fille, voit dans ce fian-
cé l'ennemi, mais le mariage con-
clu il se mariera lui aussi et les
deux ménages vivront sous le ma-
me toit. LA commencent les véri-
tables difficultés jusqu'à ce qu'un
incident malheureux, un moment
de vertige provoqueront la crise.
Le tout se termine d'étrange fa-
çon. mais d’une façon bien humai-
ne, L'Amour, quolqu’il artlve a
toujours ses droits sur les êtres
humains.
Cette pièce servait à la rentrée

de Mlle Janine Sutto à l'Arcade.
Mile Sutto à été pleine de verve et
d'entrain dans ie rôle d'Alice. ia
jeune fille qui tient à = Vibe:té;
d'un chic très élégant, Mlle Sutto
à où dunnér à sun peisunnage. un
réalleme saisissant et dans toutes
les fortes scènes son débit 9 été
excellent. sans aucune hésitation.
C'est la belle et talentueuse artis-
te que nous avons toujours con-
nue.
M. Marcel Journet possède un

rôle en or dans le personnage du

père. lui aussi se complet dans la
verve et Jl'entrain et au premicr
acte il est franchement amusant;
!a direction devrait lui conner

LA MATINÉE
SYMPHONIQUE

 

 

- »

Ce fut M. Jean-Marie Beaudet qui
dirigea, samedi au Plateau, la pre-
mière matinée pour la jeunesse de
ia Société des Concerts Symphoni-
ques de Montréal, et 11 s’en acquitta
avec toute l'habileté qu'on lui con-
naît. Ses commentaires, toutefois,
furent assez brefs, du moins pour
la plus grande partie du program-
me, car M. François Rozet avait
été demandé de commenter la pièce
“Pierre et le Loup” de Prokofieff.
Le programme de Ia Matinée

comprenait aussi l'Ouverture
d'Iphigénie en Aulide, de Gluck, la
Huitième Symphonie, de Beethoven,
et le Menuet et le Rizgaudon du

“Tombeau de Couperin” de Maurice
Ravel.
Au cours de cette matinée, Mile

Hélène Grenier est venu expliquer
à son jeune auditoire que M, Wil-
frid Pelletier ne pouvait accepter
de reprendre la direction des Ma-

tinées parce qu’il était trop pris
ailleurs. Kt Mlle Grenier a lu une
lettre en anglais de M. Pelletier à
M. Pierre Béique À ce sujet. Elle
en a du reste, donné la traduction
française pour ceux qui ne compre-
naient pas l'angiais. Bref, cette ma-
tinée obtint tout le succès désiré.

 

plus souvent des rôles de ce gene
re Roger Garceau dans ie rôle
du gendre possède un personnage
ingrat dans lequel il! ne semble
pas se complaire mais i] le rend
quand même avec tout le talent
Qu'on lui connait. Mlle Medaletne
Davis, qui faisait aussi sa rentrée
UAreade aprée une longue absence
a êté convaincante dans le rôle
ingrat de Suzanne, la belle-mère.
M. Noël de Tilly prend de plus en
plus d'assurance sur le plateau et
il a très bien rendu le court rôle
de Pierre Célérier. Willie Fréchet-
te est amusant en maitre d'hôtel,
Cours rôles bien interprétés de
Renée Lorraine et Elisa Gareau.

Mare René de COTRET. 
 

 

Le 60ème anniversaire de l'AcadémieSt-Jean-Baptiste.    
Comme premiere phase à In série de célébrations projetées à l'occa-
ston de ce jublté de diamant, l'Association des Anciens Elèves invite
sous les anclons à vue soirée amicale qui aura lieu dans les salles de
l'Académie, 1290 avenue HearlJulien, ce soir, à 8 heures 15 pm,
Cette réunion d'anciens sera sous la présidence d'honneur de M
l'abbé Coursol, curé de In paroisse St-Fean-Baptiste. Plusieurs an
ciens directeurs et professeurs assisteront À cette réunion, D'autres
personnages de marque seront les hites de l'Association en cette  
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Plus d'un milliard et demi!

$s
Telle est la somme que le peuple

eanadien a souscrite au Septième

Emprunt de la Victoire,

» 8 8
Voilà un nouveau beau geste du

VOLONTARIAT. II a suffi de faire

Appel au patriotisme des Canadiens.

5 8%

L'objectif du Septième Emprunt

de la Victoire a donc été dépassé

de plus de deux cent millions de

dollars. Bravo!

» ».
Aussi n'est-il pus étonnant d'en-

tendre le Premier-Ministre et le

Ministre des Finances du Canada

se déclarer satisfaits d'un si «plen-

dide résultat et en féliciter les

souscripteurs,

“ +*
De mème que la mobillsation de

nos ressources financières est de-

meurée volontaire, de même im-

porte-t-il de maintenir la politique

du volontariat pour le recrutement

des renforts nécessaires à l’armée

canadienne d'outre-mer,

LE
Les conscriptionnistes outran-

tiers ont sûrement tort d'injurler

en iles traitant ignominieusement

de «zombies» —corps sans Ame —

lea recrues qui ont répondu à

Puppel du pays et qui ont pris

courageusement les armes pour la

défense du sol de leur pays.

% #..
Le Général L.-R, LaFléche, mi-

pistre den Rervicea de Guerre dans

Je Cubinet King, à raison d'avoir

confiance dans le courage de ses

compatriotes de langue française.

It demandera à des soiduts cana-

diens françaie d'aller remplir les

rangs des bataillons canndiens

français décimés sur les champs

de bataille européens.

rr»
On sait que le Gouvernement

King & approuvé la suggestion du

Ministre des Services de guerre de

former des unités militaires homa-

gènes pour aller renforcer les ha-

talllons canadiens français d’outre-

mer, Tout nous permet d'espérer

que cette condition encouragera

un grand nombre de conscrits du

Canada francais & s'enrôler volon-

tairement pour aller priter main

forte à leurs computriotes d'outre-

mer.

 

ess

M, Raymond Brugére, ancien

ministre de France au Canada, a

été appelé par M. Georges Bidault,

ministre des Affaires Etrangères

de France, au poste de secrétaire
général de ce département. Il a été

élevé en même temps à la dignité

d'ambassadeur de France, Ministre

de France à Belgrade, en juin 1940,

M. Brugère avait adressé au minls-

tre des Affaires Etrangères à Bor-

deaux, un télégramme où I! disait

Ja honte qu'H ressentait à l’idée

Qu'on pouvait traiter avec l'ennemi.

M déclarait notamment: «En de

dors du territoire métropolitain,
,

LA PATRIE. LUNDI 20 NOVEMBRE 1944

Fe
Dans le monde des affaires

Feu Zéphirin Hébert
La mort de M. Zéphirin Hébert,

à l'âge de 80 ans, fait disparaltre

du monde des affaires de notre

province un homme qui y a joué

un rôle de premier plan au cours

d'un demi-siècle, M. Hébert, qui

était président de Laporte, Hudon &

Hébert, était une figure marquante

dans le commerce de gros, où il

avait modestement fait ses débuts

comme commis, en 1883. Il avait

été l'artisan du développement de

l'entreprise qu'il disigeait ef, 22

cours d'une longue carrière, ll avait

conquis l'estime de ses concitoyens.

Lié À nombre d'entreprises finan-

cières, il avait aussi été jadis

président du Board of Trade. Son

activité ne s'était pas limitée au

commerce. Il soutenait de son pres-

tige et de sa générosité nombre

d'œuvres sociales, philanthropiques

et éducationnelles.

M. Hébert appartenait à une gé-

nération d'hommes à qui le Canada

français doit la part qu'il a prise

dans l'expansion économique de

notre aiècle. Personnellement, il

donnait l'exemple du travail, de

l'intégrité, de l'initiative. T1 servit

utilement ses compatriotes en se

faisant l'artisan de Junité cana-

dienne, de la bonne entente avec

nos concitoyens de langue anglaise,

dont il avait conquis l'amitié et

l'estime,

Nous prions la famille de feu M.

Hébert d'agréer l'expression de nos

vives condoléances
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La session parlementaire

Pour éviter la panique
Le grand avantage quoffrira la

repriee de la session fédérale, cette

semaine, sera de permettre la dis-

cussion du problème du recrute-

ment dans une atmosphère propice

à la présentation de tous les as

pects de la question, L'agitallon

conseriptionniste, ces dernières se

maines, à eu comme but évident

de créer dans l'opinion publique un

émol, sinon une panique, à la fà-

veur de quoi on escomptait pous

ser je gouvernement & prendre une

décision soudaine et hâtive. On

ne saurait se cacher que la présen-

tation qui a été faite de la question

par les protagonistes de la cons-

oription a eu comme conséquence,

dans certains milieux, une appré-

ciation erronée quant à l'urgence

d'envoyer des renforts outre-mer

et quant au nombre qui est en jeu.

La discussion parlementaire per-

mettra une exposition plus exacte

du problème et contribuera à éclai-

rer l'opinion publique sur tous les

facteurs et les éléments qui mé-

ritent considération. Il en résuite-

ra une conception toute différente

de la question qu'a posée la récen-

te démission de l'hon. M. Ralston.

Le gouvernement agit suivant Ja

meilleure tradition démocratique
en convoquant les Chambres et en

faisant le parlement juge de sa

politique. La politique ministé-

rielle n déjà été exposée claire-

ment par le premler-ministre et

par le général McNaughton, mais

i] est certain que l'un et l'autre au-

ront à donner, dans l'enceinte parle-

 

 

nous avions encore des possibilités

de résister, sur mer, dans l’air, et

dans nos possessions d'outre-mer».

Il terminait en disant: «Je refuse

de servir un gouvernement, fut-i!

présidé par le vainqueur de Ver-

dun, qui signerait la capitulation

de la Frances, Reniré en France.
M. Brugère prit une part active à

la Résistance. Arrêté et Internd A
Evian, fi n'en sortit que le B juin 1944, Voilà ua vrai Français!  

mentaire, d'autres précisions &

l'appui de la décision prise par le

ministère. D'autre part, les man-

dataires du peuple pourront à leur

tour exprimer leur avis

En attendant, H est rassurant

d'entendre le général LaFièche ex-

primer sa conviction que la pro-

vince de Québec fournira tous les

volontaires que peuvent requérir

nos unités canadiennes-françaises.

C’est dans ce sens que doivent por-

ter tous les efforts. Le volontariat

n’a pas fait faitlite, comme l'ont

démontré les statistiques publiées

ces jours derniers.
 

g————————_
1 Aux Etats-Unis

Changement d'équipe
(par Roger DUIIAMEL)

La réélection du président Roose-

velit assure la stabilité du gouver-

nement américain pour les quelques

années à venir. L'accession au pou-

voir de son successcur se fût néèces-

salrement traduite par de nombreu-

ses modifications dans le person-

nel administratif. Les démocrates

demeurant en selle, il n'y a aucun

besoin de procéder à des destitu-

tions massives; les hommes à qui

le président Roosevelt a accordé sa

confiance continueront d'exercer

leurs fonctions.

‘Toutefois, certains observateurs

s'inquiètent de la permanence de

certains individus et redoutent

Qu'ils s'enfoncent dans la routine.

C'est le cas à peu près inévitable

de toute équipe d'hommes qui ne

se renouvellent pas et qui s'usent

au pouvoir depuis douze ans. L'ex-

cellent commentateur Ernest K.

Lindley exprime & oe sujet des

craintes qui semblent bien fondées.

Il conseille av président de refor-

mer résolument ses cadres en fai-

sant appel à des représentants d'une

génération plus jeune. Il est d'ail-

leurs indispensable, pour un parti

comme pour un pays, de préparer la

relève, car l'âge est une échéance

difficile à reporter; tous sont débi-

teurs de le chronologie, la plus im-

pitoyable maitresse qui soit !

Les vedettes du régime actuel ne

sont plus des jeunes gens. C'est

le cas, notamment, de MM. Hull,

Stimson, Jones et Ickes, qui détien-

nent énormément de prestige. Or.

pour n'en citer qu'un, le secrétaire

d'Etat aux Affaires extérieures, M.

Cordell Hull, dépasse largement ses

soixante-dix ans et il est de santé

fragile. 8°11 allait se révéler physi-

quement inapte à assumer le rôle

immense qui est actucllement le

sien, qui le remplacerait avec avan-

tage ? qui posséderait le même in-

fluence auprès des gouvernants des

pays alliés? Il en va à peu près

de même de certains chefs de dé-

partements importants comme Ja-

mes F. Byrnes, Fred Vinson. Mar-

vin Jones, Leo Crowley, etc.

On peut toutefois w'attendre à

une certaine dose de sang neuf dans

le gouvernement, car certains col-
laborateurs de Roosevelt doivent

prendie bientôt leur retraite, c’est-

à-dire quand on aura réussi à leur

trouver des successeurs capables

de poursuivre leur tâche. Les mi-

nistères du Travail, de l’Agricul-

ture et des Postes attendraient

ainsi de nouveaux titulaires. Le

procureur général Biddle est censé

conserver son poste tant qu'il ne

se créera pas une vacance à la Cour

suprème of Henry Morgenthau gar-

dera la Trésorerie.

Parmi les hommes actifs et entre.

prenanta sur lesquels le président

peut compter et qui sont déjà con-

nus du public, D y a d'abord l'an-

cien vice-président Wallace qui,

sans rancoeur, a fait la lutte pour

Truman et qui peut devenir, en

1948, un dangereux candidat à la
présidence, car son mysticisme dé.

mootalique lui vaut beaucoup d'ad-
 

hésion; il y a ensuite l'administra-

teur des prix Bowles, le sous-secré-

taire d'Etat aux Affaires extérieur

res Stettinius qui est en train, com-

me successeur de Sumner Welles,

de se tailler une belle réputation

de compétence et d'efficacité; l'am-

bassadeur Winant, actuellement à

Londres, ef plusieurs autres.

En d'autres termes, le président

Roosevelt commence son quatrième

terme avec les mêmes collabora-

teurs, où peu s'en faut, mais il doit

avoir à faire accéder à des postes

de confiance des homunes plus Jeu-

nes, moins enlisés dans leurs habi-

tudes, mieux en mesure d'innover

et de s'adapter aux exigences de

nos temps,

 

B

Da calme par la respiration

pour les nerveuses
our apalser ou éviter lee suites

souvent fAchieuses d'une émotun

violente, d'une forte contrurlété,

d'une frayeur où d'une grands jole.

on conseille de faire souvent la

pleine respiration, dana le but d'ab-

sorber beaucoup de force-vie pour

lutter contre la dépression nerveu-

se. Un des bons exercices ost le auli-

vant: se vou‘her À plat, eur un lit,

après avoir relâché ses vêtements:

alora on fait plusieurs pleines ins-

pirations, «à forçant le plus possi-

ble sur la respiration abdominale.

En ce fabsunt, il Be produit un mas-

sage du plexus solaire, qui est le

centre des émotions et le niveau

de ce qu'on appelle le creux de Ves-

tomnac. Le massaxe excite le

ventre nerveux déprimé, la res-

piration le recharge, en furce-

vie: Fl'équilibre ne rétablit, et vous

avntirez bientôt une douce chateur

se produire, puis &lrradier dans

tous les mens, en sensations de cal-

me, et sans même aucune Interven-

tion de la volonté.

Pour apporter le calme aux nerfs,

 

voit un autre exercice xpécial.

Premièrementt s'asseuir sur une

chaise, 1a colonne Vert'brale bien

droitez deusièmements boucher la

nurine droite aver le Youre droit:
trelnièmements faire de la Darin.

sawhe, une grande jnapiration:

quatrièmements en faire autant du
l'autre nurine, Recommencer dix

fois, sans interruption, Lion pour

votobattre l'insomnis, la contrarié-

té, la colère. le manque d'appétit,

Si vous êtes aujettes aux éva-

nouissemetts, pratiquez des insuf-

fiations chaudes sur le région du

voeur, tes quelles cons stent À décour

vrir 1a poitrine et & appliquer un

linge plié en quatre eur ls coeur,

puis on fait une pleine respiration

en appfiquant la bouche entr'ouver-

te sir le linxe et vn pousse l'air

qui pénètre Jusqu'au eulr. Ce moyen

mérite d'être connn en vas d'éva-
noi ssement, loin dry accomumodas

tons.

Lea exercices sont prévoniaés

Alas Jérur les névraigies Nerves

on suggère de leu exévuter Je p'us

possible, en plein aie,

Le corypa est considéré comme

un phénomène nerveux et rebelle À

tout traitement. Ja soulagement
obtenu par la respiration est re.

connu, 81 le nez a‘obatrue, vous le

débouvhez par le prov&dé suivant:

faites une Inspiration forcée, la

bouvhe fermés; K entre toujours un

mu d'air — at expires par la bou-

che, Continuez ainsi à respirer sane
ouvrir Ja bouche, Cent surtout le

 

   

 

PRONOSTICS
Région de l'Ou-
taousis et du haut
Saint = Laurent:

 

nord-ouest de la
province, de la
Baie Georgienne: nuageux et frais: de-

main, auageux; pluie où neige es certaine
endroits.

soir, en se couchant, qu'il faut user

de ce procédé, afin de s'endormir aa

ne respirant que par le nes: condls

tion essentielle pour &voir UN asuine

meil calme et reposant, Dass le

Judr, quañd ics Tartine sont Htrca

on peut renifler un peu d'onguent
mentholé, même de la simple vaves

line douve, si le nez est trop irrité

MAGRITTS

Ephémérides historiques

De Sallaberry
repcusse Dearborn

LE 20 NOVEMBRE

1812—Dans la poursuite de leur

indépendance, les Américains vin

rent attaquer PAngleterre aw Ca

nada. Is voulaient arracher cette

autre colonie aur maitres dont te

voulaient secouer le joug.

Trois armées du sud se lancérent

sur notre pays en 1812. Le général

Hull dirigea son armée de l'ouest

aur Détroit, mais dut bientôt capte

tuler avec ses 2,500 hommes. Rene

selaer xe porta au centre vera Nia

gara. Il ne fut pas plus heureux

que son voisin de l’ouest. Be pore

tant à Pattaque, le matin du 13 ve-

tobre, il remporta quelques succès

éphémères, mais se fit culbuter

l'aprês-midé sur les hauteurs de

Queenstown. Le général Dearborn

suivit be lac Champlain et la rivié-

re Ripheliex pour se diriger sur

Montréal. Chemin faisant, il s'eme

para de quelques postes français.

Le major de Sallaberry fut char=

yé de se porter à la rencontre de

ses 6,000 hommes, Les “voltigeurs”

du major agirent avec une rapidité

digne de leur nom, Se retranchant

à Lacolle, ils attendirent l'ennemi

Un petit détachement s'était établé

dans un avant-poste. Le £0 novem-

bre 1812, avant le lever du jour,

1,400 Américuins, partagés en deux

groupes, frunchirent le Richelieu

par deur gués différents. Se rew

rontrant Vohecuritd, chonné

groitpe crut avoir affaire aveo

l'avant-poste de Voiltiyeura, et a

fusillérent mutuellement. Quand sie

s'aperçurent de leur méprise, let

Américains sc virent trop affaiblie

pour attaquer les Canadiens.

Ces derniers rerevaient l’aide de

leurs compagnons qué avaient été

alertés par la fusillade des Amert

radins, Dearborn crut prudent de

retraiter et rentra à Plattaburg of

à Burlington. Eugène STUCKER

Les mots qui vivent
En quoi!vilcomplaisant,

louez des sottises !
Molièèére, Le Misunthrop®. Acte
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 Vingt-six bébés fontun voyage enavion

: as, ce,

Vingt-six bébés, âgés d'un à cing mois, ent été
à Chicontiml, lis ont fait le voyage & bord d'un
nériens du Puclfigue Canadien. Avcompagnés de
de la Crèche St-Vincent de Paut,
bus nombeeuscs que les bébés à offrir. M. l'abbé VICTORI
«eu préférable de se servie de l'avlo.
voxage pur train. EL y avai:
Cependant, le poids total des voyageurs était moindre que d'habitude,
plus de dix livres.

Le gouvernement...
(Suite de ta page S)

té nord des Vosges en capturant
Btamont. L'offensive des suidats de
l'onele Sam dans ce secteur pro-
gresse. Les Etatsuniens ont capturé
près d'une douzaine d'autre villes.
Au nord des Vosges. cinq colonnes
de la 3e armée américaine avan-
cent dans le riche bussin de ia Sar-
re Les soldats du Heutenant-géné-
ral Patton ont capturé au moins 5
villes et ont avance de 4 milles à
l'intérieur du Reich, au nord-est de
Matz,

he grand quartier-général al-
llé à confirmé la nouvelle à
l'effet que Ia fortereme de Metz
était complètement encerclée,
Les troupes de In Se armée ont
capturé au moins le tiers de Ia
ville au cours de furieux enga-
Rements entre la garnison alle
mande gardant les lieux et les
unités américaines de In Se ar-
mée. Dans tous les secteurs du
front des forces de Patton, les

Allemands battent en retraite.
fix désirent apparemment recu-
ler jusqu'au Khin afin de se
réfugier sur les rives de cet
important cours d'eau où lis
oiftriront leur dernière tentati-
ve de résistance aux envabis-
seurs,
Un peu plus au nord, trois armées

all res reponasent l'ennemi vers Co-  

 

logne. Ies nôtres sont rendus à
moins de 26 milles de cette grande
ville. Le communiqué allié d'au-

Jourd'hui révèle que les 1ère et Pe
armées maéricaines. ainsi que la
Ze armée britannique, ont envegis-
tré de nouveaux gains après avoir
capturé 10 villes allemandes sur un
front de 25 milles s'étendant au
nord de l'historique cité capturée
d‘Aix-la-Chopelle.

La; forces de In lère armée
antéricalne du Meut-nant-gété-
Ta] Courtney Hodges conti-
nuent de rencontrer une vive
résistance vers la forét de
Hurtgen, au aud-est d'Alx-la-
Chapelle. Ailleurs, cependant,
les Nuzis reculent devant lu
pousaée alliée. 7 miles au nord-
est d'Aix-a-Chapelle, des unités
de la lire armée ont utteint lu
banlieue du grand centre de
défense nazi d'Eschweilér,

Pendant ce temps les troupes
de la 2e armée britannique du lieu-
tenantgénéral Dempsey, dang le
nord-ouest de la Hollande, repous-
sent toujours les Allemands au sud
de Venlo. Les Britanniques ont
également atteint la Meuse à Kes-
sel. Dans les airs, des formations
de bombardiers lourds alllés et de
chasseurs ont traversé la Manche.
ce matin, en direction du conti-
nent. Hier, l'aviation canadienne
u effectué plus de 275 envolées
dans le secteur situé au nord
d'Aix-la-Chapelle.
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Qu'est-ce qui me vant Phonneur de votre visite, mons'eurà
. - -

transportés par avion, ces Jours derniers, de Québec
appareil de Québec Airways, une filixle des services
deux religieuses, ces nourrissons ont été transtérés

Québec, à Chicoutimi, où les demandes d'adoption sont présentement
N GERMAIN, chapelain de In Crèche, a

à pour le voyage afin d'éviter aux poupons lex fatigues d'un long
31 passugers & bord de I'avion qui en transporte habt element une dizaine,

23. 7300

chaque nourrisson ne pesant pas
(Photo C.I'R.)

SUR LE FRONT EST
LONDRES, 20. (B. U.P). — Les

dépêches prcvenant de Moscou
comme de Berlin révèlent, aujour-
d’hui, que la poussée soviétique en
vue d'isoler Budapest, la capita:c
de la Hongrie, est présentement à
son point culminant. Radio-Berlin,
se préparant apparemment à an-
noacer au pruple allemand une au-
tre victoire russe, mande que d:
nouvelles unités de l'armée rouge
participent à la bataille de la Hon-
gtie, Moscou déclare, de son côté.
que les Soviets ont enfoncé la li-
Ene de défenses ennemie au nord-
est de la première cité hongroise à
pas moins d'une demi-douzain:
d'endroits.

Duns le serteur nord-est du
front russe, à quelque 30 milles
de Is capitale de lu Hongrie, de
pulssant®s colonnes s'vléliques
convergent vers la ville indus
trieëlle de Miskolc, la Be cité de
la Honcrie. Près du centre de
la ligne de défenses al'emande,
les Russew ont attaqué Gyogyos
et ont sectionné ln route de
communications menant de Mis-
koic à Budapest. A quelque 20
milles de lu capitale hongroise,
les Sovlets sont à portée d'ar-
tillerie du centre ferroviaire
stratégique de (fatvan. Le; nol-
dats de Staline ne sont plus qu à
3 milles de la ville.
Dans le voisinage immédiat de

Budapest, des colonnes de chars
d'assaut russes, attaquant les ban-

lieues sud et est de la capitale, ont

atteint un endroit sit:é à seule
ment 19 milles du Danube, an nord
de Budapest. La stratégie russe, an
nord-est de la première ville hon-
giiise, cause beaucoup d'inquiétu-
d= aux Nazis, Les poussées movidti-
ques ge dirigent vers les bastions
ennemis atratégiques gardant les

‘aches de l'Autriche et de la
coslovaquie,

Pendant ce temps, le prince
Olaf, de Norvé, a déctaré au
cours d’une conférence de hres.

we i Londres gue leg ANmands
battaient en retraite dans son
pays, Le pHure Olaf a toute
fois ajouté que ln guerre ment.
par les Narisrendra 14,000 mo
lex carrés de t*rritiire norvé
Rlen (nhabltahle pour piusts
années,
SUR LE FRONT ASIATIQUE |
Grand quarti mail allié dan |

les Philippines, 20, — (BU. M, —
Sur le théâtre de guerre du Paci
tique, Radio-Tokyo mande que des
chasseurs américains ont martelé
de bombes la capitale des Philippi-
nes, Manille. La radio ennemie pré.
tend également que les Etatsunien +
nuissent ces superforteresses B-21
dans les Matiannes en vue de no =!
veaux raids contre le Japon. |

Sur terre, len tropes d'lnva-
sion américaines ont complét:
l'occupation des ites Mupia, nu
nord-ouest de la Nouvel <Gui-
née, et attaquent présentement
les Japonuixn duns len {les Asin.
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 Dans les Phillopines, les Nip-
bons lancent de nouveaux tanks

commandement
aujourd'hui.

Fortino, 5 milles au sud-est
Faenza, sur la route Rimini-Bolo-
gne, & la suite de furieux engage

1944

dans la bataille en vue de rom-
dre l'encerclement américain
dans le nord-ouest de l'île Ley-
te. Des dépêches du front man-
dent que les contre-attaques es-
nemies ont été repoussées.
En Chine, une dépêche. d’une a-

gence de nouvelles rapporte, au-

jourd’hui, que les troupes chinoises
ont recapturé la ville de Mangshih,
sur la route de la Birmanie, à 62
milles des frontières de !a Birma-
nie. Manghlh était le 3e objectif
important des Célestes dans leur
offensive de la rivière Salouen.
Deux avtres villes, Teng-chung et
Lung-ling, sont déjà aux mains des
forces chinoises. Le prochain ob-
Jectit des Chinois, dans cette pro-
vince, est Chefang. à 34 mil'es au
sud-ouest de Mangshih. Entre
temps, le haut commandement chi
nols révèle que les Chinois combat-
tent présentement à l'Intérieur du
contrefort de Bhamo, dans le nord
de la Birmanie.

SUR LE FRONT 8UD
ROME, 20. (P.A.) Le haut

allié a annoncé,
que les troupes alie-

mandes avaient recapturé le mont

de

ments avec des unités polonaises
de la Be Armée britannique.

Entretemps, les Polonais ont
repoussé deux contre-attaques
nazles effectuées nur Conver-
selle et ont consolidé leurs posi-
tions aux approches du mont
Fortino. Des patroullles britan-
niques ont attaqué les positions
ennemies au sud de Ravenne,
dans le secteur de l’Adriutique,
tandis que dans les mantagnes
au sud de Bologne, des unités
amérleaines de la 5e armée ont
repoussé de nombreuxes contre-
attaques légères naziea.

Vol de sept
roues et aneus
Des cambrioleurs. ayant forcé

une fenêtre. sont entiës, la nuit
dernière, dans le garage Léopold
Drouin, 491 rue de Fleur'mont, et
sy sont emparés de sept rouca
«t pneus, les enlevant d'uutomobi-
les appartenant à deux clients.
Chez le Dr Pierre Lavari

rue Mansfield les voleurs, à l'aide
de fausses-clefs, se sont emparés
de deux paletots et de tro's com-
plets valant $320 ainsi que de $83
en billets de banque.
Mme Agnes Daly, 1016 rue An-

derson, passait à 10 h. 10 hier soir
à l'angle des rues Anderson et La-
guuchetière quand elle fut atta-
quée par un jeune homme qui lui
enleva sa sacoche contenant $17.
A l'aide de fausses-clefs des cam-

Gissleurr auni eutés chez M. John
Nesbitt, 1524 rue Drummond, et y
ont pris deux manteaux de four-
ture valant $500. Ils ont aussi pris
une horloge et un petit radio.
Comme M. Dan Mooney, 804 rue

Versailles. allait entrer dons sa
denieure. à 7 heures, hier soir, il
fut attaqué par trois nègres. L'un
d'eux le satait à la gorge pendant

  
 

que ses compagnons lui enlevaient
son porte-monnaie contenant $20.
Deux manteaux de fourrure d’une

valeur de $500 ont été volés chaz
Mlle Margucrite Parent, 5471 rue
Karneliffe, pendant son absence.
htes
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Les patrons
de la ‘Patrie
 

 

 

PATRON No 4506—Ie “jumper”
ost toujours pratique pour les jes
nes étudiantes. Elles simeront ce
nouvsau modèle présentant um bou-
tonné sur le côté. La jupe est am.
ple et le corsage croiné scr le de-
vant. Des blouseties variées In
fransformeront en tenus nouvel-
les et attrayanten.
Le PATRON No 4504 est offert

pour les fillettes dans les tailles 6
8, 10, 12 et 14. Lu taille 10 r>quiert
pour le “jumper” 21-4 verges de
luinage de 35 pouces; pour Ia bloy-
He, 114 verge de tissu de 35 pou
cen,

Pour obtenir lcs patrons de la
“Patrie’. envoyez la somme de
20 sois, mentionnat tris Hisible-
ment Nom, adresse, taille et No du
Patron désiré et adre:sor le tout à:
Bureau des modes, “La Patrie”,
Montréal.
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Excédents de stccks
OTTAWA, 20. (D.N.C.) — J.-G,

Godsoe, président de la Commission
de contrôle des industries de guer-
rc, annonce que les manufacturters
peuvent employer à des fins civi-
les, le surplus des matériaux qui
étaient réservés à des fins de guer-
1e et dont on n'a plus heenin à
cette fin.
 

CONVOCATION
M. Kdgur

Tennant,

 

Auset Mowrer, corr
r et chroniqueur,
‘er, ce soir nu |

rum. La réunion aura !
real High School à 8 hb. 15

 

  

 

     

  

"nm.

M. Mowrer ‘et l'auteur de “Gere
manu luts The ek Bach”. qu'il
écrivit en Alte ne,  alorx qu'il
était correspondant pour le Ch'cazo
Dia ly News 11 tat, plux tard, ex-
st du pays Il à passé plus‘eurs
anus cn Furope, et Ha pay é une

“te A la Russie e1 aa lontaln

  

VITE À LA

  
    

Mi votre toux est nitribenbie nu
we onfinaire, fes comprimés Pine

à Ia ghyetrine In poulagerent
nent of nérement. Jee Pine
tapi it lex membranes de in

surge d'une pelticole de glyctrine
toite adoncisaante — qui soulage
Virritation rt 6 séchrrese,

Aussi efficaces pour une grande
fatigue de In voix ou rxcûs de fumer,
l'an de drogues viciraien... af bows
lesersement de l’estomae,

Fameus depuis 15 ane
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Réponse à Tous
Q—J'ai un vieux piano qui est

très bon, mais dont le vernis s'é-

caille pur les années de service, je

me demande ce que je pourrais fai-

re pour lui rendre une apparence

convenable. Je voudrais exécuter

cette réparation à la maison, je ne

suis pas riche, je demeure loin des

grands centres, nous n’avons pas
de spécialistes en réparation de

meubles et je tiendrais à faire ce

travail moi-même. Un conseil à

QUI VOUS LIT TOUS LES JOURS.
R.—Volcl l'expérience faite

avec succès par une maitresse

de mulson et dant La recette à

gagné un prix lors d'un con
cours aux Etats-Unis.

Achetez 6 feuilles de papier

d'émeri (papier sablé) no 6, 6

feuilles no 1-2, 1 boîte de Laine

d'acier no 6, 1 pinte de bonne

teinture à l'hulle de la couleur

que vous préférez, acajou ou

autre, ! pinte de térébenthine,
f pinte de bon vernis à meu-
bles, un bon pinceau.
SABLEZ tout d'abord votre

piano avec le papler d'émeri
no 1-2, sur le wens de la lon-
gueur quand le bois est hori.
zontal et sur la hauteur quand
les pièces sont perpendiculai-
res. Employes la laine d'acler
sur les parties sculptées. Quand

vous aures terminé ce travail,
brossez le meuble en entier
avec une brosse sèche. Fasuyez-

le ensuite avec un linge doux

(non mousseux) et humecté de
térébenthine. Appllquez ls tein-
ture, enlevant le surplus au fur
et à mesure avec un linge,
Laissez nécher douze heures.
Appliquez alors le vernis. Lais-
sex sécher 48 heures. Sablez de
nouveau avec le papier d'émerl
no 0 et aver la laine d'acier
no 6, Epoussetez parfaitement.

Essuyez avec un linge uni
(non mounseux) imbibé cette
fois d'alcool. Après deux heu-
res, appliques une couche de

vernis composé de deux-tiers
de vernis mélé à un tiere de
térébenthine. Une fois sec, es
suyez avec Un linge doux suns

appuyer trop fort.
Le travail devrait être par

faitment réussi si vous suivez
bien ces indications,

 

 

Q.—-J'ai de belles retailles de vi-

son comme celui qui garnit mon
manteau, comment procéder pour
me faire un chapeau?—LINE.

R--Prenee In calotte d'un
chapeau que vous ne portez
plus, talllez-ia pour qu’elle vous
coiffe à votre goût. Couvrez en-

suite avec la fourmure en cou-
sant en rouronne. Je suppose

que vous saver comment cou-
dre la fourrure.
 

Q— La porcelaine qui orne mon
poèle est blanche, il y à des taches
Que je ne puis faire disparaitr”.
Que vonseillez-vous? — JEUNE
MENAGERE.

R—On conseille d'humecter
un linge avec de l’'ammoniaque
en poudre ,de couvrir la tache
de borax et de frotter énergl-
quement. On peut répéter le
traitement plusieurs fois, Il est
supposé réussir,

Q.—Mon père est mort depuis un
an, je serai fiancée à Noël, puis-je
porter une robe de couleur ou si
je dois m'habiller en demi-deui!l?—

HEUREUSE FIANCEE.

R.—On est toujours autorisé
À suspendre son deull pour des
fiançailles où un mariage. Por-

tex dons une jolie robe cou-
lear de votre bonheur, ce jours

Nets 2gsme
On évalue à 203,533 le nombre

des maisons dont on aura besoin
pour redonner un foyer à

B00,000 personnes de la vallée de

Clyde, en Ecosse; cela représente
35 pour cent de la population et un

coût de 182.000,000 de livres

(3809,900.000).
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généreusement à la “Semaine du

Avez-vous le souci
du confort?

Il est des maisons tenuee à la
perfection, offrant des repas dé-
lectables, des maisons où le

moindre détail est ordonné, où

rien n'est laissé au hasard et où

pourtant, l’on ne se sent pas

chez soi, où l’on ne connaît pas

cette merveilleuse détente qui
permet de reprendre ensuite,
fortifié, la vie habituelle. Ce
sont des maisons sans âme, des
maisons sans “climat”.

LE SENS DU CONFORT
Si les manuels de savoir-vivre

ne s’y attardent pas, c'est pour-
tant, pour qui veut avoir une
maison attirante, un facteur €s-
sentiel. Il est des maîtresses
de maison, parfaites cuisiniè-28,

 

pe £

L’¢légante VIRGINIA PATTON, de
la Warner Bros, porte ici un co-
quet chapeau de feutre noir, à cou
ronne baste, Deux otseaux de tons
brillants posés à l'arrtère ainsi qu’u
ne voilette légère composent la yar-

niture, Ce modèle est tout désigné
pour les réceptions d'après-midt

qui ne laisseraient pas au ha-
sard le parfum d'un entremets
mais négligent le confort des
sièges, l'éclairage, la tempéra-
ture des pièces, assemblent leurs
hôtes au hasard des diners à
rendre et ne gavent pas com-
bien un bouquet de fleurs, un
disque mis à point, le choix
d'un sujet de convessation, l'art
de créer l'ambiance sont le vé-
rilable base d'une réception
vraiment réussie. :

DES FAUTEUILS MOELLEUX
Aux jeunes gens qui se mae rent, on voudrait conseiller d'é-

viter de choisir des sièges tubw

  

Cette campagne aura lieu dans les diocèses

cinthe, Joliette, Valleyfield, Saint-Fean, Mont-Lamiiér et Nicolet,

Votre Chronique, Madame

  
Quelle frimousse heureuse et intelligente! Cet enfant connait main-

tenant le grand bonheur d’avoir un père et une

Société d'Adoption et de Protectio

enfants pourront connaître ce bon!

mère, grâce à la

n de l'Enfance. Beuucoup d'autres

heur eux-aussi, ol vous souscrivez

10 Sous”, du 19 au 27 novembre.

de Montréal, Saint-Hya-

aires, bien mieux A leur place

dans une clinique que dans un

intérieur que l'on désire intime

et accueillant. Il ne faut pes,

lorequ'on s'assied après le re

pas, avoir l'impression que l'on

va voir maintenant des instru-

ments nickelés, du coton hydro-

phile et des étagères de verre.

Que vos sièges aient du style

ou qu'ils n'en aient pas a peu

d'importance; ce qu’il faut, c'est

qu'ils soient confortables. Cha-

que meuble, chaque objet doit

répondre à une nécessité, à Un

désir. Qu'il y ait des coussins

à mettre sous le coude, de pro-

fonds fauteuils dans lesquels on

est à là fois parmi les autres et

seul, des cendriers à portée de

la main, de petites tables pré-
tes à recevoir la tasse de café
et le verre de liqueur.

ATMOSPHERE
BIENVEILLANTE

Que l'heure du café ne termi-
ne pas les obiigations de la mal-
tresse de maison : il faut penser
à la conversation qui ne sti.
mule pas sculement les esprits
mais aussi la soif: une soirée
bien comprise doit avoir plu
sieurs rebondissements. L'at-
mosphére se crée avant le repas
et se proionge ensuite selon l'art
de la maîtresse de maison. Des
invités qui ne sentent pas leur
présence agréable, qui ne sont
pas incités à la prolonger, par-
tent généralement avant onze
heures. Et une soirée terminée
avant minuit est une soirée
manquée.

L'ECLAIRAGE
L'éclairage vaut dans la me

sure où il embellit les femmes.
It vaut aussi dans le mesure où
ii ménage, des coins de lumière
et d'ombre permettant à chacun
de s'envelopper de son atmos-
phère personnelle. 11 est des
femmes brillantes, belles et le
sachant, qui ne craignent pas la
lumière éclatante et même la
techerchent. Elle leur donne
un éclat, une mise en valeur, un
etimulant précieux; elle en fait
des vedettes. Ces femmes ne
sont peut-être pas les plus in-
telligentes, les plus charmantes
de vos invitées; mais elles sont
indiapensables à votre récep-
tion : elles lui donnent sa vita-
lité, son dynamisme.
A côté de vos phares de lu

miére, ayez des coins de pénom-
bre pour lee femmes timides et
charmantes dont l'esprit n'ecla-
tera jamais en pleine himière
mals qui sauront créer une am-
biance délicate, faite de charme

2 et de demi-teinies. A l'abri des

Pour les Gourmets

VOLAILLE FARCIE

Prépares une farce d'oignons et

de sauge revenus dans du beurre.

mélangés ensuite à de la chair à

saucisses et le foie de la volaille

cuit d'avance, le tout soigneuse-

ment écrasé ensemble. Bourrez de

cette farce l'intérieur de l'oiseau et

faites rôtir. Servez Avec le jus ou

avec une marmelade de pommes.

FARCE AU MACARONI

1 tasse de macaroni (cased en pe-

tits bouts)
2 ¢. à table de graisse

Persil haché
1 olgnon

1-2 tasse de pulpe de tomates.

Assuisunnements au goût

Faire cuire le macaroni dans de

l'eau bouillante salée--25 à 30 mi-

nutes. Egoutter. D'autre part, faire

revenir l'oignon dans la graisse

bien chaude et ajouter le macaro-

ni, les tomates et les assaisonne-

| ments.
La quantité de farce est dans la

plupart des cas pour une volaille

de 6 livres environ. Il faut augmen-

ter suivant le poids de l'oiseau.

CROUSTADE AUX POMMES

€ pommes moyennes ,

1-4 tasse de sucre granulé

Cannelle
1-4 tasse de beurre
3-4 tasse de sucre granulé
1-2 tasse de farine.

Peler les pommes et les déposer

en tranches dans une casserole

beurrée. Saupoudrer de sucre et de

cannelle. Combiner le beurre, la

cassonade et la farine et étendre

le mélange sur les pommes. Cuire

environ 30 minutes dans un four

modéré (350° F.) jusqu'à ce que ‘es

porines soient tendres et le des

sus doré.
Servir avec une sauce dure. 6

portions.

Couponsvalides

BEURRE: Coupons 82, 83,
84 et 85.

CONFITURES: Coupons
D-1 à 82 Inclusivement.

SUCRE: Coupons 14 A 45
inclusivement ainsi que les
coupons F-1 à 10 incinsive-
ment (dans le carnet no 3)
pour la mise en conserve,
VALEUR DES COUPONS

SUCRE ......... 1 livre
BEURRE . % livre

     

lumières basses naîtront des
conversations plus intimes, une
causerie plus amicale, sembla-

bles A 1a basse chantante d'un
thème musical sur laquelle
jouent les volutes de la mélodie.
Rendez possibles cen cone de
pénombre qui souvent oréent
Yintérét d'une reunion et per-

mettent des rencontres d'eaprit
et de coeur.

 

PATRON No 50 — Crochetes

ces gracieux napprrons qui pour

ront servir à une foule d'images

Ils rehausseront l'apparence de vos

meubles les jours de réception. Ils

sont faciles à réussir et se font en

peu de temps. Suggestion charman-

te pour cadeaux.

Le PATRON No 550 comprend

toutes les indications nécessaires
pour crocheter les napperons; des
illustrations des mailles; la quan.
tité de matérid requis,

Pour obtenir tes patrons de la
“Patrie”, envoyez la somme de
20 sous, mentionnant très (sie
blement Nom, adresse, taille e
No du Patron désiré et adresser
Je tout à: Burean des modes,
“La Patrie”, Montréal.

 

La Société du
Drapeau National
 

Un important groupe de jeunes

gens. ayant des ramifications

dans les principales villes de la

province, s'attaquent aujourd'hui

À Ja réalieation d'une oeuvre pa-

triotique et sociale, destinée à fai-

re adopter un drapeau, qui puisse

réellement représenter la Nation

Canadienne.

Les membres de ja “Société du
Drapeau National” tiendront ua
comptoir de livres et d'objets di-
vers à la Vente de Charité de
FOeuvre de la Soupe, Le bazar de

cette oeuvre aura lien cette ane
née les ler et 2 décembre dans la
salle Baint-Stanisias, avenue Law
rier, 
 

 

 Portez

   
L'ART DE BIEN S'HABILLER J

Type classique:

Les mantes du soir amples et
longues me sont pas pour vous.

Vous serez plus élégante dans
un manteau sobre comme

celui-ci,



  
Ligue de la
Jeunesse Féminine
Ce soir, à 6 h. 30, à l'hôtel Wind-

sor, les membres de la Ligue de la
Jeunesse Féminine recevront à di-
ner et tiendront ensuite une as
semblée générale. Mme Gérard Bou-
drias présidera à la table d'hon-
neur et À ses côtés, on remarquers:
Mme Howard Wilson, Mlle Jeanni-
ne Vidal, Mme Yves Bourassa,

Mies Madeleine Pagé, Renée Bien-
venue, Michelle Bienvenue, Mmes
Emile Saint-Germain, R. Sherwood,
John O'Gallery, A. Shulman, N.-F.
Parkenson, Gabriel Lord, Georges
Décary, Rodolphe Pagé, Mlles Rita
Forget, Hélène Trudeau, Mme Jean
Raymond, Mlles Gliberte Dufresne,
Mariette Saint-Jean, Huguette BI-
gras, Suzanne Prévost, Micheline
Dion, Raymonde Daigle, Louise de
Martigny, Lucie Vanier, Mmes An-

dré Vennat, Paul Dansercau, Miles
Denjæe Guyon, Gisèle Thibault, Re-
nèe Crsgrain, Gisèle Dion, Mmes
Aimé Desforges, Gurth Pretty,
Paul Trudeau, Lucien Roux, Jac-
ques Béilque, Paul LaRovque et
Mile Louise Bourgeois.

Prochains mariages
Le mariage de Mlle Yvette Lan-

dry. fille de M. et de Mme Adélard
Landry, avec le docteur Donat Tru-
dci, M.V., fils de M. et de Mme Jo-
#seph Trudel, sera célébré le lunui
11 décembre, en l'église du Sacré-
Coeur.
 

Le mariage de Mlle Thérèse Mar-
tin, fille de M. et de Mme J.-Nar-
Cisse Martin, avec le lieutenant
Adrien Dufort. RCA. fils de M.
Georges Dufort, décédé, et de Mme
Dufort, aura lieu le jeudi 23 no-
vembre, & 9 h. 30, en la chapells
de la Basilique. La bénédiction nup-
tiale leur sera donnée par le R. P.
Lucien Dufort, c.av., frère du ma-
rié. La réception après la cérémo-
nie aura lieu chez la mère du ma-
Fic. au no 1477 de la rue Atawater.
Pas de faire-part.

 

M. et Mme A.-J. Gauthier. deCartierville, font part du mariage
de leur fille, Yvette, aver M.
Charles-KBuille Cadieux, fils de M.
et de Mme Emile Cadieux, de
Murieville. La bénédiction leur
fera donnée le 2 décembre, en
l'église de Marieville,

 

Le mariage de Mile Fernande
Contant, fille de M. & de Mme
Esdras Contant, avee M, Marcel
Vanler, fils de M. et de Mme Os-
car Vanier, anra sdldbrd LW: samed]
9 décembre, à huit heures et
dvmie, en l'église du Très Salnt-
Num de Jésus, de Maisonneuve.
Pis de faire-part,

Le mercredi 22 novembre, à
Bowl heures, en la chapelle parti-
eullère de l'église Salnt-Domlni-
que du Québec, sera béni le ma-
riuge de Mlle Gemma LeBel, fille
de M. et de Mme Honoré LeBel,
dérédée, avec M. William Men-
delsohn, fils de M. et de Mme

 

David Mendelsohn, de Notre-
Dame de Grâce.

M. et Mme Lorenzo Gigudre
font part du mariage de leur fille, 

Rolande,

Mme Lacrc
diction nui.
en

Bric
N.

on

fille de M. et de
Mme J. Labonté,

et M. Oxcar Séguin.
fils de

M. E. Ségum,
dizédi, et

de Mene Séquin,
dont les fiangailles

ont eu lieu
dernièrement.
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Le marlage de Mlle Autuinette
a, fils de M. et de Mme J.-

de Drummondvile,
avec M. Jean-Charles Trottier, fils
de M. et de Mme John Trottier,
de Saint-Lambert, sera c¢élébré le
<umedi 25 rosumbre, à 8 h, 30,

Drummondville.

  

 

sisson,

l'égitse dr
‘as de faire-part.

Molloy-Kenneuy
En la c...p..e ue l'égilse Saint-

ignate, de ‘winnipeg, samedi! ma-
tia, à dix heures, avait lieu le ma-
wage de Mile Helen Mary Kenre-

dy, filie de M. et de Mme William.
Kennedy, de Wellington Cres

cent, Winnipez, avec M. Paul-Geor-

ges Molloy, fi.s de M. et de Mme

T.

 

Thomas B. Molioy,
autrefois de Winnipeg, et petit-fils
de sir John Dubue, décédé, autre-
iois juge en chef, du Manitoba, et

de lasy Duv.c. La bénédiction nup-
tiale leur fut donnée par le R. P
Gérald F. Lahey, s.j. L'autel et le
choeur étaient décorés de chry-
santhèmes roses. Pendant la messe,
un programme fut exécuté par le
choeur d'enfants de l'église Saint-
Ignace. Mme Arthur Henderson
touchait l'orgue.

Accompnagnée de son père, la ma-
riée portait une robe de velours
bois de rose avec petit chapeau de

même tissu orné de têtes d'autru-
ches auxtons dégradés et elle te-
ait un chapelet de cristal de roche
et un petit bo.quet de bouvardias
et de stéphanotis. Le Dr John A.
Bourgouin était le témoin de son
cousin tandis que M. William T.
Kennedy, R.C.N.V.R., frère de la
mariée, M. Arthur Yates, M. Ro-
bert O'Hara et M. Willlam Robert-
son, R.C.N.R., plaçaient les invités.
La réception après la cérémonie

eut lieu & l'hôtel Fort Garry où les
salons étaient décorés des mêmes
fleurs qu'à l'église et la table de
la mariée, ornée de roses “Butter-

avec M, Jean Lacroix.
'a,de M. Cys:irn Lacroix et de

décédée. La béné-
‘€ leur sera donnée

l'église Salnte-Philoméne
Rosemont, le 9 décembre, à 8 L.
3u. Pas de fa're-part,

   
fly” et de bouvardias. Les nouveaux

époux partirent ensuite pour To-
ronto, Niagara, Montréal et les
Laurentides. Pour voyager, la ma-
riée portait un costume de nuance
Hlas avec petit chapeau de plumes
assorties, un manteau d’opposs um
et un bouquet de gardénias au Cor-
sage. M. et Mme Molloy demeure-
ront à Montréal.

Réceptions
Dernièrement avait lieu chez

Mme Emile Naud unc réunion de
parents parmi lesquel- on remar-
quait: M. et Mme Elisée Naud, de
Roberval, Alphonse Naud, de Brook-

lyn, Placide Naud. de Pont-Viau,

Joseph Naud, André Naud, Lucien

Plouffe, Adrien Brown, Camille

Teasd:le, de Montréal; Eugène
Naud, de l'Abitibi, le R. F. Jac-

ques, de Témiscouata: MM. Eloi et
Emile Naud, Mmes P. Forget et
H. Forget. A. .Marceau, E. Diry,

Miles Juliette Naud, de Satnt-
Alban, Emilienne Jacques, Fran-

cine Naud, Jeannine, Nicole et Mi-
cheline Plouffe.

M. Marcel O'Rourke, R.C.N.V.R.,
d'Halifax à passé quelques jours à
Montréal. A cette occasion, Mme
Y. O'Rourke et M. Ruben Gau-
vreau ont organisé une réunion in-
time à laquelle étaient invités: Mile
Fleurette Allaire, M. et Mme Da-
vid Bouchard, M. et Mine Robert
Bouchard, et leur fils, Ronald, M.
et Mme Maurice Bouchard et leur
fils Guétan, M. Thomas Rouchard
Ces jours derniers, uno surprise-

party était organisée par Mile Cé-
cile Lortie À l'occasion de l'anni-
veranire de nakssance de Mile Isa-
belle Gagné. Les invités étalent:
Milles Thérèse Bélanger, Marcelle
Brisebois, Thérèse DesRochers,
Thérèse Dupuls, Jeannine Désilets,
Gisèle Desjardins, Lise Dérome,
Aimée Gosselin, Françoise Giguè-
re, Lois Létourneau, Lucie Laporte,
Jacqueline Poirier, Marcelle Roby,
MM. Beauregard, Roger LeBlanc,
Bernard Dansereau, Carmel Des-
marais, Fernand Dubuc, Roland
Désllets, Guy Gagné, Louis-Charles 

 

<«(X<)»>

Mille
Fernanda Belli, .

fille de
M. Bramente Belli,

de Ville Mont-

 

dont les fiançailles
à M. Yvan Bonie,

fils de M. et de
Mme G..H. Bonin,
de Montréal, ont
eu lieu récemment,
(Photo D. Léonard,
33 est Mont-Royal).
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Labrecque, Gaston Lafortune. Clau-
de Leroux, Robert Leclair et Mau-
tice Roby.

+Partie de cartes
Mardi evir, le 21 novembre pro-

chain, aura lieu À 248 rue Saint-
Sulpice, sous la haute présidence
de M. le chanoine Laurent Morin,
ancien colon de la colonie de va-
cances des GREVES, la lière par-
tie de cartes annuelle des Anciens
des GREVES. M. Ernest Savignac,
p.85, ex-directeur des GREVES.
assistera à cette soirée de bienfai-
sance.

Bal de Thémis
Le bal annuel des disciples de

Thémls aura lieu le 9 décembre à
l'hôtel Mont-Royal. Parmi leg jeu-
nes filles qui prêtent leur con-
cours aux organisateurs de Cette
soirée, on cemarque: Miles An |
drée Groulx, Magdeleine Perron,
Germaine Couttois, Hélène Gau-
cher. Yolande McIntosh, Clarisse | 

 

Cardinal, Mignonne Legauit Su-,
zanue Barrière. Pauline Mosntnie

Marie-Paule

ne L'Heureux,

te, Monique Choinière, Louise Ra-
cine, Jeannine Mongeau, Jacquell-
ne Couture, Buzel Cossette, Mion-

Morin.

étudiants techniciens aura lieu. le

C.E.OC. rue Sherbrooke est, sous

| Larose-Page

soires bruns.

de Toronto Mme James Sherman
et Mile Edith Page. d'Ottawa. à

Janelle-Gursky

le sergent A.-O. Janelle, C.A.R.C..

récemment, en la St. Willibrord':

me de chant. Des chrysanthèmes
Jannoa formatent Ja décoration do

dame d'honneur et la petite Julla
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Laurin,

Lily

ne Fortin, Lily McMillan et Lily

 

Soirée dansante

marié,

11
—

Françoise |Janelle, nièce du marié, bouques
Perron, Madeleine Béique, Lucile [tière,
Balangero: Thérèse Cromp,
Gour, Madeleine Allaire, Jacquell-
eI Fernande Lavon. d'honneur tandis que MM. Char-

les Gursky, frère de la mariée et
le sergent Curtls Hoffmann, pla-
calent les invités.

M. Willlam Janelle, frère du
selssait comme garçon

La mariée portait une robe de
satin et tulle blancs, un voile de
tulle illusion maintenu sous un
bonnet hollandais, une croix d’or,
cadeau du marié. Sa gerbe-cascade

La soirée dansante annuelle des! etait composée de chrysanthèmes

samedi 25 novembre, à la salle du
jaunes.

La dame d'honneur portait
une robe de sheer Jaune, un voilela présidence du maire de Mont- de même nuance malntenu sous

réal et de Mme Adhémar Ray-
nault. MM,
Louis Larin ainsi que les membres
du personnel enseignant de l’Eco-

un bonnet hollandais et un bou-
Hector Beaupré et quet de chrysanthèmes jaunes et

or. La bouquetiére portait une
robe bleu azur garnie de dentelle,

le Technique en ont accepté le pa" ln bouquet hollandais de dentelstronage, On
ment parmi les hôtes d'honneur de
cette fête monduine : l'hon. Omer |
Coté, M. Jean-Marie Gauvreau. le
culonel J, Brosseau, le capitaine

Charlebois, M. G. Rousseau, le ca-
pitaine  Cadotte MM. Fernand
Ralnville, V. Slon, M. Charror, J.-

R. Legendre, Phillippe Beaudoin et
H. Therrien, L'organisation de

cette soirée n été confiée 4 MM. B.
B. Cyr, G. Dorais, B. Janelle, R.

Gibeau. R. Lemay, M. Vincent, Ro-

remarquer égale le et un bouquet colonial,

Mme Gursky, mère de la ma-
rlée, portait une robe de crépe
noir garnie de sequins et des

accessoires noirs et or. Bon bou-
quet de corsage était formé de
roses rouges.
pu assister au mariage pour
cause de maladie,

Mme Janelle n'a

Après une réception à l'hôtel
Queen's, le sergent et Mme Ja-
nelle partirent pour Ottawa où

bar, Poupart, D. Casavant, J. Du-|!ls feront un séjour an Château

rp, J. Lalande, R. Lamoureux, G. Laurier. Pour voyager, Mme Jâ-
Robitaille ainsi qu'à Miles Jacque- Nelle portalt une robe de crêpe
lina Cousineau, Rolande Lavergne, [24ua, un manteau d'écureull brun
Mariette Masson, Marcelle
sant, Paulette Fortin, Jeanne Ma-
cé, Marthe Poirier et Claire Fee-
ley.

 

Ie mariage de Mie Mildred-

Pols-

|

et des accessoires de même ton,
Le lieutenant d'Arcy Tansey,

de Petawawa, beau-frère du ma-
rié, assistait au marlage.

 

OTTAWA
Son Excellence le gouverneurLorraine Page, fille de M. et delxénéral n reçu le ministre de Po-

Mme David George Page, avec M. llogne et le Heutenaunt Jan “Karski
Adélard-Mgrcel Larose, fils de M.|3
et de Mme Joseph-Napoléon La-
rose, avait Îleu. ces jours derniers.

Rideau-Hali,

L'ambassadeur du Chill et Mme
 

en la Fairmount St. Giles United (irove et M. Armando ~Palacins
Church. Le R. Ernest E. Long ot été reçus à dfner & Rldeau-

all,présidait la cérémonie nuptiale,
La mariée, accompagnée de son

père, avait comme dame d'hon-
neur sa soeur Mlle Phyllis May
Page, de Washington, D. C.
M. Roger Picard agissait com-

me garçon d'honneur.

La mariée portait une robe de
jersey bleu pâle, un chapeau as
sortiet des roses ‘American Beau-
ty” au corsage, La dame d'hon-
neur portait une robe de jersey
violet. des accessoires roseg et des
orchidées au corsage. a

 

Mile Pamela Woods Booth a
poesé la fin de semaine à Mont-
réal, l'iuvitée de Mile Jacqueline
Tevasseur,

 

QUEBEC
L'honorable et Mme C.-Q.

lower passent quelque temps à
leur résidence de St-Pacôme,

 

Mlle Marguerite Boutin a requ,
l'heure du thé, chez Kerhulu,Mme Page, mère de la mariée, len l'honneur de MHe Julia Liver.portait une robe de crèpe gris. des |nois, à l'occasion de son prochain

nccessoires fuchsia, des roses|
“American Beauty” à l'épaule.
Une réception eut lieu à l'hôtel

Queens aprés la cérémonie.
Les salons étaient
pompons jeunes et blancs. Pour
voyager, la mariée portait une ru
be de lainage beige et brun, un

manteau vert foncé et des acces-

 
Parmi les invités venus de l'ex-

térieur. on remarquait: M. etlq
Mme W, G. Page, Mme W. Haig,

 

Le mariage de Mile Mildred
Gursky, fille de M. et de Mm.
Myron Gursky, de Verdun, avec

fils de M. et de Mme J.-E. Janel.
le, de Richmond, Qué, avait leu

Church. Le R. F. M. Elliorr pré-
sidait la cérémonie nuptlale, M.
E. Duplantis exécuta un program-

l'église,
La marlée était accompagnée de

son père.
Mile Lydia Hutcovsky était

 

Du Panis-Paté
sur notre pain,

Quel régal
pour moi

et les copains!

 

      
  

 

 
 

  
TOUT DÉSIGNÉ POUR
COLIS OUTRE-MER

PARIS-PATE
NETI

  

 

   

Marjorie Delaney
pour Lenuoxville, où elles passe-
ront quelque temps.

taires,
Club, de 4 A 6 heures, dimanche,

 

   

\ariage,

Me et
 

Mme Benoît Bergeron
étaient de passage à Montréal, ces

décorés de Jours derniers.

Mme W.-H, Delaney ot Mile
sont parties,

 

 

Mme Gardon Watson, présidents
u Club des Femmes Universi-

A requ les membres du

sa résidence, 19, rur Bolduc,

rt

Nouvelle crème
désodorisante
aide sûrement à

enrayerla transpiration

 

    
   

    A. Ne fait pas pourrir Ics robes nihommes. N'irriteJes chemises d'i
pas! Épiderme.

& nécessaire d'attendre qu'elle
sèche, Peut appliquer
dlaterment après lerasage,
Empêche la senteur aux aisselles

Franapiration,1 Sirement iaation.
Une crème pure, blanche, antte
septique, qui ne tache pas et
disparaît
N'abime pas les tisus Ap-
prouvée pue l'American Toatis
tute of Laundering. Employes
Arrid régulièrement.

 

    
  
  

      
  
  
    

     MN) Atsat en pots À 134 et 504
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CHRONIQUE MILITAIRE . Un vaillant combattant nous revient 2
n

La mort tragique du
commodore Delhaye
Le commodore Roger-A. Delhaye, D.F.C., Croix de

guerre belge, commandant en second de la 3e région d’en-
traînement aérien, s’est tué samedi après-midi lorsque
d’avion dans lequel il se trouvait s’est écrasé à quelques
milles de l'aéroport de St-Hubert,
Héros de la Grande Guerre, 1e*, dière, à Inquelle 1! a prie une purt

SPSeeeea si active et si brillante, est un sujet

 

 

 

 

a A de fierté pour tous les compatriotes
ce qui lui mérita d'être décoré par du major Lapointe. fils du Ey H. Er-

nest Lapointe pt de madame La-
pointe, tous deux décédés pendant
qu'il servait outre-mer.

les gouvernements belge et britan-
aique.
Après les hoetilités de 1914-18 1}

s'occupa activement de l'aviation
Mme Hughes Lapeinte attendait

son mari à la gare, de même que
quelques intimes parmi lesquels son
associé professionnel, M, Guy Ro-

berge, devenu son collègue comme
député de Lotbinière au Parlement
de Québec.
Dès son arrivée le major Lapoin-

te s’est informé de l’état des blessés
du régiment de la Chaudière, tom-
bés à ses côtés dans les différents
combats de l'invasion, notamment
à Carpiquet, près de Caen, et qui
sont revenus à Québec avant lui.
Avocat au Barreau de Québec,

Hughes Lapointe fut élu député du
comté de Lotbinière aux Communes
en mars 1940. Peu dé temps après
il s'enrôlaig dans le régiment des
Voltigeurs et permutait ensuite au
régiment de la Chaudiére avec le-
quel il traversa outre-mer, en 1941.

pour y gagner ses grades. Il se ren-
dra à Ottawa mercredi pour assis

ter à la réunion du Parlement ca-
nadien,

 
SA =

C81Th
Commodore R. A. DELHAYE

 

 ¥% %
Le major O.-A. Lefebvre. C.DC,

vient d'être nommé uu poste d'offi-

   

 

 
civile et devint secrétaire-gérant du
Regina Fiying Club et gérant du
régiment Municipal Air Board.
Au début de la présente guerre, r

en 1939, il reprit du service et fut
attaché aux quartiers généraux de
Ia RCAF, a Ottawa et après s'e-
tre vu confier le commandement de
Técole de bombardement No 5, a
Dafoe, en Saskatchewan, il fut ap-
pelé à Montréal en août 1942...En
août dernier, le vice-marécha! Ale-
lard Raymond, commandant de la
3e région d'entrainement aérien. ici.
annonça sa promotion au rang de
commodore de I'Air. Le vice-mare-
chal Raymond a fait un bel élogr
du disparu.
Le commodore Delhaye laisse

pour pleurer sa perte, son épouse.
née D. Cordiale, de Londres, Angle-
terre, et un fils, Desmond, 19 ans.
actuellement en service actif de la
Marine et ul reviendrsy 3 Moneréin!
pour les funérailles qui auront lieu

demain à 2 h. en la Christ Church

|

 apmeveàprame

Cathedral,
» ¥

QUEBEC, 20.- Le major Hughes

Lapointe, du régiment de la Chau-|
dière, député de Lotbinière au Par-
lement du Canada, qui s’est couvert

de gloire avec aon unité, en France,
en Belgique et en Hollande, depuis

la grande invasion du 6 juin. est
arrivé à Québec samedi après-midi.

L'épopée du régiment de la Chau-

    

Major O.-A, LEFEBVRE

cier dentaire du district no 12, à
Régina, 8ask., et promu au grade
de lieutenant-colonel,
Gradué de I'Université McGill j)

pratiqua sa profession & Montréal
et fut président du Club dentaire
de la métropole et est gouverneur
du Collège des Chirurgiens-dentis-
tes de la province de Québec. Le
lieutenant-colonel Lefebvre a deux
fils en service outre-mer: le Hieute-
nant P-A, Lefebvre, RC.N.V.R., et
le caporal Rodney A. Lefebvre, du
C.A.R.C., attaché à la R.AF.

%#
Les nouveaux développement po-

litiques et militaires en ce qui a
trait à l'enrôlement volontaire dans
l'Armée canadienne exigeant un
sutcroit de travail dans les divers
centres de recrutement du pays,
l'officier en charge de ce recrule-

ment dans le district militaire no 4.
le lieutenant-colonel W.-H. Scott,
annonce que le centre local, situé
1118 Beaver Hall, et tous les autres
burcaux de recrutement du district
seront ouverts chaque soir, le di-
{manche compris, Jusqu'à 10 h. De
cette façon une jeune recrue pourra
profiter d'un moment libre pour
venir s'inscrire dans les rangs sans
nuire à ses occupations ordinaires.

» s.
Quatorze officiers et un soldat

du district militaire no 4 sont des
cendus & la nouvelle Gare Centrale,
à Montréal, samedi soir, apris dif-

qu’à ce qu’il recut huit blessures lors d'un assaut sur St-Martin de Fontenay, au
retour à Montréal samedi noir. Cette photo, prise & Is nouvelle Gare Centrale, à son arrivée, nous le montre
entouré des membres de sa famille et d'amis, De gaurhe à droite: Mme GUY MONTPETIT, Mmes RENE
et PAUL VALLERAND, M. PAUL VALLERAND, Mile LOUISE THERIAUT, M, RENE VALLERAND,
In mère du capitaine, celui-ci, tout souriant, le lieutenant-colonel GUY MONTPETIT. Au premier plan,
DENISE, JACQUES et PIERRE VALLERAND, nièce et neveux du capitaine.

Photo des Relations extérieures de l'Armée).

 

Le capitaine MARCEL-A. VALLERAND, qui comba:tit en France avec le régiment de Mulsonneuve juss
sud-est de Caen, était de

 

férents séjours outre-mer et furent
accueillis par les membres de leur
famille et le personnel des Services
auxiliaires de la Légion canadien-
ne. Parmi les nouveaux arrivés on
remarquait: le capitaine Marcel A
Vallerand, 751, avenue Rockland,
Outremont; le lieutenant Charles
Côté, 759, boulevard Manseau, Jo
liette; le lieutenant Paul-Emile La-
bonté, 5, Park Place. Westmount;
le lieutenant Paul-Emile Pagé. 2114
St-André, Montréal.

% + #
Parmi quatre-vingt-treize offi-

clere et aviateurs canadiens qui
viennent de se voir décerner des
décorations outre-mer, on remarque

les sous-lieutenants d’aviation J.-R.
Jutras, de Plessisville, et J.-E-E.
Legauit, de St-Francois de Masham.
Tous deux ont mérité la "Distin-
guished Flying Cross” pour bra-
 

: À A A voure à l'action.
‘ * +.

| OTTAWA. 20. (D.N.C.)—Le haut-
commissaire d'Australie au Canada,

(sir William Glasgow, à exprimé sa-
medi l'admiration profonde du gou-

\vernement australien pour la façon
efficace avec laquelle le Canada a
administré le plan d'entrainement
des aviateurs du Commonwealth.

Sir William Glasgow a aussi ren-
du hommage à la générosité du
gouvernement canadien qui a ac-

jé quitté depuis deux ans le coût de
l'entrainement des aviateurs aue-
traliens en vertu de la lof sur l'aide
mutuelle. I! à aussi remercib la po-
pllation canadienne de l'hospitalité
dont elle a fait preuve à l'endroit
des aviateurs australiens à l'en-
trainement.

+...
OTTAWA, 20. (D.N.C.) — La Lé-

Rion canadienne vient d'adresser

june lettre à tous les députés fédé-
raux, demandant l'appui de chaque

, membre de la Chambre des commu-

nes en faveur de la conscription
inimédiate. “En les exhortant à
prendre cette attitude, déclare la
Légion, nous imposons un sacrifice
politique à nombre de députés.
Nous avons toutefois la conviction
Qu'ils ne ae soustrairont pas à leur
devoir et ne prononceront publique-
ment À la session d’urgence qui
s'ouvre mercredi pour la conscrip-

tion, Car le Canada n’a pas d'autre
moyen — comme nation —de ren-
dre justice à ses combattants et À

ses alliés”,

“ +.
OTTAWA, 20 (D.N.C.)— On s'at-

tend que de quatre & cing cents
hommes arrivent au Canada avant
Noël et qu’ils seront suivis d'autres
groupes plus tard en vertu du
nouveau système des permissions.
L'importance deæ groupes à v«-

nir dépendra de plusieurs facteurs
dont le principal est le transport
Po.avoir drolt à ce congé, les

militaires doivent avoir complétr
cinq ans de service continu outre-
mer et de plus, avoir un état de
service satisfaisant.
Pour obtenir sa permission qui

sera de 30 jours, le temps requis
pour le voyage exclu, le soldat de-
vra faire sa demande officielle par
l'entremise du commandant de son
unité.

 

On peut savoir si un poisson et
bien frais en examinant les yeux qui
doivent être encore claire ain que
élasticité de la peau.

 

L’Internationale chantée
dansles rues de Bruxelles
 

BRUXELLES, 20. (P.C.) — Armés de pelles et de
casques d'acier, les policiers de Bruxelles ont dû patrouiller
dans les rues de la capitale après qu’une foule d'environ
15,000 personnes eut manifesté de façon tumultueuse en
chantant “‘L'Internationale” et en réclamant la démission
du gouvernement Pierlot.

*
Les “membres de la Brigade

Blanche”, qui formaient la majo-
rité des manifestants. exprima son
mécontentement d'avoir à déposer
les armes, tel qu'ordonné par le

gouvernement. Les emblèmes so-
viétiques, la faucille et le marteau.
de même que des drapeaux com-

munistes, prédominaient dans ce
défilé d'un mille de long. Plus de
la moitié des mécontents étaient
des femmes. On y voyait aussi!
quelques hommes revêtus de l'uni-
forme belge.

Dans toutes les rues. des chars
blindés se tenaient prêts à interve-
nir mais il ne s'est produit aucun
incident, On croit que le gouverne-
ment Plerlot 8 demandé au général
Eisenhower d'établir temporaire-
ment un gouvernement “de pro-
tection” jusqu'à ce que la situa-
tion s'améliore,
Lun des principaux griefs desi

marcheurs semble provenir du re-
fus du gouvernement d'arrêter et

 

 

de juger certains politiciens et fie
nanciers qui auraient été sympathl-

ques aux Allemands mais qui dé-
tiennent présentement des postes
importants dans l'administration

du pays. La pénurie des vivres ex-
cite de plus le peuple affamé.

La “Salvation Army”
a besoin de $100,000
La campagne annuelle de la

“Salvation Army Red Shield Home
Front”, au quota de $100,000, qui
débuta il y a plusieurs mois, com-
mencera dans la région de Mont-

 

réal aujoud'hui même pour se
terminer le 30 courant. M. H.-A.
Creswell, trésorier de Canada
Steamship Lines, en sera le prési-
dent

Le quota montréalais est majoré
de $20,000 comparativement à celui
de l’an dernier.
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Son épouse le rejoint
= —_— —_—— u 

 
Plusieurs militaires canadiens en congé
gare Bonaventure, hier, pour y accueillir leur Jeune épouse anglaise

au pays se trouvaient à ls

et leur bébé arrivés d'un port de l'Est à hord d'un convoi apécial du
Canadien National, On voit ici M. J.-M. TETREAULT, 1820 rueCazeluis, St-Henri, tout heureux de revoir son épouse (née MARYWILLARD, de Hurst Green, Sussex, Angleterre), et leur fillette,Marion Antoinette, âgée de 14 mois. M. Tétreault n fait du servicenelif outre-mer, pendant plus de trois anf, avant d'être licencié et

mpatrié, (Photo Canadien National),
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i I'adulte mange trop,

I'enfant ne mange pas assez»
(Dr A. Plouffe)

 

“C'est le médecin quiest le gardien de la santé de nos

 

Tne, Jean Auteyt
Cest le HURHOMME, #

ve les sauver.

 

bébés, Notre survivance ici, comme Canadiens français,
dépendra de la survivance de nos bébés. Nous n'avons plus
le moyen de nous payer le luxe de perdre nos bébés, d’au-

tant plus que la natalité baisse chez-nous. Il est vrai. par

contre, que la mortalité infantile a diminué, bien qu’elle
soit encore trop considérable”.

 
C'est ce que déclarait, hier solr,

le Dr Adrien Plouffe, directeur-ad-
joint du Service municipal de la
santé, à Montréal, qui était le con-
férencier invité à la réunion pu-
blique de l'Institut Familial (sec-

tion St-François-Solano), à Rose-

mont. La réunion avait lieu en la

salle de l’école St-François-Solano,

sous la présidence de M. Lucien

Viau, président de l'Institut, et

sous la présidence d'honneur du

Dr J.-F-A. Gatien, député de I'U-

nion Nationale pour le comté de

Montréal - Maisonneuve, représen-

tant officiellement le premier mi-

nistre de la province, l'hon. Mau-

rice Duplessis.
Et le Dr Plouffe d'ajouter: “En

sauvant tous nos bébés, nous pour-

rons continuer l'œuvre magistrale

de nos ancêtres en ce pays et à

cette seule condition. Lorsqu'il s'a-

git de la santé de vos bébés, vous

devez ailer trouver le médecin, tout

comme vous Aller trouver votre cu-
ré, lorsqu'il s'agit de cas de cons
clence. Les mamans doivent avoir

 

Blessé rapatrié

  

L'officier-pilote S-K. VALLIERE.

22 ans, fils de M. et Mme WA. Val-
liten, de Nitro, Qué, perdit le pled
droit après que son avion eut été
abattu au-dessus de Reims, en
France, au cours de sa trente-
deuxième mivsion en territoire rn-
nemi. I fut détenu prisonnier pen-
dant deux mois jusqu'à ln Ilbéra-
ton de Reima par les Américains
et ent maintenant de retour au pays.

(Photo du C.A.RC.)

 

un espèce de culle pour le méde-

cin. Et elles doivent suivre ses con-

sells. Il ne faut pas attendre à la
toute dernière minute pour aller
voir un médecin, loraqu'un bébé est
malade. Linsouciance des mamans
est le pire ennemi des bébés.

L'ALIMENTATION

“Il faut aussi ne pas négliger
l'alimentation de l'enfant. S'il est
vrai de dire que ai l'adulte mange
trop, l'enfant souvent ne mange
pas assez. Un excellent moyen se-
rait que les parents mangent un peu
moins et que les enfants mangent
un peu plus. Le lait est l’aliment
par excellence pour les bébés et les
enfants. Pour ces derniers, le café
et les liqueurs devraient être mis
sur la liste des breuvages nocifs.
Il ne faut pas non plus que l'enfant
boive trop de lait, parce que l'a-
bus a pour effet de l'empêcher de
prendre d'autres aliments néces-
eat 9

Habituons nos enfants, dès les
premières heures, à manger d'ex-
cellents aliments propres & leur
santé. Et c'est de cette façon que
l'on formera de vrais hommes et

 

 

M |de vraies femmes, qui feront hon-
neur à notre destinée française en
Amérique. Notre avenir national
repose sur le bébé canadien-fran-
cain”,

LE DR GATIEN

Et le Dr Gatien de dire: “Je son-
haite longue vie à votre Institut
Familial tant Au nom du premier
ministre de la province qu’en mon
nom personnel. Votre Institut eat
un bel exemple À tous nos groupe-
ments catholiques oanadiens-fran-
cals. Je vols qu'il existe dans la
paroisse St-François-Solano une co-
opération de toutes les bonnes vo-
lontés >

“Si vous voulez que vos enfants
aient une excellente santé, com-  
 

L'Institut Familial (section St-François-Solano) tenait, hier soir, sa réunion publique du mois de novem-

bre. De gauche à droite: M. Georges Leblanc, vice-président; M. Jos La Vergne, secrétaire: le Dr

Adrien Plouffe, conférencier invité; M. l'abbé Arthur Champagne, curé de S-François-Solano: le Dr

J.-F.-A. Gatien, député de Montréal-Maisonneuve, représentant officiellement l'hon. Maurice Duples-

sis; M. Lucien Viau, président de l'Institut: Mme Adrien Plouffe et M. Georges Guévremont, mem-

bre du Comité exécutif de la ville de Montréal. (Photo la “Patrie” ).

 

La guerre coûte aux E.-U.
250 millions par jour
WASHINGTON, 20. (P.A.)—

Parlant à l'occasion du Ge Em-
prunt de la Victoire, par le
truchement de la radio, te pré-
sident Roosevelt déclara: “Du-
rant le seul mois de novembre,
1a guerre nous a coûté $7,500,-
000,000, noit $250,000,000 pur
Jour”.

“Voilà pourquoi, ajouta-t-il,
11 est si important d'acheter
des bons de la Victoire. La
guerre, en effet, n’est pas fi-
nie, blen que nous avons tou-
tes rainong d'être fiers des ré-
sultate obtenus et de croire à la
victoire qui se dessine. Nous
avons encore beaucoup à faire,
et pour ce, il nous faut attein-
dre le quota de ce nouvel Km-
prunt, soit $14,000,000,000,

 

 

mencez par d'abord par les bien
nocrrir.”
A cette réunion, nous avons ve-

marqué la présence du curé de la
paroisse, M. l'abbé Arthur Cham-
pagne: M. Georges Guévremont,
membre du Comité exécutif de !a
ville de Montréal; Mme Adrien
Plouffe; le R. P. Wilfrid Gariépy.
SJ, curé de l'Immaculée-concer
tion; M. et Mme Yves Pellti«
Mme Albert Lévesque et le Rév.
Frère Directeur de l'école Lamme-
nais.
 

  
Organisation fondée surla loi morale
WASHINGTON, %W. — Les évêques catholiques des Etats-Unis pro-

 

Un capitaine d'industries
britanniques est décédé

LONDRES, 20. — (P.C.) — Le commandant sir Charles Craven,
âgé de 60 ans, président et directeur-gérant de la “Vickers-Armstrong’s,
Ltd.”, est décédé, samedi. Sir Craven qui gegnait $80 milles par
année à la tête de sa compagnie, était un des plus célèbres chefs d'ie-
dustrie de la Grande-Bretagne. Dans ses usines, il employait directement
100,000 ouvriers. Son travail comme contrôleur général au ministère de
fa production néronautique, d’aviseur au ministère de la production
et de directeur de plusieurs compagnies affectait des millions de per-
sonnes. Sir Charles Craven était sérieusement malade depuis Mundi

 

nent une organisation internationale de paix fondés sur la loi morale
et demandent que l’on répudie la politique de force. Dans une déclaration
formulée par la National Catholic Welfare Conference, les évêques pro-
clament que le consell de sécurité projeté à Dumbarton-Oaks” ne doit
pas étte un instrument de domination impérialiste de la part de quelques
nations puissantes et ne duit permettre à aucune peuple d'être juge dans
sa propre cause”.

L'Union Suviétique a insité pour que les grandes puissances puissent
siéger et avoir droit de vote au consell méme sl elles sont accusées
d'agression,

dernier.

 

Accord
aérien
CHICAGO, 20. (B.U.P.)-—-Le Ca-

nada, les Etats-Unis et la Grande-

Bretagne sont tombés d'accord sur

une formule d'adoption graduelie

‘a conférence dans le transport

n international,

Le plan sera soumis à une séan-
ce plénière de la conférence inter-
nationale de l'air, probablement de-
main après-midi, et s’il est approu-
par par les 51 nations qui y sont
représentées, des routes aériennes
mondiales pourront être inaugurées
sous réserve, du consentement de
l'autorité militaire.
Ce compromis offrirait aux peti-

tes nations comme aux grandes unc  chance égale de participer au trafic
aérien de l'après-guerre,
Lorsque les avions auront un tra-

fic égal à 65 pe. de leur capacité.
l'opérateur de la ligne pourra aug-
menter, à son gré, le nombre de
ses avions sur ce circuit, selon lex
exigences du transport.

Toutefois, des rapports de Lon-
dres disent que le gouvernement
britannique n’est pas satisfait de   la phragéologie des clauses concer- |
nant l'inauguration des lignes.

 

RÉVOLUTION
EN BOLIVIE
LA PAZ, Bolivie, 20. (P.A). — Le

gouvernement du président Guals
berto Villaroel, au pouvoir depuis
onze mois à peine, vient d'essuyer

sa première révolution. Ce sont les
partisans de l'ancien président, En-
rique Nenaranda, qui ont monté
le coup, sans succès, dit-on, car ils
auraient été écrasés.
Mais on laisse entendre que tout

n'est pas fini. La révolte aurait
éclaté à Oruro, la troisième ville
de Bolivie. Et blen quaffirmant
avoir le dessus, le gouvernement
Villaroel annonçait que ses trou
pes allaient maintenir l'ordre ‘dans

la ville. Et l’état de siège à été pro-
clamé dans tout le pays.
Une agence de nouvelles a nome

mé le général Ovido Quiroga et le
colonel Meliton Brito, comme étant
les chefs de la réva'te, mais elle
aioute qu'ils ont fui tous les deux,

Vous
AIMEREZ
UN RAGOÛ
PRÉPARÉ
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31… 15—Marchine to Victory.
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Madelon TE.
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FANTAISIES MUSICALES
Tous les æatins, 10 h. 15 a (0 n. 30,
présentées par les Fabricanis des ver.

te.

  

a »
8 HEURES DU SOIR

c'est l'heure d'un autre épisode
de la

‘METAIRIE RANCOURT'
au poste CHLP

a

  

TOUS LES LUNDIS SOIRS
de 8 h. à 9 h. 30 au poste CHLP

“LES CONTES DE
CHEZ - NOUS”

C'est un sketch qu'il ne faut pas
manquer LUNDE SOIR, 9 h

m- —

Ua Intéressant commentaire
sur les

actualités internationales

LA GUERRE ET NOUS
— avec —

M. E. Letellier de St-Just
tous les LUNDIS et JEUDIS
soir 10 h. 15 à 10 h 20 nu poutr

CHLP

rn

VOUS VOULEZ SAVOIR???
Ecoutez tous ‘es soirs du
LUNDI au VENDREDI

les causeries en (rançais de

I “ONCLE TROY”
au poste CHLP
724 à7h%
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Les Produits de Beauté

AVON

Présentent tous les matins
su Poste CHLL.P. à 9 h. 55

Les Actualités Féminines

Denise Dubar
AVON

 

AVON AVON

u »
TOUS les SUIRS de ia SEMAINE

6 hb. 38, à CHLP

“VAGUES MUSICALES”
présentées par

“DENIS NECTAR MOUSSEUX
et DENIS TROIS ETOILES”

--8

Mesdames - Mesdemotselles
Votre Programme

“Un Brin de Causette”
avec

DENISE DUBAR
à CHLP.

Tous les vendredis à 11 h 45
Ne manquez pas ce rendez-vous.
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09- Cupaules mélodiques.
L 15- Institut des Bourdes-
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* a. 20-—Orchestre.
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re POAT.
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3h. 48—Madeleine et Pierre.
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41 1$—Quelles nouvelles?
4h 30—Le forum des acports

4 0. 40—La pièce du jour.
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Th. 88 Musicale.
1h. 18~ Nn a-Moderne,

38—Mol, j'ai dit ça?
. 43—143 Jean Narrache-

vies.
ih 00—1es amours de Ti-Jos
40, 30—La caft-coneert,
th, 88—Nouvellss
3h 00-—Radic TheAtre Lux

anglais.
10%. 0@—Screen Guild Players.
10 h, 30— Music for Moderns.
10h 85—1es nouvelles de

10 h. 43.
10h 56—images de guerre,

  

    

rageST

  

 

30Orchestre,
00— Nouvelles.

Balt Lake City.
+ 30-— Orchestre.

1h, 86-—Nouveiles.
1h08 Permeture.

crc
(AP. soricoms —

CFCX
149.06 fins) — (6003 ull)
2h. #0- Studio.
fa 13 The Mystery Chet.
2h 30--Inteu De Seated,
Ih. 98 Voice of Memory.

15—Hollywood Star Time.
58. 38—Wendell Hall,
4h 00—Ethe! & Albert
4h. 15- Den Nortnan Show.
4m 20—Time Views ine News
4 h, 45— Rhythm Serenade.
5m 0—Lerry & Ibe Pirates
8h 15—Dick Tracy,
5h 36—Superman.

MN. 43—Tea Times Revue,
o8—Today s Adv:nture
®6—Le Crieur Public.
13—Nouvelles.
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28-—What's Happening To-

43—Adventures of Jimmy

Performan.

 

Le poste francais que le monde écoute,
11 85--Nuuve:les,
(2 M 80—Orchestre de danse.

0 Music From the West112 k, 30--Tréasury Show.
13 6. S6—Nouvelles.

CBF
(434.5 mevres) — (000 ki.)

2 hb, 00— Musique de chambre.
2 k 15—Chansonnettés,
3h 32 !+ femme, aujour-

d'hut
2h, 48—Chansonnettes.
>te 0e—Muste Hail
su, se-—Nouveiles.
ib. 33- Chefs-d'ouvre

musique.
tn. 36— Radio-Collège.

"| 5h30 Le Père Noël,
» tJ--Les cotes ug 18 bourse

6h 00--A Radio-Canada, ce
soir,

6 16—Hadio-Journal
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René Garneau,
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+5-—Mélodies du soir.
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10 18—" Métropole". Bketch

de Robert Chonueits.
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de ha
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. 38- Orchestre.
11 hb 00—Musique de
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1h 08-—Ouverture. —Marches
militaires.
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30—Le torum tes «ors
s6—La pièce du Jour.
48—Les nouvelles de ches-

nous
. 06 Musicale,
18 André [gmvain © ges

chansons.
. O- Mot j'ai dit ça?
46—Le petit café du coin

h. 06—Hig Town.
Nh eT

aceque.
Sh. 88 Hérime den nouvelles
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   BL é5-—Journal parlé.
© 0. 58—Images de guerre.

à. 06—Bnnsc:r es sportifs
18 h. 18—Orcticstre 4e dons.
il bh 20--Casey, Press

granher.
12 h. 08—Nouvelics.
12 h, @6—Buffaio Presents.
i4 te, 20—Urchestre.
1e, 06—Nouvelles,
th. 06- Fermeture.

OFCP
(490.7 mêtress — (600 ki.)

CFCX
(43.98 mêtress — (6066 kil)

7 h. 99—Nouy elles,
7 M, 15—Nouvelles.

. 39—Nouvelles,
45—Rise & Bhine.
e—Nouvelles.
18—Cofice Time.
30—Top of the morning.
85—Nouvelles.
#8—Hreak{ast Club,

. 38- Breakfast Club.

. $8—Parcies et musique
UO—NUUVEIMS-ÉCURIES.

hh. 15—Musical deadlines.
he. 38 Homemakers Review.
bh, 43Listening Post.
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11 h. 18 -8tudio,

tu 30—#Hor Lndies Only.
te, 45—Intertude,

Un, 50—Nuvelles.
12 h, 06—Noon-Melody Tune.
12 h. 18—Muscale,
12 hb 30—-Boldicr’'s Wife.
12
1

 

h. 45—T.uncheon Highlights.
h. 00—Bhilletin et musicale

16,15 Correspondents
Abroad,

1h. 20-—Rotary Club.
28. 66—Mudio.
? à. 18—The Mystery Chet,
th 36—Indies Be Seated.
3h. 66—#mlinE Jack,
3h. 18- Hoilywood Mar Titne.
312 30 -Weondelt Hat.
4m,Ethel & Avert
4h, 18 -Don Norman Show.
4h. 30—Time Views the News
4b. 45—Phythm Bérénade.

oe—Torry and the Pirates5h
5h. 18—iek Traey.
Gh. 30 Focret
86, 43—Heure du the

00-—T.«lay'# Adventure,
: _18= Nouvellgn-seinirs,
ste 23—Ce soir.

36—Mélodies chanseuses.
43- Blacketong le magi

tlen,
7 hb. 90—Music for You
à 13—Lum ano Abner.
7h 36—Everything fur the

  

Boys.
Rh. 3—-Yun Parade,

08 Btory Club.

  

. 00-- Bob liops Show.
10 &. 26—Nouvelles, 18 h. +3-—studio.

t& e@6—Your Portune Madame

Bervim  acouts

40 Appointment with Life

  

 

11 IL Uv--dunsou es eporlits
« :11h. 18- Joan Brooks, chan. [It bh. 80—Btory Teller. tL, 36'"Baludos Amigo”. cwaiveiles.

sons, 11% 30-—Baludos Amigos, 33-—Intermède, 13h, C3--Ferineture.

A b.00 En chantaut dans vIl0h.15 Riory Teller, 238 206—Bulletin de nouveliesDEMAIN vivoir. 14 6. 30- -Orcheatre. «_interméde.
38—Le Rallirment du tire | S5—Nouvelies. Sh $0—Hulletin de  DouvEws

CRAC 10h, 88 Causcrie poltique. 17h, 00- Danae s programme musicas
fus ol . L. ère.(410,2 cnetress — (720 wig [IPH 30 well bolte aux ques. [12 h, 38—Nouvelle et formeturs Hs 13— Prières,

CBP
(430.5 mitree) — (690 kM.)

70. J0—Bulietin de aouveies
® iaterméde,

Photo-| 6 #. 66—Radi0-juurnaL
8h. 15—Fiévations matutinales
AM, 30—Pol pourri musical
8h. 5h-—Nouvelles.
Oh, 00—Programme musical.

ainiez.
9 45—Les plus belles mrdla-

dies,
9h 17 Bulletin de nouvelles.

10 kh, 00—Chez Rose,
16 h. 15—Courrier-confilences.
10 hh, 30—Vie de familie.
10h, 45--lrogramme de déten-

te.
11 bh. 06—Grande loeur (Bketch:
JL .15-—La Métairie Rancourt.
1th, 30—Irs Joyeux Trouoa-

dours,
1b-—Que.les nouvelles?
30—Nouvelles.
38-—le révelt Rural

h, 00—Rue Principale,
M 15—Radio-JournaL
La 20—Tau:te Lucie
n.
hn.

=

    
th,
12

 

48— Tas Liptonaires,
#e--Coletto et Ruland,
15-—Révital de plano.
38— la lemme auppurd'hui.

Racial de chant,
00—Music-Hail

. 30— Nouvelles. .
hk. 33- Chels-d'veuvre de

»

 

   

musique,

. 26—Radio-Coliège.
kh. 45 Len artistes le demain
tk 15 L'Heure du thé.
b. 38- Le Pére Noël,
». 46—La Bourse.
hb. 00—A Radio-Canada , ce

fe
soir,

18—Radio-Journat.
is. 28— Causerie du major

René Garneau,
20—Interméde,

#4, $5Programme museal
Th. 00—Un homme e son

piché.
7m 18—Métropole, Sketch

de Robert Choquette
7h. 36—Romance.
th 00—Les Secrets du Dr

Morhanges. Bketeh.
fh, 30 Ta Mine d'or.
#h. 06 Orchestre eymphonique

t 0—Radio-Journas
(0h. 16— Te rétatiissement eirii

ds soldats,
— Doux plantstes.

0e—Musique de danse.
11m l&—Programme musical
1 h. 28—Hulletin de nouvelles

V1 6. 30—I+n neuves musicales
contemparaines.

12 h, 00-—Nouvelles.
18h. 02—Fin des émissions.

OBM
(319 mêtress — (040 WI.)

2h. 06--""Big Sister,
Tu 20-—Uuverture du poste.
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Sh 30—Læs chansons que vous|!

    
le, 65 —Reluis de la N.B.C

9h 20 Les classiquew de la
musique.

Ph 43—J¢ 1a musique oD tra-
vaillant

.06 Le Jurdinier ontarien.
, 30—Causerie de Mile ©

flobbes.
35—Récitas de plano,
—Winston  Curne.

. 80 Concert.
It km. 1$-—Les maitres de la mu-

sique. -
I! bh. 36—"The Boitiers Wife’,
il b, 45—L0cy Linton’s Gtories

from Lite.
12m 006—Nuuvelles de ia BEC.
12h 13—"The Road of Life

Sketch
12h 3@—La ferme et ses pro-

duits.
LE hb. 8—Bignai-horaire de rOD-

setvatoire d'Ottawa.
1 à, 66—Radio-journas.
lb. 15—The Happy Gang.
1h 43 Mélodies.
2h. 18--Life Can Be Beautifu.
ShTF Rene,

h. 48-—Concert.
hb 88—A Woman of America

15—‘ Ma Perkins”
30—" Pepper Young's Fa

mur.
48—Rignt ts Happiness.

. 98 —~'"The Liptonaires’.
—Nouvelles,
-Causerie,

30—Nos compositions mo-
dernes,

48—Les artistes de demain
—"Front Line Famuy”.
15 Le Père Nuël.
20—Relais de Londres.
s5—ie choix de l'audi-

tour.
te. 66—Chronique sur ies pro-

grammes de in eolrée.
Sh. 88 - Chronique aportive.
6 a. 19—Bourse
+ bh, *5—Nouvelles
6h. 30—So the Story Goss.

Sketch,
&. 4B-—Nouvelles de a BBC
#. 00—Inshelle Mchwan,

chanteuse.
7 6, 20—Le Trio Toronto.
7% 40—Commentaires do

Wilron Woodside.
8m. 06—Le Mauvais Amour —

(Bietch).
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8h. 16—Rétablissement ctvil

Ah. 38—0f Things to Come.
h. 00 -"Jnhn & Judy‘,

Molly.
06—ftr.llo-Journas,

10 bh, 13—Chron?

. 30—""Alr Bridge to Asa‘.
h. 66—Nouveiles de in BBC.

Ith. 30 Jon classiques de la
musique.

dns forces armées,

30--Fiber Mcfles &

Bibliographi-
que. -

1h 15—Rrlaia de la B.B.C

12 h. 90—Nouveiles, 
 

Les Indiens
s’unissent

DENVER, 20. (P. A) = Cin-
quante (ribus  indicnnes des Ktats.U'nis ont adopté une conati-
tution unique, pour la première

foin dana leur histoire. C'était au
cours du premier congrès des In-
lens du Canada et des Etate-
Unix,

LE

Le préambule Insiste enr l'in-
tention des sauvages d'éclairer In
vublie aur les affaires indiennos,
de préserver leurs valeurs cultu-
reiles, et surtont de vetiler à In

garantie de leurs droits par diffé.
rente traités passés avec le gou-
vernement fédéral. Chacune des
tribus doit approuver la constitu-
tion.

 

M. Stanley Maxied sera Jo con.
férencier au déjeuner du Rotar
Club, dematn, & l'hôtel Mont-Hoyal,
Je sujet de am cnuserie sara: Un
quempondant de guerre yodt Arg.
IL+
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LA “PATRIE*
4001.46 aires) — 1400 ui)

15—tumsous voinins,
25—Balietia d'informations.
#0—Le rèveil-uintin musical,
8b—Le munde feminin,
00—l‘heure précis.

M 006—Les gniviée du ents
Broadcasting Os.)

à k 30—Radio-Journas
h. 48&—Les drux sapins — (Laborateire

Vincent Inc.)
9h. 50—Faninre mallliaiee ‘Victoire.
hh MoActuntites Séminines (Froduits

vou),
10h. 00ucure vrécise (J.-D. Vallee,

).
WA 00—Varielé — Unites Adverl sess

Agency,
19h, 15—Fusialsies musicales.  (Lorrectal)
10 8h 30—Masrarade mvusirnie — (Lemoral

Rread-rstieg Do.)
LLB, 00—Vneriétés — Unitrd Advertisers

e
v
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u
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F
e
p
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(Centra)

 

cr.
11 bh. I8—Chassvns françaises,
11k.30—L'heure précine,

Madeion knrg.)
11 k. 30—D¢jours Ie Rol du CI

(Retlentific Mfg Ce.)
11 kh 40—-Méiadies populaires,
2 fh. ULhcure precise.
12 h. 06—L‘beure féminine,
th. 00—E, viral —

Lee,
LB 05—L'heure féminine,
Li. 36—L'beure précise. — Montre

Tavannes.
. 00—Matinee Matudies,
15—Varietes — «Cnited Advertisers

 

  
Pain Supréme

 

<B-Un veut savols «Hervice Gétectis
National),

00—luemes «ympneniques,
. é5—Ensission des uinindes,
00-—Chanson:

  

F
E
P
F
F
P

F
5

5

   ‘upèras.
— (Lalled Advertisers

Agency).
88—1. heure precise (J.-D, Vallliees,

Late)
sê—Ie thé danssat.

. 26—Ies deux sapins — (Laboratoire
Vincent Ine.)

° Bh 15--Bulletins d'inturmaitens,
8 bh. 30—Radio-spérias

casting Ce.)
6 b, 00—Radio-Journai

Peopics Credit Jewallars),
6h 18-—Métl-Mélo
6b. 25—Radio-
Sh. 30—Vagues musicales, — (Commas.

dité par In Maison Desh),
6h. 45—Uhansns Françaises,
Tte. 06—l'heure précise,
u 66—L'brure familinie — Royal Broad
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+8. 06-—l'henre précise

7

1
1
1

12.-0,
Ltée),

du 0—ia Métairie Mancourt — (Dogs,
des Finances de Guerre).

8h. 13—The Polka ute,
EN. 35—R-dio-Comédie,
vh. 06—Orcherstre Karl Tuwer.
9h 20—L'heure précise —

Vaitières,

Produits
Madelon kirg.)

h. 36—The Routh American Way,
45&—Plane Refirctions,

… 00—L'neure précise: 1-0. Vure aiièrés,

«0h. 00-—Orchentre l'an Baron
. 15—Nouvelles,

10 h. 30-—Dansons, c'est l'heure.
11h. 00&—l'heure précise — (Produits

Madelun Enrg.) — Fin des émis
sione,

Attention... Attention...
CE SOIR

A 7h. OU au Poste C.H.L.P.
L'HEURE FAMILIALE

Une demi-heure de belte : usique
et de jolies chansons

 

  

   

People’s Credit Jewellers
présenwent

“C'EST ARRIVE”
TOUS LES DIMANCHES sOIR

Th %
Poste C.H.L.P.

Un résumé capti'ant des évé
nements internationaux de Is

semaine,
JEAN FOURNIZR. narrateur.
-———————#

NOEL— 1944 — NOEL
Petits enfants attention
Tous les jeudis soirs

au Poste C.H.LP.

7h. 30

LE PERE NOEL
Présenté par

LES GRANDS MAGASINS
DUPUIS FRERES

NOEL — 1844 — NOEL

-— »
Tous les mardis et vendredis

De 11 h. 80 à 11 h. 45 A.M.
“DEJOUEZ LE ROY

DU CLAVIER"

Présenté par

SCIENTIFIC MANUFACT.
URING COMPANY, FABRI
CANTS DES PRODUITS

“MYSTIC*,
Nombreux prix en urgent

distribués,
: Roméo MOUSSEAU.
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LA POLITIQUE

dies C.C.F. sont des
communistes déguisés>
 

(L'hon. Bertrand)
 

M. Robert Cauchon, candidat libéral
officiel dans Beauharnois- Laprairie
 

VALLEYFIELD, 20. (Par Jos LaVergne, envoyé
spécial de la “Patrie” ). — “Jamais M. Bracken ne pourra
réussir, aux prochaines élections fédérales, à obtenir assez
de sièges à la Chambre des communes pour pouvoir for-
mer un gouvernement. Et si
la C.C.F., qui en bénéficiera.
ne pensent pas comme nous.

vous battez M. King, ce sera
Les C.C.F. sont des gens qui
Ce sont des communistes dé-

guisés ou des socialistes, dont les doctrines ne nous con-
viennent pas. Îls veulent abolir le droit de propriété et les
profits”.

C'est ce que déclarait,
après-midi, le ministre fédéral des
Pécheries, l’hon. Ernest Bertrand,
à une assemblée publique tenue, à
Valleyfield, après une convention
de Beauharnois-Laprairie qui chol-
sit unanimement M. Robert Cau-
chon, maire de Valleyfield, comme
candidat libéral officiel, en vue des
prochaines élections générales fédé-
rales pour Bearharnois-Laprairie.
La convention fut présidée par M.
Bertrand lui-même.

ELECTIONS

. “rnfrs fédérales,

samedi**

-

  

1d'Ontario et de tout le pays ont
! confiance en Jui et ils voteront pour
Jui. I1 y a aussi des conservateurs
j sincéres qui voteront pour M. King.
Il faut blen qu'ils votent pour lui,

! parce qu'ils n’ont pas de choix.

] PAS MORT
i_ “Le parti libéral n'est pas mort.
J'admets que def gens du Bloc sont
sincères, Mais il s'agit d'un groupe

de jeunes gens qui reviendront à
‘nous lorsqu'ils auront vieilli et
j qu'ils se seront nasagis, Les libé-
raux n'ont jamais eu un nom d'em-

 

Le candidat libéral officiel fédéral pour le comté de Beauharnois-
Laprairie, M. Robert Cauchon, malre de Valleyfield (à gauche).

I'hon. Ernest Bertrand, ministre fédéral des Pècheries.

nous en auvont au plus tard d'ici
le 15 avril prochain” dit celui-ci”,
voire même peut-être avant cette
date, parce qu'il existe, comme vous
le savez, une grande crise ectuelle-
ment à Ottawa. Nous avons été dans
l'obligation de tenir ici dans Beau-
harnois-Laprairie une convention,
parce que ce n’est pas le parti libé-
ra] qui a ‘abandonné M. Maxime
Raymond, C'est plutôt le contraire

qui s'est produit. Malheureusement
l'union n'a pas toujours été parfai-
te dang votre comté. Mais avec M.
Cuuchon, je puis vous donner l'as-
surance que vous aurez un excellent
député à la Chambre des Commu-
nes.

LA CRISE
“Etant donnée la crise que nous

traversong présentement à Ottawa,
il est Important que vous envoylez
à Ottawa un homme qui accordera
son appui entier & notre chef, M.
King. Et sans M, King. je me de-
mande dans quel chaos nous tombe-
tions, Nous sommes tous des disci-

Ples de Laurier. Mails nous sommes
tous aussi des partisans de King-
Ce dernier ne s'extériorise pas au-
tant que Laurier. Mais il faut un
homme de la trempe du premier mil-
nistre actuel pour pouvoir traver-

ser une crise comme celle en face
de laquelle nous nous trouvons,

“Il ne faut pas oublier que l'on
peut gagner les élections seulement
avec la province de Québec. Il y a
toujours eu contre M. King une
classe de gens qui veulent des pri-
vilèges. 11 me produit à cause de
cela A travers tout le pays une éclo-
sion de haine, pire qu'en 1911 et
1917. Mais je sais que M. King est

elmé par le peurle. Les cultivateurs

prunt, Les libéraux sont progressis-

tes et populaires ct ils n'ont pas
besoin d'ajouter ces qualificatifs à

leur nom. Il ne faut pas oublier que,

lors de l’élection provinciale du &

août dernier, ce sont les libéraux

qui ont obtenu le plus grand nom-

bre de votes dans la province de

Québec. Et le seul parti, qui est

encore capable d’avoir des députés

dans toutes les provinces, c’est

encore le bon vieux parti libéral.

M. Cardin nous a abandonnés, mais

j'espère qu'il le regrette aujour-

d'hui,
LA GUERRE

“Après la guerre, il faudra une
Société des nations, qui sera ni

plus ni moins qu'une police inter-

Hour ES

LA PAIRIE, LUNDI 20 NOVEMBRE 1944
 

Les libéraux de Montré
 

dent général de l’association;

Lefrançois, M. Charles Desroches

n'ont pas su ou voulu prévoir pas-
seront dans l'histoire comme des
gens néfastes. On leur reprochera
aménerement n'avoir pas youlu
avertir le peuple à temps avant la
guerre. M. King, lui, dès 1937, n’a
pas craint de commencer à accroi-
tre nos défenses. Il est vral qu'à
cause de cela, nous avons dû eubir
certaines défections au sein de no-
tre parti. Mais il avait prévu com-
me Laurier avait prévu en 1910 et
1911.
“M. King, de dire toujours le mi-

nistre, par le plébiscite, & demandé
à la population de le libérer de ses
promesses & propos de la conscrip-
tion. Mais il n’en reste pas moins
exact que nous ne l'avons pus enco-

re la conscription. Et si M. King
l'avait accordée, nous aurions vu

se répéter les troubles de 1917. Au-
jourd'hui, 11 se trouve encore der
gens qui veulent forcer M. King à

appliquer la conscription pour ser-

vice outre-mer,

M. McNAUGIITON
“M. McNaughton avait su prépa-

rer notre armée longtemps avant
la déclaration de la guerre. Mais
ses conseils ne furent pas suivis de
l'autre côté des mers. C'est pour
cela qu'il est revenu. Et voici que
maintenant il est ministre de Ia
défense. M. Ralston est un homme
sincère, Mais pourquoi discrédite-t-
i} M. McNaughton? Il ne faut pas
oublier que, dans Québec, nous ne
sommes pas gens & se faire pren-
dre deux fois. Fit nous ne nous fe-
rons pas prendre non plus,

L'HON. CARDIN
“L'argent ne compte pas, lorsqu'il

s'agit de la liberté d’un peuple, dé-
clarait M. Cardin, lorsqu'il siégeait
avec le parti libéral. Dans ce
temps-là (1 voyait les choses telles
qu'on doit les voir. J'espère qu’il va
finie par retrouver son chemin de
Damas,
Pour ce qui est des C.C.F., ce

sont des gens qui ne partagent pas
notre mentalité, Et c’est M. Cold-

well qui déclarait:

“Si nous n'avons une révolution
mentale, nous aurons une révo-

lution physique”. Ces gens décla-
rent même qu'il faudra peut-être
avolr recours à un dictateur, —Ils
veulent, si besoin il y a, se servir
de la force et de la police pour mu-
ter ceux qui s'opposent ou s'oppo-
seront à leurs projets. Avec eux,
les cultivateurs ne pourraient dis-
poser de leurs fermes. Ces derniè-
res deviendraient la propriété de 

de Montréal-Mercier; Me J.-Iynace Deslauriers, M. Marcel Ostiœuy, M. A. Champagne, M.

et M. Léo Lemay.

ALLOCATIONS FAMILIALES.
“Avec la politique d'allocations

familiales du parti libéral, il n'y
aura plus de-familles pauvres
da: notre pays. Il y aura
moins d'enfants et de parents
malades avec notre loi de santé
publique. Tous les députés conser-
vateurs progressistes ont parlé
contre la loi des allocations fami-
liales, lorsqu'elle fut discutée à la
Chambre des Communes. Mais
lorsqu’est arrvivé le temps de pren-
dre le vote, tous ont voté pour la
lol, & l'exception de M. Bruce, qui
avait “pairé”,

M. ROBERT CAUCHON
Et le nouveau candidat, M. Cau-

chon, entre autres choses, déclara:
“Je suis entré dans la lutte pour
ne reculer devant aucun sacrifice
et pour arriver au succés, à la vic-
toire. Et lorsqu'il s'agira de .dé-
fendre noa droits et les intérêts
de notre comté, vous pourrez comp-
ter sur mol. Et pour vous en con-
vaincre, vous n'avez qu'à considé-
rer ce que j'ai fait depuis les onzc
mois que je suis maire de Valley-
field. J'ai pu relier un pont récla-
mé depuis 20 ans par la popula-
tion,
“De même que les ouvriers ont

pu trouver en moi un ami, les cul-
tivateurs peuvent compter sur moi.
Pour ce gui est de la conduite de
la guerre, qui pouvait faire mieux
que M. King? Aucun chef de parti

n'a fait plus pour les Canadiens
français que M. King.

LES RICHES
“Lors de la guerre de 1914-18. le

riche devenait plus riche et le pau-
vre plus pauvre. Mais ce n'est pas
ce qui s'est produit depuis 1939. Le
riche ne s'est pas enrichi au détri-
ment du pauvre. TI est temps que
notre comté adopte une politique
constructive. Mais pour cela il faut
appuyer la politique de M. King”.
Les autres orateurs furent: Me

Gontram St-Onge, ancien député
libéral de Beauharnois; le Dr O-E.
Caza, qui fut l'adversaire de M.
Cauchon, lors de la dernière êlec-
tion à la mairie de Valleyfield; M.
Jean-Marc Goulet, vice-président
de la Jeunesse libérale de Montréal.

“ ..

{Par JOS. LAVERGNE!}

L'UNION NATIONALE DE
MAISONNEUVE

L'Union Nationale pour le comté
de Maisonneuve tenait, hier après
midi, en la salle Army and Navy, avenue de LaSalle, une réunion pu-

 

 

 

L'Union Nationu-
le de Montréal-
Mercier a donné
une fête aux hui-
tres, samcdt acir,
nu Chalet Lau-
rler, sous Is pré
sidence d'honneur
de Me Kdouard
Asaclin. Nous re-
marquons ici M.
Ansclin et Mme
Asselin, M. Here
cule Riendeay,
député de l’Union
Nationale pour le
comté de Lapral- rie, et M, Antonio Smith, conseiller municlvæ

nationale, Les gouvernants qui|l'Etet.

. : : - : E
L'Union Nationale de Montréal-Mercier

u - m

 (Photo 1a “Patric™ |

 

2l-Ste-Marie

 

Un banquet aux huitres avait lieu, samed( soir, nous les auspices de l'Association libérale de Montréal-

Ste-Marie. Dans le groupe, l'on reconnait M. Henri Morin,

nolrée: le Dr Gaspard Fauteux, député fédéral de Montréal-Ste-Marie;

M. Ulric Leblanc, conseiller municipal; Phon. J.-A. Franceur,

organisateur général de l’association et de in
le Dr Stanislas Choquette, préni-

député
J.-Eugène

{Photo 1a “Patrie”)

bligue, sous la présidence de M. Le

O. Jalbert, président de l'Associa-
tion.

Il fut proposé par M. Albert Bel
lemare, appuyé par M. Achille Du-
beau, une “motion de protestations
contre les propos tenus, chaque die
manche noir, à la radio, par M. Ed-
mond Chassé, au nom du parti libé=
ral provincial. contre l'Union Natio
nale, les ministres de M. Duplessis
et contre M. Duplessis lui-même”.

Et M. Bellemare de dire : “Come
me M. Duplessis et ses ministres
travaillent énergiquement au rêts
blissement de Ja situation énocomi-
que de la province, il est de notre
devoir de protester contre ce qui
est lancé contre l’Union Nationale,
chaque dimanche soir. Nous de
vons nous faire les apôtres de notre
parti. Les libéraux, malgré leure
précédés, ne pourront réussir à dé-
truire l’Union Nationale. D'ailleurs
notre chef M. Duplessis, à déjà dit :
“LA collaboration, nous la rechere
chons. Mais si nos adversaires veu
lent la bataille, ils vont l'avoir, et
nous n'avons pas peur”. .

Une autre résolution fue adoptée
“pour féliciter M. Duplessis d'avoir
nommé à des postes importants M.
Candide Rochefort et M. Georges
Cromp".
Au cours de Ja discussion it fut

révélé qu'un travail est présente
ment fait pour créer dans la ville
de Montréal un club de l'Union Na-
tionale dans le genre de celui qui
existe à Québec, depuis 1937, et qui
porte comme nom : “Club Renais
sance”. On a nommé à cette fin,
comme délégué de l'Association de
l'Union Nationale de Maisonneuve,
M. Giroux, pour discuter de cette
question avec les personnes intéres

sées. Et le président, M. Jaibert,
déclama : “I! y eut récemment une
réunion de 35 partisans de l'Union
Nationale pour discuter de cette
affaire d’un club à Montréal”.

CONVENTION LIBERALE
C'est aujourd'hui même, que se

tient, à Victoriaville, sous la prée
sidence de I'hon. Alphonse Fournier,
ministre fédéral des travaux pu
blics, une convention pour le choix
d’un candidat libéral officiel pour
la circonscription fédérale de Drum-
mondville-Arthabaska, en vue des
prochaines élections générales fé-
déral:s,

Il ne semble faire de doute que
le député Ebéral actuel de ce com-
té, M. Armand Cloutier. de Drum-
mondvilie, seta de nouveau le chuix
des délégués.

DANS STK-MARIE
Le tro'sième souper aux huitres

annuel que l'Association des libé-
raux du comté de Ste-Marie tenait
samedi so'r dans son local habituel,
angle des rus Ste-Catherine et
Panct, & obtenu.un franc succès.
lus de trois cents personnes y ont
.n effet pris part sous la présiden-
€ d'honneur du Dr Gaspard Fau-
ux, député du enmté de Ste-Marie

it la Chambre des Communcs, et
“aus la présidence active du Dr Sta-
rislas Choquette, président général
‘> l'Assoc'ation.

Présentés par M. Henri Morin,
ouganisateur général de l'Associa
tion et du souper aux huîtres, le Dr
‘auteux, l'hon. Jos-A. Francoeur,
‘‘’éputé du comté de Mercier à l'As-
“-mblée !égislative et ancien minis
“e d'Etat, M. Ulrie Leblanc. cone

-eiller municipal et vice-président
-‘néral de l’Association, et M. J»
Marcel Ostiguy, candidat du gow

(Suite À Ia page 1)
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L’assurance-crédit entre en vigueur
 

 

L'allure du marché local est blen
en accord avec celle des autres
marchés mobiliers qui sont irré-
_œuliers,

(Presse Canadienne). — Les
cours sont plus ou moins réguliers,
aujourd'hui, sur la Bourse et le
Curb de Montréal. L'activité se
maintient au niveau des jours pas

ss.
Abitibit privilégié 6 pour cent et

Price Brothers sont plus forts pour

les papeteries et Penmans se place
à un nouveau sommet pour les tex-
tiles.
Shawinigan et International Po-

wer perdent du terrmiu pour les

services publics, et Hudson Bay
Mining recule pour les métaux

usuels. «

Ant groupe des mines d'or.
O'Brien et Sullivan gagnent du

tertain. mais Louvicourt fléchit.

 

Cours feuraie par in fleme
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Accord commercial
Indo-Canadien

OTTAWA, 26 — On apprend
que le gouvernement canadien si-
gneia de concert avec celui des In-
des, un accord d'entr'aide mutuel.
Les conditiuns de cet accord seront
les memes que celies qui furent
ingérees dans ceux récemment si-
gnés avec le Royauiae-Uni, l'Aus-
tralie, Ia Nouvelle-Zélande, la Rus-
sie, la Chine et le Comité de la li-
bération nationale.
Les Indes ont déjà commandé au

Canada de grandes quantités de
matériel roulant. dont plus de 75,-
000 pières accessoires telles qu’es-
sieux. tampons caisses, etc. Des
usines de Kingston, Ont. et Loco-
motive Works, de Montréal, exécu-
tent actuellement à son bénéfice,
un contrat de 202 locomotives. Et
si les mesures de coopération sont
efficaves, on s'attend & pouvoir
faire fuce a toute nouvelle deman-
de de la sorte,

  

L'assurance-crédit
aux exportateurs

entre en vigueur

OTTAWA, 20 (DNC) Le plan
fédéral dassurance en matiére de
crédit aux exportateurs, adopté à
la dernière session. entrera en vi-
gueur demain 21 novembre, annon-
ce la Gazette du Canada dans sa
livraison de fin de semaine.
À la dernière session, on me rap

pelle, le parlement a adopté une

législation établissant une corporn-

tion d'ussuiance en matière de cré-
dit aux exportateurs, cette derniè-
re ayant l'autorisation d'émettre
des garanties jusqu'à concurrence

de $50.000.400 contre les pertes
dans le commerce d'exportation. La
date de mise fn vigueur de cette
forme d'Assurance à l'adresse des
exportateurs canadiens devait être
annoncée par proclamation.

VictoryMills Ltd
entre en opération

la première unité de l'usine de $2.000.-
000 nouvellement érigée par Victory
Mills Limited. une Filiale de Canadian
Breweries Lid. est actuellement en acti-
vité. On traite dans cette usine la fève
soya el des huiles végétales. La seconde
unité sera prête l'été prochaine. La mise
en marche de ces usines comporiers aussi
la Fabrication de plusieurs sows-produiy
d'un rapport intérescant pour Canadian
Breweries

  

Revue du marché
des obligations
La semaine dernière, sur le mar

ché des obligations à Montréal, le
ton restait ferme, d'après le relevé
hebdomadaire de Nesbitt, Thom-
son & Co. Ltd.
Les fonds d'Etats canadiens of-

fralent de ln fermeté et les em-
prunts de Guerre et de la Victoire
étaient en demande. Les émissions
extérieures des chemins de fer na-
tionaux sont demeurés stables.
A l'exception de celles de l'Alber-

ta, qui ont monté un peu, les va-
leurs provinciales n'ont enregistré
Aucun changement.

T1 y eut une bonne demande au
groupe des valeurs de services pu-
hlics et très peu d'offres. Les Al-
goma Central & Hudson Bay Rail-

way 5%, les Associated Te. & Tel.
51-257, les C.P.R. 4%, 41-2% et
perpétuelles, les Gatineau Power &
Paper ‘B”, les Great Lakes Power
414%. les Montreal Tramways 4

1-2% et 5% 1955, les St. Maurice
Power 5°, les Winnipeg Electric
5% “A” et “B” ont augmenté da 1-4
à 1-2. Les International Hydro 6‘
ont diminué de 1 point.

It en fut ænsi au compartiment
des valeurs industrielles .Les Bran-
dram Henderson 8%, les Nova Sco-
tia Steel & Coal 31-29. les Western
Grain 5% ont gagné 1 point. Les
Bowater NfId 4 1-2%, les Dominion
Steel & Conl 614%, les LP.P. of
Nfid 41-257 et 5%. les Lake St. John
Power & Paper 5% et 51-20, ont
progressé de 14 à 3-4 de point.
Dans le groupe allant des valeurs

papetières, les cours ont réalisé des
gains. Les Abitibi Power & Paper
5%, les Brown Co. 5%, les Price
Bros. 3% ont avancé de 1-2 point.
Les Canadian International Paper
5‘à ont haussé de 1.4, les Consoli-
dated Paper 51-27, de | point. Les
valeurs les plus actives perdaient
de 1-2 à 1 point jusque vers le mi-
lieu de la semaine. Mais elles se
sont raffermies dans la suite.

 

 

 

Uniformisation des
filets de vis

OTTAWA, 20, (P6,) Des
discussions récents entre le Ca-
nada, la Grande Bretagne et les
Etats-Unis, laissent entrevoir un
accord entre ces trois pays pour
standardiser le filet dans les vis,
les hotlons et les écroux.

Dividendes payables
Imperial Varnish & Color: 15

cents par action ordinaire, plus
10 cenus et 37 1-2 cents par ac-
tion prfivilégiée, payables tous
deux le ler décombre aux action-
naires inserits au 27 novembre.

Real Estate Loan of Canadas
$1 par action, payable le 2 jan-
vier, aux actionnaires inacrits au
14 décembre.
American Cyanamid: dividende

trimestriel de 25 cents par action,
payable le 2 Janvier aux action-
naires inscrits au ler décembre:
dividende spéclal de 75 cents par

 

actlon, payable le 28 décembre
aux actionnaires Inserits au for
décembre,

Barkers Bread Limited: $2.50
par action privilégiée, payable le
30 décembre aux actionnaires ins-
Uerits au 15 décembre,
Negus Mines Limited: $ 1-2

cents par action. payable le 20
décembre aux actionnaires inscrits
au ler décembre, sujet à Aapproba-
ton par 1'0ffice de contrôle des
changes étrangers.

Sheep Creek Gold Mines Lhini-
ted: 3 cents par uction, payable :e
15 janvier aux actionnaires ine-
crits au 31 décembre,

Madsen Red Lake Mines Lind.
teed: 4 cents par action, payable le

18 décembre aux actionnaires îns-
crits au 27 novembre.

Bourse de Toronto

TORONTO, 20. — ‘P.C.). — On
note peu de changements de prix,
aujourd'hui, sur la Bourse de To-
ronto, et le marché est terne.
Abitibi privilégié avance de 1

point à 51%, Consolidated Paper
»e rafferinit de % de point et B.C.
Paper recule de !i de point à 19%.

 

  
Pour les mines d'or, on inscrit

 

Le marché de New-York reprend
sa tendance irrégulière des quel
ques dernières semaines.

NEW-YORK, 20. — (P.A.) — La
tendance est généralement irrégu-
lière aujourd'hui sur la Bourse de
New-York. Le marché est d'ailleurs
calme.
Les titres en hausse fractionnai-

re comprennent US. Steel, Du
Pont, American Telephone, Consol-
idated Edison, Glenn Martin et In-
ternational Telephone,

Légèrement plus faibles aont
Bethlehem Steel, General Motors.
Loew's. International Harvester,
Allied Chemical et Barnsdall,

BOURSE DE NEW YORK
Cours fournis par (a firme
L-G. 8 N & ©
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Mines non inscrites
G €. LESLIE & OO. Membres en
M ai Mterk Exchange ots da
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Montreal Curd

Offre Dem.
Albany River ........... 28 30
Atal. Kirk. 30 -33
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Arntfeld ,.. 23 25
Barber larder mw 05 -06
Beancourt 0 43Brock GoM 1 16Central Man wo orCheminis

mw mnChibmac 0z 03Cons. Chi 12 14
Cmrmor 14 19Dorbaska 17 A
Dv Rantle . -13 17
Dumico 10 13Dubuisson 30 35
Great Bend -17 20Hoyle .... 12 14Hugh Pam u 13Kayrand 30 33Lake Grnesa 05 07Lake Rowan 05 07Magnet Cons. “ ATMartin Bint 0 07Mir. MeNsilty AT -19Moffitt Hall ne 02% 031.Natl. Malartic -25 37New  Malartic .on 10Norbeau ....., -20 76New Augerita AR 20Ohalski

0e taOklend Le 06 08Om Copper 07 -00Orpit ... 0 1hem. Ca: 13 ….

Pershine M = 5Presdor 0 onPrivateer 38 40Quebec Man. 25 7.25
Rand Mat 37 39Rainville
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Importante fusion
_ M. Roy-M. Wolvin eat devenu le plus
important construcleur de navires au pays
et il annonce l'organisation de The Cana-
dian Shipbuilding and Engincerngi Limi-ted. Cette nouvelle entreprise prendra le
contrôle de 4 compagnies dans lesquelles
lui et ses_a:sociés sont intéressés,
PERU, Ind. 20, — (PA —Fanil-A.

Sorham. père d'Emil Sorham. président
de ls Bourse de New-York,

à

succombé
à ame crise cardiaque hier soie. Il était
âgé de 62 ans. M. Sorham aîné avait été
dans le commerce de l'épicerie depuis
63 ans,

des avances pour Kerr-Addison,
Bidgood-Kirkland, West Malartic,
Chesterville et East Malartic. Mac-
leod-Cockshutt fléchit de 5 cents
à 2,80. Les métaux usuels et les
pétroles de l'ouest sont Inchangés

  

   

 sur un faible volume d’affaires,

 

 

Marché des oeufs
et des volailles
Le inn du marché den œufs est

demeuré ferme toute la semuine.
Les urivagas, pour ja plupart for-
més de charges paitielles de wa-
gons, furent à peine suffisants en
regard des Lesoina Tea approvi-
slonnements d'œufs A Gros n'arri-
vent pas à fournir la demande pour

cette catégorie, qui reste la plus

achalandée; aussi, on doit y subati-
tuer des œufs À Moyens et A de
poulettes pour remplir les comman-
des. Sauf une légère creumulation
d'œufs des catégories B et C, qui
se vendent plutôt lentement, il y a
très peu d'œufs en magasin chez

les grossistes. Aujourd'hui, le mar-
ché cat vigoureux, les vecetres fai-
bles, et la demande excellente en ce
qui a trait aux catégories A (iros
et A Moyens.

On cote les expéditions d'iufs
triés sur place aux cours suivants:
Catégorie A Gros 49, Moyens 47,
Poulettes 37, Catégorie B 36, Caté-

gorie C 21-22,
Prix du gros aux détaillants: Ca-

tégorie A Gros 50'.-52',, Moyens
4841501, Poulettes 40-43, Catégorie
B 4042, Catégorie C 28-30.
Prix du détail aux consommia-

teurs: Catégorie A Gros 55-39,
Moyens 52-57, Pouiettes 45-33, Caté-
gorie B 47-50, Catégorie C 30-37,
Le marché des volailles vivantes

manifeste de la stabilité. T1 existe
une bonne demande pour les gros-
ses poules qui ne sont pas des plus

nombreuses. d'autre part, la pro-
portion des poulets lourds augnien-

te, {urdis que ceux de 3 à 4 livres
pour râtir à la broche sont moins
abondants, bien que fort recher-

chés. De façon générale, les livrai-
sons augmentent toujours et la
Qualité s'améliore, Les volailles
fraiches tuées sont l’objet d'une
bonne demande, ce qui fait que les
établissements qui pratiquent l'aba-
tage travaillent à pleine capacité.
Il n'y a pas suffisamment de jeunes
canards pour falre face a la de-
mande,
Les volailles vivantes sont cotées

aux prix suivants pour la revente
en gros: poulets 6 livres et plus 23-
25, 5-8 livres 20-22, 3-5 livres 18-21;
poules 5 livres et plus 19-21, 4-5 ti-
vres 15-18, moins de 4 livres 12-14;
jeunes canards 25. Les prix payés
aux expéditeurs sont de un à deux
cents plus bas.
Les envois de volailles abattues

s'accroissent et l’on remarque que
les offres de points extérieurs se
font plus nombreuses; on signale
cependant que les arrivages renfer-
ment moins de poules. La demande
locale de consommation reste sou-
tenue quant aux poules et aux pou-
lets lourds de bonne qualité. On
dirige toujours certains lots vers
les entrepôts frigorifiques, mais ce
mouvement n'a pas encore pris
d'ampleur. L'assemblage de wagons
pour l'expédition aux Etats-Unis se
poursuit activement.
Dans le commerce de revente en

gros, on cote les volailles emballées
dans des caisses aux cours sui-
vants: poulets de 5 livres et au-
dessus Catégorie A de lait 32-33,
Catégorie B de lait 30-31, Catégorie
B 28-29, Catégorie C 22; poules 5
livres et plus Catégorie A 25-26, Ca-
tégorie B 23-24, Catégorie C 16-17:
dindons Catégorie A 38%, Catégorie
B 36';, Catégorie U 33%.

MR. Kerby, nommé
président du CEMA.
TORONTO, 20. (F.C). — M.R.-D.

Kerby. de Toronto, vient d'être
nommé gérant général de Cana-
dian Electrical Manufacturers As-
sociation. Cette association, nouvel.
lernent formée. s'occupera de coor-
donner les activités de l'industrie
des appareils électriques, comme
cela se pratique aux Etats-Unis et
en Grande-Bretagne. On a aussl
formé un comité qui aldera le gou-
vernement à disposer des surplus
de guerre, dans le domaine de l'é-
lectricité.
M. Kerby faisalt autrefois par-

tie de Research Enterprises Lad.
et Il fut pendant quelque temps as
sistant du président de General
Motors of Canada.
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Marchés des grains
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Chargements de wagon;
Les chargements ferroviaires -

tent à 74,835 wagons la semaine terminéele 11 novembre à rapprocher de 73.267la semaine précédente et 73,652 la semisRe correspondante de l'an dernier. Dansla division de l'Est les chargements aug-mentenl à 46,915 wagons contre 40.649 ca1943 et dans la division de l'Ouest, à27,920 wagees comparativement à 27,003,Tes chargements de grain augmententdans la division de l'Ent, m. le cheminuent dans la division de l‘Ouest, le to-tal accusant un Rain de 080 wagons, Il ya une augmentation de 524 w
le charbon, de372 pour le coke,de 371pour les Fruits frais, 12 I .chandises et de 289 pour lesdenréesdinverses. Les minerais et autres produits mi-niers deinendo 1255 wean: To Te.sumer frais . , |la piorre, dé 246, Ser

Marché des changes
NEW-YORK, 20. (P.C3 — à l'ou-verture du marché des changesétrangers, aujourd'hui, le dollar ca-

nadien était inchangé de samedi, àeacompte de 10 1-8 pour cent par
rapport à la devise des Etats-Unis.
La livre sterling au cours de $4.04
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Chasse aux éléphants
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LE Vile EMPRUNT

 

MM. King,llsley et Towers
remercient les Canadiens
 

OTTAWA, 20. (P.C.) — Le premier ministre du

Dominion, M. Mackenzie King, le ministre des Finances,

M. Ilsley et M. Graham Towers, président du Comité na-

tional des Finances de Guerre, ont remercié, hier soir, par

radio, le peuple canadien du magnifique effort qu'il vient

de faire en sursouscrivant au septième emprunt de la vic-

toire par une somme de plus de $200,000,000.
“T1 est particulièrement aignifi-+

eatit,” a dit M. King, “en cette

axifme année de guerre de voir
que les Canadiens n'ont pas reiù-
ché leurs efforts.”
Ie premier ministre a ensuite

ajouté que rien ne pouvait m'eux
démontrer clairement la détermi-
nation du peupie à faire tout ce
qu’il pourra pour gagner ia guerrc.
“Je ne saurais exprimer trop

chaleureusement l'appréciation du
gouvernement pour ce geste spien-
dire des Canadiens au pays et ou-

tre-mer.
M. ILSLEY

M. Ilsley a dit que “la meilleure
tournure prise par les événements
n'a pas amoindri la détermination
des Canadiens d'apporter leurs

meilleurs efforts à la guerre.”
“Chaque nouvelle perapective

d'une victoire prochaine a servi
tout simplement d’aigulllon à nos
efforts, Tel a été le livre de la
guerre comme on l'a écrit au
moyen des souscriptions aux em-

prunts de la Victoire. On ne peut

tiouver de plus bel exemple que

le nombre de souscriptions indivi-
duelles au cours du septième en-
prunt, Pour ve genre de sousciip-
tions, l'objectif était de $600,000.0i0
-- un montant beaucoup plus éleve
que jamais auparavant dans les
autres meprunts — et, malgré tout.

vous avez acheté pour $750,000.000
d'onligations,
“Vous vouliez faire tout pour la

victoire et alors vous avez acheté
une obligution de plus que d'ordi-

naire, Tel est l'esprit du peuple

canadien,”
M. Ilsley a ajouté que nul ne

savait combien de temps encore
durerait la guerre, “Personne ne
peut savoir” ajoute-t-il, “combisn

de fois encore nous devrons de
mander de l'argent pour la pour-

suite de la guerre, Mais je puis
être bien sûr d'une chose — quelle

que soit la longueur du chemin que
nous ayons encore à parcourir
pour attelndre la victoire, quelque

grands que solent les besoins et
la demande, vous, Canadiens, qui
aver si magnifiquement exprimé  
 

votre foi en votre nation et ses for-

ces combattantes dans les em-

prunts de la victoire, vous conti-

nuerez à dépasser n'importe quel

but que l’on vous indiquera. jus-

qu'à ce que la victoire finale et
complète soit nôtre. Parce que tel

est l'esprit du peuple canadien.”

M. TOWERS

M. Towers à remercié d'une fa-
çon apéciale les 100,000 solliciteurs
dont le travail a assuré en grande

partie le succès de l'emprunt, Il à

également remercié les membres
du clergé, les journaux, la radio et

les étoiles de cinéma qui ont con-
tribué au succès.
  

Le russe est la seconde langue la
plus populaire en Angleterre après
le français.

 

Conférencier *
 

 
 

 

M. J-L. FRAZIER, éditeur du

«Inland Printers de Chicago, sera

le conférencier à la réunion menu-
suelle du «Montreal Club of Print-

Ing Mouse Craftsmen» A 6 h. 30,

au Mont-Royal, M. Frazier étudle-
ra les possibilités de l'imprimerie
pour l'après-guerre.

Important remaniement ministériel en Chine

 

TCILOUNG-KING, 2. (B.U.P.) = Le général Tchiang Kai-shek vient
d'effectuer un important remaniement ministéilel dans le cabinet chi-

nols, Le ministre à la Guerre, le général Ho Ying-Chin, le ministre des

Finances, H-H. Kung. et, quatre autres ministres ont été destitués, Le

général Chen Cheng, un confident du géndralissime des Célestes, succède

au général Ho Ying-Chin, lequel fut l'objet de vives critiques, ces der-
niera mois, dans la presse chinoise, O.-K. Yui est élevé au poste de mi-

nistre des Finances en remplacement de H-H. Kung. Les autres minis

tres déchus sont ceux de l'Education, de l'Intérieur, de l'Information et

des Affaires étrangères. La gravité de la situation militaire en Chine
semble avoir été ja cause de ce remaniement ministériel. Le chambar-

dement opéré par Tchisng Kai-shek a été accuellll avec joie et avec
l'expoir que d'autres changements seraient effectués d'ici peu

CHRONIQUE
CUVRIÈRE

M. R.-J. Lamoureux, représentant

canadien des Ouvriers-unis de la
sidérurgie, affiliés au C.LO, à dé

claré, ce matin, que le Comité

d'action politique (Pac-Political

Action Committee) du Congrès ca-

nadien du travail était absolument

libre de toute affiliation politique

et qu'il désirait ardemment colla-
borer avec les dirigeants du comi-

té qui a été formé par le Congrès
des métiers et du travail du Cana-
da, dans le même but, afin d'as-
surer l'élection à Ottawa, d’un

“gouvernement représentatif et
responsable”.
M. Lamoureux a fait cette decla-

ration à son retour d'un congrés de

quelques jours dans la capitale fé-
dérale, où s'étaient réunis les diri-
geants du PAC, pour étudier la
ligne de conduite qu'ils devront sui-

vre durant les mois qui vons suivre.

Au cours du congrès d'Ottawa,

pendant lequel fut véritablement
fondé le nouveau comité sous le
nom de Pac, une résolution a ét#
adoptée par laquelle il est stipulé
que le PAC est l'instrument politi-
que de tous les syndicats affiliés
au Congrès canadien du travail;
que je PAC est un agent de tous
les syndicats affiliés au Congrès,
et que ce comité est entièrement

indépendant de tous les partis po-
litiques; que le PAC est désirenx
de coopérer avec le comité d'action
politique constitué par le Congrès
des métiers et du travail du Cana-
da et tous les autres groupements

dans le but d'assurer l'adoption de
la législation réclamée par les tra-
vailleurs; que le PAC va faire tont

en son pouvoir pour détruire les

mouvements réactionnaires et as
surer l'élection d'un gouvernement

responsable et représentatif. La ré-
solution se termine par un article

qui a trait à la protection que le
PAC promet aux ouvriers, aux fer-

miers et aux soldats qui revien-

dront du front, pendant la période
d'ajustement après la guerre.
M. Lamoureux a ajouté que cette

résohition n'arrivait aucunement =n

contradiction avec ja décision pri-

se en 1943, par les délégués aux as-

sises annuelles du Congrès canadien
du travail, d'endosser la politique

du C.C.F., décision qui fut renou-

velée cette année au cours du con-
grès de Québec.

 

M, Henr! Blanchette, qui avait
pris part à une délégation qui s’est
présentée chez M. Adhémar Ray-
nault pour le prier d'être encore
candidat À la mairie de Montréal,
atx prochaines élections, et qui
s'était prétendu membre du con-
grin canadien du travail, lors de
cette délération, vient de répon-
dre à M. Paul-Emtle Marquette,
directeur régional du Congrès, en
marge de cet incident qui a pro-
voqué un petit différent au sein
du Congrès.

Voici Ia lettre que M. Blanchet-
te a écrite, en marge de cette af-
faire:

‘J'af pris connairsance de la mise
an point de M, P.-E. Marquette au
aujet de ma participation à la data.
ation qui a vu Monsieur le Maire
ltaynault, récemment,
“Comme membre dévoué et df-

ment en râgle du Congrès Canadien
du Travail, et fier d'en être. J'ai ie
droit de me prévaloir de mon titre
et de l'Invoquer pour parler en mon
nom personnel, ce que j'ai fait et ce
qu'ont fait lea autres délAgués au près du Maire, le 19 novembre,

“Prix pap den namhreuxes neen<

mstiont. ll se peut que M. féerquet-

  te n'ait pus eu le tomes de lire les
comptes rendus des journaux qui
mentionnsient bel et bien que Je
parlais en mon nom personnel, et

Je le réière À cer journaux our
prouver mon attitude, NI M. ar-
quette ni moi-même, n'avona droit
e nous prononcer au nom du Con-

grès Canadien du Travail mails nous
avons droit tous les deux de mous
reclimer de cette association. Je
veux Mol Auss] être Lien compris.
“J'eapère que ce communiqué ré-

pond A line omission qu'a commis
ne, en toute bonne fol, M. Marquet-
te, at que je lui signale, sane lui en
tenir compte",

CHARPENTIFRS-WENUISIHRR
La prochaine assemblée du Syndl-

cat national des charpentiers-me-
nuislers aura lleu ce avir, À l'édifice
ayndical.
Les membres sont priés de pren-

dre note que lea billets pour le ban.
quet du 25 novembre prochain s'en-
lèvent rapidement et qu'ils (eraient
mieux de se hâter pour s'en proeu-
rer,

CHICAGO, 20 (P.A.)—Le prési-
Philip Murray a recommandé aux

délégués au septième congrès an-
nuet du C.T.O. de rester fidèles à

leur principe de ne pas faire la
grève pendant la durée de la guer-
re
M. Murray a aussi déclaré que

l'efficacité du comité d'action poii-

tique formé par les membres du

C.LO,sous le nom de Pac, n'avait

été évidente que durant la derniè-

re élection présidentielle.

COLUMBUS, O., 20 (P.A.)—Une

 

 

 

 

—_______l
En service outre-mer
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Le pilote
RAYMOND
MARTIN,
du R.CA.F.,

tits de M. et Mme
Philippe Martin,

actuellement
en service

“quelque part”
outre-mer.

<«(X)>>
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grève à laquelle participent les opée

ratrices du téléphone, paralyse ace

tuellement le service du téléphone

dans 24 villes de l'Etat de l'Ohio,

et s'étend maintenant à la région

industrielle de Yuongstown l'un

des principaux centres de sidérur

gie de la région.

Le différend a pris naissance a

semaine dernière, alors que la come

pagnie de téléphone amenait des

opératrices de l'extérieur, auxquele

les elle versait une indemnité de

 

 déplacement en plus de leur salads
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1—Qualité de ce qui est périodique.

Z—Epoque -—— Souverain — trande
étendue d’eau,
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de l'Eglise — Pied d'une cepèes

de vers latin
A In manière de — Posaussif,
Petit Ane — Possensif.

6— Voint eardinal — Note — Sere

ment anti-catholique exigé des
fonctionnaires anglais.

JT=—tle} — Meubles sur lesquels OR
se couche,

8—Une des Cyrlad-a — Non.
9—Préposition — Sembdblable —

nue,

10—Nnne À gorge d'une poulle =
Un des Pape=

11—T'rianon de mer — Amoncelles
ment — Abréviation de saint

VERTICALKUENT

1—Feuples qui habitent
méme paraliète,

2—Anclen nom de l'Irlande — Cole
line de Jérusalem.

3—Fllet pour prenire le poisson ==
Mesure chinoise.

4—Poxsessif,
B—Tordre la soie et la passer au

moutin denx fois,
e&—Note — Rol d'un trie petit Etat
T-d'ent anse — Deux consonties —

Voyelles Jumelles,
8—Avant-1 3
9—Qui est sans matière
10—Premières lettrea de Téhesaa —

Partie dure du corps humain —
Action de rire,

11==Action d'éreinter,
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Canadien bat Boston et Rangers
Hier, à New-York,leCanadien
se rallie dans la 3e période,
comptant cinq points de suite.

) NEW-YORK, 20. — Le club Canadien, après un
début erratique, a eu trop de classe pour les Rangers,
Au Garden de New-York, hier et le Tricolore a triom-
phé par le score de 6 à 2 pour son septième tain en
neuf joutes, cette saison. Il s'est rallié superbement
pour cinq points au cours de la dernière période après
que lea Rangers eurent mené par ? à !. jusqu'à ce
stage ce la joute. Buddy O'Connor a dirigé l'attaque
en comptant deux points,

Les Champions ont facilement
raison des Bruins, au Forum,
grâce à une Ze ligneefficace

{f'ar Morace Lavigne

Pour la seconde fois depuis les débuts de la saison
actuelle, le Canadien a fait subir aux Bruins l'amer-
tume de la défaite lorsque, devant 12,000 personnes,
les Champions du Monde ont triomphé par le acore
de 6 à 3, samedi soir, au Forum. Par cette victoire,
les locaux ont gardé leur avance sur leurs plus pro-
ches rivaux, pendant qu’ils ont continué de talonner

occupants de la première place de lates Leafs,
NHL.

Mais cette victoire eut un autre=
résultat et tout aussi sutisfaisont.
Elle permit de découvrir une
deuxième ligne d'attaque, appelée à
1endre de réels services, si elle con.

tinue d'évoluer

comme elle l'a

fait samedi.

C'est celle de

“Buddy” O'Con-

nor, Fernand

Gauthier et Fer-

Cette combinai-
son, mise à l'es-
sal. après une

sérieuse étude
des probabilités, |
qu'elle pou vait

anporter, a été
étonnante d’a-
p'omb au cours
de ce cinquième

 

Fern. Majeau match de Ia sai- Fit étauf Ton
son locale. ques bellesFlanqué des deux Fernands, courses, Bob
O'Connor nous est apparu comme semblait mal ia
transformé et il a donné sa meil- l'aise. Hiller,leute exhibition à date. Sa tenue a nous le rêpé-
rappelé ses metileures joutes de la tons, fut l'âme
saison dernière et nous fit aussi de cette ligne
un peu penser à la ligne “razzle-
dazzle”, qui comprenait ‘Pit’ Morin.
Jerry Heffernan et lui-méme. Le
point qu'il compta. avant-hier, fut
marqué au coin de la justessc et
du elissique. T1 f:e l'une des plus
belles exécutions de la veillée, En
outre, Buddy a mérité deux men-
tions, de sorte que son apport à la
cause du Canadien a été de trois.

Quant à Majeau, il en était à sa
première apparition sur Ja glace
du Forum, cet hiver, et ceux, qui
prédisaient son aptitude à répon-
dre l'appel. quand ! heurte viendrait.
ont eu ruilson. Majenu a trés bien
les choses, et 1! a obtenu autant de
rendement que sun copain de Hzne.
Fernand déjoua une fois le Jeune
Bennett, dans le filet des Bruins,
et il mérita de ‘x mentions. II fut
réellement l'un des plus efficaces
sur lu glace, du côté canadien et
après In joute, J'instru-teur Irvin
ne lui cacha pas sa satisfaclion
d'avoir si bien répondu aux besoins
de 1a cause.

 
Le point, qu'il compta, fut éguie-

ment une brillante piece de jeu et
les Br:iins en furent comme con-
fondus. La preuve, c'est que Shew-
chuck, une des sentinelles bosto-
naises, lui asséna son bâton sur ia
nuque et le fit soigner. Le coupa-
ble ala au pénitencier pour cinq
minutes, “Je ne voulais pas le
frapper sur la tote “déclara je
Bros jo sur polonais après la par-
tie mais la dénésation impli que
Aussi un aveu et c'est qu'il vou'ait
taper sur Majeau parce qu'il était
furieux d'avoir été déjoué par lui
lorsque l‘'ernund compta sen point.

|Quant à I's: tre membre de cet-|
te ligne d'attaque, 11 se-onda bien
ses pairs. (Gauthler compta à son
tour de même que te firent Mauri
ce Richard, “Toe” Blake et Dut. 1.
Hiller. Gauthier a montré beau-
coup de craneiie et cet ailier a
couvert sn position nves beaucoup
de compréhensin. 1) eut l'intuition
de plysicurs élans ndverses et su
niise en éches en hr: quelques.
uns,
La faiblesse des Champions 1.x

de encore dans In tro ne ligne.
qui se composait de Murph Cham
berlain. Hiller et Bob Filion, Hiller
fut. de ce trio, le joueur le plus ef-
fectif et. si son jeu ne fut pas par-
fait, il fut tenace ct opintâtre. On
vit Hiller, à un moment où l'action
se déroulait avec vivacité, placer
trols fois ia rondelle coup sr coup.
sur le jeune Cerbére des Bruins,
mais, celuicl fit autant d'arrêts
stupériants. Disons. en passant,
que le jeune Benctt à sauvé son
club d'un échec bien plus humillant

  

 
 

nand Majeau. =

-_— =
Par sa tenue s::perbe contre
champions du monde,
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DANS LA NH.L.
J. C.P.N.P. CPs

Toronto . . 10 8 2 04832 16
Canadiens 9 720%62 14
Détroit. 9 5 3 14023 1!
Boston. 825 129405
Rangers 8 1 5S 22240 4
Chicago . . 8 1 7 0219 2

Mardi. 21 novembre:
Canadien vs Boston.

u

  

les

Il est manifeste Que cctte ligne
a besoin de réforme. Chamberlain
fut terne et Filion ne sembla pas
jouer avec am-
bition. On l'au-
tait cru dépay-

—

et il mérite une
citation.
La grosse i-

goe du Cana-

dien ne fut pas

aussi efficace. Bill Cowley
bien que Richard ait compté le
premier point de la partie, dans la

huitième minute du jeu. et que
Blake ait réalisé le second, sur ia
fin de Ja première période, alous
que les visiteurs avaient un joueur

en pénitence. Mais ce furent deux
vrais points. sur‘out celui de Ri-
chard, qui alla, aprés une course
serpentante, porter la rondelle

dans le filet. Mais, comme oppor-
tunité, l'unité de Blake fut à nulle
autre pareille.

Notre défense fut à la hauteur
de 1a situation. On remarqua, ce-
pendant, des lacunes dans la tenue

de Bouchard et de Lamoureux, qui

furent indécis sur quelques pièces
offensives des Bruins. En général,

cependant, ile furent satsifaisants.
Notls n’hésiterions pus à reconnai-
tre en Frank Edrols la meilleurs
sentinelle du Bleu-Blanc-Roug:

pour ce match, ear, ce joueur fut

pratiquement infrancnissable et
les visiteurs ont constaté avec quel
aplomb déconcertant il savait les
recevoir.
Wilf. Field fut soide également

et, pairant avec Eddols, il compo-

 

sa probablement l'ensemble défen-|
Sif le plus efficace des deux ciuns.
Res accolades n'ont rien de chalen-
reux et, plusieurs fois, les Bruins
Yont appris à leurs dépens.
Complétona cette rapide esquisse

du travail des Champions par un
c'tation à l'honneur de “BHDur-
nan, It sut défendre son filet avec
une grande maitrise et quelques-
Uns de ses rrrêts tinrent du pro-
dige, M fut déjoué à trois reprises.

} “ul en une circonstance, H
t difficile de faire mieux.

Herbie Cain, Bilt Cowley et Jack
Crawford furent les trois comp
teurs du Boston mais, plusieurs
fois, les visiteurs vinrent à un che
veu de porter leur pointage à un
degré plus élevé. Par exemple, Ar-
mand Gaudreault, un ex-réserviste
du Canadien, donna une couple de
terrifiants Jancers à bloquer à
Turnan, qu'il faillait déjouer. Jen-
ninge (Bill), qui jouait eux côlés
de Cain et Cuwiey, sur la première
ligne, fut également très dange-
réux,
La défense des Bruins manqua

de régularité. en ce sens qu'elle ne
tint pas toujours le coup devant les
charges tricolores. Clapper fut in-

(Suite À la page 19)

 
 

 

 

Toronto ont perdu les services de

ney Bhcriner, l'aitier-guuche étoile,

qui a compté deux points et qui a
permis aux Leafs de battre le Chi-
cago, 5 i 4, samedi soir, est venu
en collision avec le poteau des filets
du -Chicago vers la fin de la joute
et il! s'est luxé plusieurs muscles, en
plus d'être victime d'un sérloux

“ SÉRIEUX ACCIDENTÀ
leur brillant compteur, Dave Swee-

pour plusieurs semaines. Schriner

CHRINER .
charley-horse. Schriner a été trans-
porté à l'hôpital et pendant plu-
sieurs heures, on a cru qu'il était
victime d'une fracture de la jambe

mais les examens des Rayons X
ont prouvé hier qu'il n'y a pes de
fracture mais que octte luxation
des muscles est plus douloureuse et
prend autant de temps à guétir
qu’une simpie fracture. L'absence

de Shcriner affuiblira certes le
camp des Leafs de beaucoup, au
cours des prochaines scmaines.

  Les Rangers ont pris le Tricolore
par surprise au cours de la premiè-
re période. Ils ont affiché beaucoup
de rapidité pour profiter d'une non-
chalance tempo-
raire des viai-

teurs. Dès la 2e

minute de jeu

Ott Heller a dé

Bill Cowley mène
le Bis Seven sur
Bodnar avec 19 

Joué Bill Dur-

aan sur un lan-

cer de join, avec

l'aide de Grant

Warwick et Ab
Demarco. Qua-
tre minutes
plus tard, Chuck
Sche:za a porté
le score 2 à 0
sur des passes Buddy O'Connor

parfaites de Fred Thurrier et Ott
Heller. Atanas, Richard et Chain-
betlain ont été les joueurs punis
dans cette première reprise.

Dans la deuxième période, le Ca-

nadien a fait plus belle figure,
comptant l'unique point de ce vingt
minutes, Maurice Richard a obtenu
ce point sur des pusses de Blake et
Lamoureux. McAuley à briilé dans
les buts pour les New Yorkais dans
cette période, Heller et Filion ont
èté les seuls punis
La classe devait toutefois domi-

ner dans ia troisième période alors
que le Tricolore s'est rallié pour
l'emporter décisivement. Dans cett:
dernière reprises, Frankie Eddolls
A égale le score sans aide. “Dutch”

Hiller a brisé l’égulité avec l'aide
de Bob Filion, puis O'Connor a
compté sur la passe de. Majeau
Lach a aussi compté sur la passe
de Richard et vers la (in. Buddy
O'Connor a compté son deuxième
point. sur des passes de Majeau et
Fernand Gauthier.
CANADIEN — Buta: Duman;

défeanes: Fddoils et Field; centre:
Lach; ailes: Richard et Blake.
Suba: Bouchard, Lamoureux, Hil
ler, O'Connor, Chansberiain, Filion,
Majeau, Gauthier,
NEW-YORK — Buts: McCauley;

défennen:  leller et Dill; ceatre:
Watson: alles: Atanas et Goldup
Subs.: K. MacDonald, Bucko Me
Donald, Warwick, Cooper, Thurter,
De Marce, Scheran, Shuck,
Arbitres: Bert Hedges, Sammy

Badcock et Bill Scherr,

PREMIERE PÉRIODE
! New-York: Haller,

 

 

(Warwick, de Marco . . . 254
2—New-York: Scherea,

(Heller, Thurler) . . . . . 633
Pun.: Atanss, Richard, Chamber-

bain.

DECNIEME CERIODE

3—Canadien: Richard,
(Blake, Lamoureux) . . .

Punitions: Heller, Filion,

TROISIEME PERIODE

 

{—{ anadien: Fddolls, . . . . 208
S5—Canadien: Hiller (Filion) . 608
#'anadiea: O'Connor,

(Majean) . . . . . .. . 1163
7 Canadien: Lach, (Richard) 15.03
#d'anadien: O'Connor,

(Gauthier, Majrau) . . 18.40
Pun.: Dill, Bouchard, Lamoureux.

"HOCKEY DE LA SEMAINE”
LIGLE NATIONALE 3. V. 8 D LM. M

 

    

 

Modon 33.
Canadien 8.
Chicano .. sa

2 «

z 2
se

 

Putfale .... .
Cpveiand
Hermtey ..…...
Indie nzety
Pittrbueek .

Schriner, Toronto .

(Par in Presse Canadienne). —
Bill Cowley des Bruins de Boston
a pris seul la première place dans
le classement des sept meilleurs
storeurs de la ligue de hockey Na-
tionale en comptant quatre points
durant la fin de semaine, Taissant
Gus Bodnar et “Sweeney” Schri-
ner du Toronto en arrière avec un
et deux points de moins.
Clint Smith du Chicago a enre-

fistré trois points pour enlever la
septième position à Mud Brune
teau du Détroit.
Voici ies sept:

Cowley, Boston . . .
Bodnar, Toronto , , .

B A Pts
. 8 18 19

. 4 14 18
«11 6017

Carr, Toronto , . . . . 3 »# 18
Mowe, Détroit . . . . . 4 12 16
Blake, Canadiens . . . 7 7 14
8. smith, Chicago . « 4 89 18

 

Rangers annvlent
sur les 2 points
de FredThurrier
NEWYORK, 20.1.8 Rangers

de New-York ont été combatifs 4
l'extrème port annuler au scoru
de 2 a 2 contre
les Red Wings
de Détroit, nu-
medi soir au
Madison Square
Garden de N.-

 

York. Les Red
Wings se aont
assurée d'un
avance de deux
points au cours

de la première
moitié de ta
joute mais vers

la fin de la
deuxième pé-
riode, les Ran-
zors ont égalé

le score grâce à

Fred Thurrier. Au cours de la troi-
sième période, les deux camps ont
en vain tenté de briser l'égalité.
Fred Thurrier a compté les deux
points des New-Yorkais et dans la
suite, les zardiens de buts Ken
McAuley, des Rangers et Connic
Dion, des Red Wings, se sont li-
vré un magnifique duel.

Carl Liscombe a compté le pre-
inier point de la partie sur la pas-
<e de lowe dang la premiére pé-
riode ct au début de la deuxième
reprise, Murray Armstrong a in-

lercepté un rebond d'un lancer de
BIN Quackenbush pour porter le

 

Fred Thurrier

ecore 2 à © maïs quelques minutes

plus tard, Thuarrier a commencé
sa belle besogne. M a compté le

premier point dre Rangers, sur
la passe de Chuck Scherza, qui
remplaçait Freddie Hunt, blessé.

Trois minutes plus tard, Thur-
rier a vépélé son exploit sur la
pusse de Ott Heller, 14,811 por-
sonnes ont assisté à la joute,

DETROIT.— PNuta, Dion: défen-
res, Quackenbual et Jacksua: cen-
tre! Armatrane: aîles, #4, Brune

Atec: subn.: Simon, Iloi-
. ldscombe, Howe, Grosso, Car-

veth, Lindsay, Woohy.

NEW-YORK. — Ruts, McAuley:
défenses, Meller ot McDonald: cone

  

 Providene |
8t-Louis   

tre, DeMarco: alles, Warwick at
Shack: subs: MacDonald, IMI]

Atanas, Cooper, (iuldup,rR hieran
- Medger

 

duges des lignes: Baboock of

Battu samedi à
Montréal, Boston
perd à Détroit
DETROIT, 20.— Les Red Wings

de Détroit ont difficitement battu
les Bruins de Boston, par le seve

re de 4 à 3.
hier soir. Les
Red Wings on:
obtenu 3 points

dans la premié-
re période et le
but décisif dans
la deuxième.
Erâce à Joe Car-
veth. Dans ln
troisième, lo:
Bruins ont vai-
vement teuté de
gagner la par-

tie tout an dé-

     
    clenchant un | i |

raHiement im- A
pressionnant.

Les Wings A Gaudreault

ont déclenche une poussée de
trois points au cours de ia pre-

mière période. Murray Armatronz

a compté le premier but aur des
passes de McAtee et Quackanbush,
lush Hollett a porté le score deux
à zéro, une minute plus tard, en
déjousnt Bennett avec l'aide da
Wochy, Puis lon Grosso a comp-
té à non tour sur des passes de
Wochy et Hollett.

Dans la deuxième période, les
Avantages ont été partagés. Hiil

Jennings a compté pour les Bruins
sur des passes de Cowley et Cain,

puis Joe Carveth a porté le score
4 à 1 avec l'aide de Sid Howe.

Dans la troisième période, les
Bruins se sont ralliés et sont vee
nus à un point d'égaler le score.

; Ken Smith à compté le deuxième
point des Bruins sur la passe de
Egan ct Armand Gaudreault a
compté le dernier de la partie,
avec l'aide de Jackson ot Craw-
ford.
BOSTON.

see
Cowley;
Suhe.* Clappe
cluck, Mario,
smuhk, H. Jack .
an, Simon et Hollett: rentre, Howe;
ailes, Carveth et Lindsay.  Suhs.:
Armstrong, M. kaon, Liscombe,
E Bruneteau, MeAles,

, Wo .
It Chadwick, Doug

Young et Stan Mot'abe,
lremière période

1—Déiroit: Armatrong
(McAteer, Quackenbush) .. 16.01

4;

-But<, Bennett: défen-
el Crawford: centre
: Jdeanbiss et Cain.

lalladine,  shew-
polo, Gaudreauit,

  

   

  

 

resin,   

 

   

  
 

S—Détroit: Iolite, (Wocbyp . oy
3—Vrétroti: Cisorsn

(Wechy, Follett LL. 11, 17 4
Pun.: Cupole.

Deuxième période
M—Boaton: Jenn'trs

(Cowley, Cain) | 114$= Detroit: Carceth (Howe) . 15.01
l'un.: Hiollett,

Initme période
E_Poson mith cHeans ... 11 09
T--lloston: Gaudresult

(A Jackson Cranford) ,. 16.3
Alcune punit.on.

Des “Braves” au front
BOSTON, 15—Le club de baseball

den fiensen de Soaion révêlent que
quatre de leurs nuciens jouenrs com-
batient act ciment ten Japonsin
dans le nud Pacifique, Con qun-

sont den lamern-n WN
Jahn Spin, premier-bat

empet l'arrél-cnnet Walty

 

  

   

Sommaire:

 

 

Promidre période
1< Détroit: Lig omhe lowey 14 20
Pun: DIL Wochy, DeMarco nt

Howe,
Deunidme période

*--Détrait: Arrant rong
(Quackenbush) RIE aL |3i<New.York: Thurtier
(Metre) ce ee a. 1342(—New- York: reler
(Heller) | es 0e 22 1080

    
Pun. Hatin à

rebni bri
Pan de naint me périvée

 

 l'ua.: Quackenbyeh.



 

As de Québec
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“Bilan du hockey
B- TTLsant — :

Canadiens 63 Boston 2.
Toronto 5; Chicago 4.
Rangers Z; Détroit 2.

Jique Américaine
Pittsburgh 6; Cleveland I.
Indiznapolls 3: Hershey 0.

Ligue Nraloe

Québec 10: Ottawa €.

— DIMANCHE —

 

 

Ligue Nationale
Cannéiens 6: Manger 3.
Détroit 4: on 3.
Toranto 4; Chicago 3.

Ligue Améticaine
Hershey 6: Providence 3,
Indianapolis 3, Buffaw 1

ligue Nemier

Québec 15; Ottawa J.
Ligue Interpruvinciale

Lachine 4; Cornwall 2
Valleyfeld 2, Shawinigan 1.
 

~~ PARTIES DE CE NOIR —

ligue Nationale

(Aucune joute & l'affiche).

ligue Américaine
(Aucune joute & lb'affien=s

gue Ikfense Nationale
“ARC A Arnie.
Metall & Marine,

LE CLARSEMENT

ligue Acnéricaine

 

 

       

J GP NPC PR
Hershey .. 12 7 3 1463115
Katfake 13 6 5 233216
Providence 1026230842 6

section Ouest

J. OP NPC PL
tarsburgh .... 13 R61 51 49 (7
Indiana poils 15 € € 53529 17
Cleland L113 6 11314011
St Tomb 2 4 22025 8

Ligue Senior
1 Gg PNPCPR

Noval 2 306 02219 8
Quêhee 4 31 04217 8
Huit 3 1 2 01224 2
Ouaws 4 1 5 603051 2

ligue laterproviaciste
1.0 P. N.P.C. Pt

Comwall « 33 ez 726
Vaiieyfield 9 22 124205
Rhawinigan 4 1 2 11031 3
Lachine | 321 03516 4

Ligue Junior
Ja PNPC BP
2 20 06 8 41
2310872
21 1 0 910 3
2 0 30 6100
a 0 00 000

Sh. winigan ...…. 9 0 000600

Tiges de ln Défense

GPNPC.F
Mei 1003172
Marine 106842
Arnée | 1013
Aviation 104680

Ligue Montréal)

Jap NPC Pt
Cyclones 11 00 8 2 2
Marennes 110 0 8% 3 2
C'arabine .., 16010286
Med Destie 1616380

Brillant tournoi
local de “squash”

Ie tournoi international de
“squash” tenu au M.A.A.A. en fin

de semaine, s’est terminé hier soir.
Le lieutenant Walter Petit, de
New-York, a défait Lou Schaefer,
de Buffalo, dans les finales-en sim-
ple, hier aprés-midi et le capitai-
ne Doug Sinclair et Johnny Johns
tn, représentant le M.AA.A. pri:
rent les doubles en finale, hier
soir, de Pete Peterson et Sid Heth-
erington, joueurs de Toronto.
Les courbes Jentes de Pettit con-

trastaient avec ses coups bas en
coup de fouet qui tinrent Schaeffer
en haleine tout le temps. Lorsque
Pettit quitta le court, vainqueur

par 3 à 0, Schaeffer sourit et fran-
chement admit que Pettit “était un
Rrand joueur, trop bon pour moi”.
Cette victoire a donné au joueur

de New-York le championat des
simples du M AAA,
Dans les finales en double, le ca-

piiaine Sinclair et Johnny Jonhs-
n, du M.A.A.A. ont battu les To-

rontoniens par une mince marge
3 à 2 en leur faveur. Johnston et
Sinclair terminèrent la première
partie par 15 à 13 mais Peterson et
Hetherington revinrent i la char-
Re et remportèrent Ia seconde 15-
12. Dans cette partie, Peterson fut
bleasé par une raquette qui glissa
et vola de la main de Johnston.
mais sa blessure n'était pas sérieu-
se. Sinclair fit une belle exhibl-
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Pot O’Luck gagne le Futurity
de Pimlico contre Pebliciste

10 à 6samediet
15 a 3, hier

Ludger Tremblay obtient clug buts
et quatre assists

QUEBEC, 20. — Les As de Qué-
bec, mailgré la perte de nombreu-

 

i ses étoiles, continuent de causer
des surprises dans la ligue de
hockey Québec Senior. Ils ont dé-
classé les Commandos d'Ottawa,
deux fois en fin de semaine, 10 A
6, samedi soir à Ottawa et par 15 à
3, hier après-midi au Colisée de la
Vieille Capitale Dans la joute
d'hier, Ludger Tremblay, nouvel ai-
ler dans la ligue, à établi un nou-
veau record de compteur en obte-
nant cinq francs buts et quatre as-
sists, soit en participant à neuf des
15 points de son club. Nils Trem-
blay a aussi brillé en obtenant trois
buts et deux assists. Le jeune allier
Coté qui avait été le héros des As
4 Ottawa samedi, en comptant trois
francs buts, a hier réussi un point
et cinq assists. Tondreau, qui avait
compté les deux points décisifs à
Ottawa, a aussi obtenu quatre as-
sists, hler tandis que Doug Bald-
win et le nouveau joueur Thorpe

ont compté chacun deux francs
buts. Dans ses deux joutes de ia

fin de semaine, Côté à participé à
dix points, 1, :dger Tremblay à on-

ze.
L'ailier Stu Smith à réussi les

trois points des Commandos hier

tandis que Dagenais, Smith, Mu-
retich, Pratt, Dunlap et Cheyne
avaient obtenu les points des per-
dants samedi. Stan Pratt, bloqueur

des Commandos, à été sérieusement
blessé à une jambe, dans ia partié
de samedi et il était absent hier.
OTTAWA — Buts: Higgibottom,

défenses: Readon, Tremblay; cen-
tre: Smith; atles: 8, Dunlap, Mu-

ritch. Subs.: J. Dunlay, Lafleur,
Dagenais, Finnigan, Cheyne.
QUEBEC — Buts: Bouvrette; dé-

fenses: Théberge, Renaud; centre:
N. Tremblay; ailes: Thorpe, L

Tremblay. Subs.: Tondreau, Reay,
Baldwin, Robinson, Dartnell, Coté.
Première période
1—Québec: Renaud (N.

Tremblay, I. Tremblay) .

2-- Québec: I, Tremblay
(N. Tremblay, Tondreau)

3—Québec: L. Tremblay
(Côté). . 0020000

4- Québec: N. Tremblay
(Tondreau) . « + . » « . 12.58

5--Québéc: Dartnell (Reay}. 1522
Punitions: Lafileur, N. Tremblay.

Veuxième période

2.04

342

7.38

8— Québec: Thorpe (Coté) . 230
T—Québec. Tondreau

(N. Tremblay, Renaud) , 440
8--Ottawa: Smith (Cheyne

Finnigan) . « . . . . «. . 102%
9—Ottawa: Smith . . . . . 12,18
10 Québec: N. Tremblay . . 15.18
11- Québec: N. Tremblay

(Tondreaw) . , . . . . . 1528
Punitions: Dartnell, Dagenais, L.

Tremblay, N. Tremblay, Finnigan.
Troisième période

   

      

 

   

  

   

 

    

déclassent Ottawa, deux fois
» 

 

Le pari-double

Voici les prix, que le pari double à
payés au cours de Is matinée de sa-

A Prades) TartineàFispomio: Tu et Hi ie
nes $185.30,
A Rickingham Park: Pida

Mervys Leroy $154.

‘Victoire, qui va
coûter cher aux
Leafs de Toronto
TORONTO, 20 — Les Leafs de

Toronto se sont ralliés au cours de
1a troisième période pour triom-
pher des Eperviers de Chicago par
Je score de 5 à 4. devant plus de
13,000 person nN]

 

  
nes, ici samedi

soir mais leur

victoire a été

coûteuse car
leur ailier-étcile
Dave Sweeney
Schriner, héroa
de la partic de
samedi aver
deux francs buts
dont le point dé
cisif, à été bles

sé sérieusement
vers la fin de la
partie et sera È
plusies:rs semal- ma. -

nes sans jouer. Dave Schriner

Schriner est venu en collision avec

te poteau des buts de Chicago et il
est vicitmes d’un sérieux ‘’chariey-
horse” et de-la luxation de plu-
sieurs muscles.

Schriner a été transporté à l'hô-
pital et pendant plusieurs heures.
On à cru qu'il était victime d'une
fracture de la jambe mais un exa-

men des Rayons X prouvent qu'il

n'y a pas de fracture mais que les
muscles de la cuisse ont été sérieu-
sentent avariés, de sorte que eette
blessure sera aussi longue à guérir

qu'une fracture ordinaire. L'absen-
ce de Schriner, pendant trois se
maines ou plus, affaiblira le club
Toronto de beaucoup.
Dans la joute de samedi, les

Eperviers ont été opportunistes et,
après les deux périodes de jeu, Ils
menaient 3 & 2 grice à des buts de
Mosienko, Marsh et Mitchell tan-
dis que Duvidson et Schriner a-
vaient compté pour Toronto. Dans
la troisième périore, ies Leafs ont

toutefois repris leur aplomb et
Kennedy et Johnsione ont compté
pendant que Clint Smith avait aus-
vl un point pour les visiteurs, Tou-

tefois, Schriner avait'obtenu son
deuxième point de la joute et aussi
le but qui rendait ia victoire des

 

    

  

 

  

   

     

  

    

  

       

  tion de coupe déconcertants pour
Gagner la partie 15 à 11. po

  

  
  

 

 
12-;Québec: Thorpe (Coté, Leafs plus certaine. Karakas a

L. Tremblay) . « « + . . 403|écarté 47 lancers. McCool, 25.
13Québec: Coté (Thorpe, GNEMEST

L Tremblay.) . . . .. . 538
14--Québec: Baldwin . . . . 712
15—Québec: N. Tremblay .

(Tondreau, Renaud) . . . 9501"aneFraser,
16- Ottawa: Smith TORONTO: — Wedel

(Cheyne) +. . + « « + + 14063
17— Québec: Baldwin

(Dartnell, Coté) . . . . 1817] peg; Juhnstene, ®i Nell).
18- Quebec: Thorpe (Côté, Arbitren: King Claney: jumen de

I. Tremblay) . . + . . 17,53] lunes: Jim Primenu el Eddie Me
Punitions: Dartnell. phem.

—e SOMMAIRE

NOMWAIRE PREMIERE PKRIODE
PREMIERE PERIODE 1—_Mavka: Montenke . . . 308

t—0O((awa: Smith 2-1 .

(Muareticl LL. LEA . tee
72-—0etava: (Smith) 7.20

1122-1248

Coté (Charent) | 18.21

DEL XIE
S—t'hivngor Mitchell, (Cheek) 19.40
Pass Worah

HE PERIONE
B—ditann:

(Smithy 2.08
S—tjuébecs Thorpe
vo--duébecs Charest

em

—éuéders 1. Tresabiay,11 um : 1 mblay, ‘
(Toudrenu. Théoret) . ae

Panag No
double majeure, et

TROINIENE PE tiuébee: Tendre : 12,43
ta--Québer: héberge . . . . . 722 16--Québer: t'ôté cent) 1100
14—cC'emmandesn: Cheyne w wnéberge.

gant -

   

>
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BALTIMORE, 20. (P.A.) — L'entraîneur Ben Jones, de la fameuse
ferme Calumet, a démontré samedi qu'il enverrait en lice un fameux
pur-sang chez les trois-ans, 'an prochain, quand son pur-sang Pot O'Luck
s'est brillamment rallié pour l'emporter par une tête dans la 22e reprise
du fameux Pimiico Futurity pour une bourse de plus de $40,000,

Pot O'Luck n'eut pas la partied
facile toutefoin et Pebliciste, appar-
tenant à George D .Widener lui li-
vra une telle lutte que c’est la ca-
méra qui put décider du vainqueur
Le jockey Dong. Dodson a très

bien fait quand ji! à piloté Pot
O'Lucky a la victoire. En effet, le
pur-sang de Warren Wrihtgt était
en avant-dernière place quand Dod-
son le fit partir en trombe pour lui
permettre de Lvrer une lutte épique
A P.bliciste qu'il battit finalement
pour récolter la jolie somme de $35.-
130 pour son propriétaire.
Recce, propriété du colonel C. V.

Whitney, qui mena facilement au
début de Ia course, termina en Ze.
place, une longueur derrière Pe-
bliciste tandis que Boymeabond. au
colonel Bradley fut 4e.
Pot O'Luck a ainsi remporté sa

seconde victoire importante en huit
essais et @ porté le tota) de ses
bourses remportées depuis le dé-

but de Ja saison à $53,180, I! rappor-

ta samedi $8.10, $3.10 et $230 pour

un billet de $2. Son temps de 1:46

2.5 minutes, samedi, pour le mille

ot un-zeizitme a égalé le temps le

plus rapide cnregistré durant toute

la saison courante, à Pimlico, pour

la même distance.

Canadien bal...
(Suite de la page 18)

colore, ie vétéran semblant enclin
à l'effort mesuré, sans trop se dé
penser, “Pat” Egan, le vilain ha-

bitue! des Bruins, fut doucereux
comme un agneau, et om ne sau-

rait lui reprocher qu'une au deux
infractions d’un caractère bénin.
Crawford n'eut pas, non plus, son
usuelle contenance et le Canadien
prit plaisir à le déjouer et à le
contourner. 11 en manifesta une
certaine aigreur à plusieurs repr-
nez, Shewchnek ne fut pas plus ef-
ficace et 1} faillit fréquemment.
Mais, Bennett fut une petite mer-

veille dans son filet, malgré la de
mi-douzaine de fois qu'il fut éludé
par les artilleurs du Canadien.

Avec une meilleure défense devant
Int, Bennett aurait corsé les choses
davantage
La partie débuta assez lentement

puis, l'action s'intensifia vers le
milieu de ln joute, alors que les
Champions portérent le compte a
4 à l en leur faveur. On vit alors
un jeu qui ressemblait fort à celui
de l'hiver dernier, et la foule s'en-
thousiasma follement.
La partie manqua dé rudesse. si

l'on excepte l'infraction de Shew-
chuck, et 'arbitre, Bili Chadwick.
eut le controle le plus parfait des
joueurs.

PREMIÈRE PERIODE

1- Canadien: Richard,
(Lach, Blake) . . . . . . 11.20

2—Canadien: Blake,
(Lach, Bouchard) . . . . 19.56

Punitions: Eddolls, Egan.

DEUNIEME PERIODE
3 Boston: Cain (Cowley).

 

12
4 -Canadien: Majeau,

(O'Connor) .. . 12:05
5 Canadien: Hiller,

(Bouchard) . . 14:49
8 Boston: Crawford,

(Jennings, Cowley) . . 18:01
Pun.: Egan, Field, Bouchard.

TROISIEME PERIODE

7--Canadien: O'Connor,

«Majeau) s + +...
8 Boston: Cowley,

(Jennings) . . . . . . . 14,11
9- Canadien: Gauthier,

(Majean, O'Connor) . . 1738
Punition: Shewchuk (majeure).

La victoire accordée
au club du Vénézuéla
CARACAS, 20. — Le club de

baseball Caraces qui représentait
le Vénésuéla dans le tournoi titu-
laire amateur au baseball, a rem-
porté ): titre, hier après-midi, alors
que les arbitres Jui ont accordé
une victoire par 9 à 0, après que
ie club Mexico eut refusé de con-

737

  tinuer la jeu à la suite d'une déct-

 

2e victoire du
Toronto sur le
Chicago,hier

CHICAGO, 20. (P.C.)—les Mar
ple Leafs de Toronto ont rempuité
deux victoires consécutives ur ies
Black Hawks
de Chicago lors ;
qu'ils obtinrent

une victoire de
4 à 3 hier soir,
dans une partic

durement con-
testée de la li-
gue Nationale.
Cette victoire

avec cells du
samedi soir par
le score de 5 a
4 sur le méme
club, laisse le h
Toronto en téte

 

    
du classement Babe Pratt

de la ligue.
Jouant avec Dave “Sweeney”

Schriner, allier gauche étoile, orie

ginaire de Calgary, absent pour
cause de blessures reçues lorsqu'il
collisionna son propre poteau de

buts, samedi, à Toronto, a été forcé
de remonter un déficit de 2 à 0
dans la première période. Cette dé-
faite laisse le Chicago dans la

cave.
Clint Smith et le vétéran Earl

Sibeert ont mis le Chicago de l'a-

vant dans ia période d'ouverture
Qui vit les jeux des Leafs brisés

contiuellement par les rapides gars
de Chicago.

Reg Hamilton mit le Toronto sur
le sentier de la victoire avec un
dur coup qui déjoua clairement le
gardien de buts Mike Karakas. Ce
point fut compté aprés un jeu de
passe avec Gus Bodnar et Nick
Metz. Deux minutes plus tard, Lor-

ne Carr compta pendant que Kae

rakas était étendu sur la glace et
le gros Babe Prat mit les Leafs à
un avantage de 3 à 2 juste au mi-
lieu de la période sur une passe de
Bodnar. Bill Mosienko mit le
compte à 3-3 juste avant le sifflet
lorsqu'il tira le gardien Frank Me-
Cool hors de position et compta
sur un court lancer.

Prat qui semble toujours mieux
jouer au dehors que sur sa propre
glace, passa le point gagnant lors-
qu'il prit de nouveau une passe de
Bodnar, attira Karakas hors de

ses buts et envoya la rondelle clai-
rement entre les deux poteaux,

 

  

   

 

TORONTO, — Buts, MeCoal: def,
Backor. I'rutt; rentre, Kennedys

Hill. Davidson. Subs: Hae
wilten, € Metz, O'Neil, Bodnar,

CIICAGO.—Tluts, Karakas; Jér.,
Thoma, Sicbert: centre, Smith. ale
les, Mosivnko, Hureck, Subs: ure
pur, March, Chock, Coop.r, Harms,
Fraccr, Brayahaw, M “heli,

Arbitren:  Frunk King Clancy,
Steve Meuris et Joe Springer.

Premdre période
1, Chleage= “mith

(Monienke Sicberts ...... «sl
2 Chicagn KRiehert

ilirayshaw, Hsrmey ...... 854
Pan tion Au une.

Dewsitme période
1 Tarento—Hamilton

éFodnar, M-tx) ...... sat
4. Torunte ‘arr

(Metz—Kennedy) ........ 10.81
$. Toronto: Eratt

Hodnar) 13,8
& ‘hicauo—Mos:enko

(&mith} .. nen
Punition: Hravshaw,

Tre'ndime période
1. Toronto. Pralt (Bodnar), 84%

Punitions: Thoma, Brayshaw 2),

 

sion de l'arbitre des buts. Le mre
était de 3 à 3, À la huitième man-
che lorsque le lanceur Julio Bra-
cho fut déclaré sauf au premier
sac, après avoir frappé un dur
roulant à Varrétcourt, Hector Be
nitez, qui était nu troisième, comp
ta pendant que les joueurs maxi
cains argumentaient avec l'officiel
lis refusèrent ensuite de continuer
le jeu même si leur propre rérant accepta la décision des arbitres
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Valleyfield gagne un rude match à
Shawinigan Falls. — Lachine l’emporte
 

Dans la ligue de hockey Interpro-
vinciale, hier après-midi, les Rapi-
des de Lachine ont triomphé des
Flyers de Corn-
waH 4 à 3 tan-
dis que les Bra-
ves de Valley-
field ont défait
les Cataractes à
Shawinigan, par
le score de 2 à
1, Le club Corn-
wall conserve ia
premiére place,

mais il n'a plus
qu'une avance
d'un point sur le

Valieyfield, de
Lucien Leduc. A
"Arena de Sha- pra eet

ig Falls,ee sume. Roland BOYER
be joute à été disputée et les Hra-
ves ne l'ont emporté sur les Cata-
ractes, qu'en comptant le point dé-
cisif, une miute et dix-huit secondes
avant la fin de la joute. Roland
Mayer a compté ce point important
eur la passe de Rosario Joannette.
Dans la première période, au bout
de neuf minutes de jeu, Lupien
avait compté l'unique point des Ca-
taractes sur des passes des joueurs
noirs Wiliamson et McIntyre mais
sept minutes plus tard, Gibbons
avait égalé le score pour les visi-
teurs, avec l'aide de Puce Archam-
bault. Au cours de cette période, le
Valieyfield à eu un gros avantage
du jeu. Dans la deuxième période,
Coco Thiffeault s'est surpassé dans
Jes filets des Cataractes pour em-
pêcher les Braves d'augmenter leur
marge de plusieurs points et dans
la troisiéme période il y eut plu-
sieurs montées excitantes, Cinq

minutes avant la fin, au sujet d'une
punition décernée a un joueur dee
Cataractes, à cause d'un bâton bri-
eé, la foule à manifesté et à lancé
des pièces de monnaie sur la glace
pendant plusieurs minutes. Des
conibats entre joueurs ont éclaté et
Quatre punitions majeures ont été
fafligées à Armand McIntosh, Mc-
Intyre et Brennan, Finalement,
apres Le calnre fut rétabli, Boyer a

compté le point gagnant, 5000 per-
sonnes ont assisté à la joute qui fut
excitante et rude. Les arbitres
Walsh et Sénécal ont décerné 19
punitions. y compris les quatre ma-
jeuves.
VALLEYFIELD. — Bute: Laœlles:

détenses: Brennan, Anderson; centre: Gib-
bors; aillers: Connelly, Archambault;
suba.: Lebgeuf, Poimsant, Fleet, Joanette,
Cudrmx, Boyer. Vinet, Mcintosh,
SHAWINIGAN, — Buts: Thiffeault; dé-

 

fenses: Enxieur, Arcuni: centre: Lajuie;
alliers; Trudei, Cuurteau; suba.: Bisson,
Lupten, Laframboine, Maclniyre, Desjmi-
teaux, Tremblay, Willluimaon,

Arbitres: Waish, 8cnéoal,
Première période
4—8hawinican Faila: Lupien

(Williamson, Macintyre) …
$—Valleyteld: Gibbons

CAITHAMDHUIE) cac nues
Punitions: Anderson. Bisson.

Deuxième période
Aucun pani.
Punitions: Arcard (2), Boyer, Lebueuf,

ramon. Catieux, Maclmyre (3), Connel-

 

Tralalème période
Buyer3Valleytrla;

tJunnette)
 

serrecvcoconu.. IA 42
Punatena: Ju € Arcand et Mace

Inture  (mnjeurenr, Macintyre of Brennan
(msjrutes); Gibboms, Trunblay, Mcintosh.

West Hill perd
la première au
collège Glebe
OTTAWA, 20. — Le West Hill de

Montreal, a perdu le premier match
d'une série de deux, le total des
points comptant, aux mains du
Glèbe Coilege, ici samedi dernier.
Le score fut de 19 à 13. Lus deux
clubs sont champions de la ligue

dès High Schools de Montréal cet
d'Ottawa.
George Glimour fut l'étoile de la

rencontre, comptant un “touch-
down” et en convertissant trois au-
tres, de sorte qu'il participa à tous
les pointages majeure du Glèbe.
Plus de 6,000 personnes remjlis-

salient Landowne Park, samedi,
pour assister & ce match, dont lea
trois premiers quarts virent les
Montréalais tendus sur ta défenal-
ve. Le second et dernier match au-

   

 

».

; butera In 23 movembre,

  

MEN BLACK ET BYRON NELSON
VMTORIELX

VANCOUVER, 29. ~~ Byres Nelsen of
Jo champlen canadien des guifeurs Ken
Black ont battu Jug MeSpaden of Harry
Glvaa, par Ia marge d'un troy of lis rem-
cuntreruné Fred Moud of Sian 3
demain, avant de se lancer dans le tuur-
mui de golf de Portland, touruéi qui dé-

Neisos a réesst
ne birdics hier pour obtenir un score

LS

Twilight Tear
court dans le
handicapRiggs
BALTIMORE, Md, 20, — Twi-

Ught Tear, un des chevaux qui as
virent aux honneurs de l'année,
fera probablement son dernier dé-
part de la saison, aujourd’hui, lors-
qu'il prendra part à la contasta-
tion du handicap Riggs, d'une va-
leur de $25,000 ajoutés, à Pimlico.

La rapide pouliche de Warren
Wright, ferme Calumet, fera face
4 un champ de huit autres par-
tants, dans cette épreuve d'un mil-
le et trois-geiziémes.
Le plus gros poids sera porté

par Seven Hearts, avec 127 livres.

Récemment, ce pur-sang gagnait le
handicap Westchester.

  

Wyrostek, premier
 

CHICAGO, 20. — Johnny Wyros-
tek, voltigeur du club de baseball
Columbus, qui est maintenant dans
l'Armée américaine, à été déclaré
champion frappeur de l'Association
Américaine pour la saison 1944
avee la moyenne de .358, dans 110
parties .Wyrostek, qui est la pro-
priété des Cardinaux à terminé
huit points en avant de Boris Babe
Martin, du Toledo, qui a obtenu

*  

A Lachine, les Rapides ont rem-
porté leur deuxième victoire de la
saison en battant les Flyers de
Cornwall par le score de 4 à 3.
L'ailier Jack Morrow a compté deux
points, Therriault et Chapman cha-

cun un point pour Lachine, tandis
que Burr a compté deux points et
Bob Carragher, un point pour Corn-
wall,
Les Rapides se sont raliiés dans

la deuxième période et c'est alors
que Morrow a obtenu ces 3 points
pour porter le score 3 à 2. Onze
punitions ont été décernées par les
arbitres Murray et Mullins et des
majeures ont été infligées à Renaud
et Carragher du Cornwall et à
Therriault du Lachine, 2,700 per-
sonnes ont rempli I'Arena de Lachi-
ne à capacité pour cette joute, qui
a été rapide et rude. Les deux car-
bères Jean-Paul Renaud du Corn-
wall et Jean-Louis Lemaire du La-
chine ont été sensationnels, particu-
lièrement au cours des quinze der-
nières minutes de jeu Huit puni-
tions, décernées au cours de la troi-
sième période, ont grandement ou-
vert le jeu et des élans spectacu-
laires ont êté entrepris dans les
deux camps. L'échevin Eddie Con-
nolly a mis la rondelle au jeu au
début de la joute et il était accom-
pagné de Norman Dawes de la Q.
AHA. de Bob Lebel, président de
la ligue Interprovinciale.

Allgnementa:
CORNWALL. — Buts: Renaud; défen-

ses: Dupuis el Hapin; centre: Carragher:
atiere: Burr et Perron; subs: Hilbert,
Renaud, Proulx, Desroches, Marshall,
Dugré, Savard et Lebrun.
LACHINE. — Buts: Lemaire: défenses:

Whitehead wt Bean: cent Payette;
alliers: Morrow et Blater; suba.: Vaillères.
Thériault, Perreault, Chapman, Deschampw
Armand et H. Bourgte,

Première période
1- Lachim; Thériault ….………occucoen 1.30
3—Cornwall: Burr

“Tapin-Perron) ....cesemeesrcs 14.17
8—Cornwall: Carragher

(Peston) ......... »occovocncuns 16.09
Bean. Hébert, Renaud Cimajeu-

re et mineure).

Deuxième période

4—Lachine: Morrow (Bourgi®),.,.. 6.25
5—Larhine: Morrow

(Vuilières-Whitehead) +... 11.27
Pua.: Valilères,

  

Troisième
6&—-Lachine: Chapman

(Deschampa)css 1.15
T—Comwall: Bure (Perron . 45

Pun: Bean, Carragher (ma, Thé-

 

riault (majeure), Blater (majeure), Brue-
Kite (majeure). Tapin (2 majeures). Dupuis une moyenne de .350,
«10 min. mauv. conduite),
 

et, à l'exception d’un exercice de
machines du gridiron de l'Army

le plus de publicité dans l'histoire
intercollégial,

à T, samedi, comparativement à
la victoire, 26 à 0, de la Navy sur
les Quakers il y a trois semaines.
Durant environ treize minutes

dans la partie à Pennsylvanie i,
sembla que la vlellle dévelne du
Frankiin Fleld travaillait encore
contre l’Army. Penn avait envahi
le terrain de l'Army. avait perdu
la balle sur des maélées, remporta
un touch-down sur le sprint de
65 verges de Max Miner, mais recu-
la permettant d'égaliser le aco-
re 7 à 7. Alors survint le déluge
lorsque les Cadets empllérent le
plus gros score dans l'histoire du
Franklin Field et a plus qu'effacé
Ia pire défaite qu'a subi l'Army.
lle blanchissage de 40 à 0 infligé
par le Penn en 1940,
Pendant que cette partie se 1l-

vrait à Philadelphie, la Navy a
écrasé aussi le Purdue 32 à 0 à
Baltimore. C'est la quatrième vic-
toire vonsécutive des “Middies”.
Non encore battu I'Ohio State a

obtenu un tourh-down de bonne
heure contre Tilinois devant 83.217
personnes à Cleveland pubs à rem-
porté un triomphe impressionnant
de 26 à 12. Battu une fois, le Ml
chigan a écraté le Wisconsin 14 à
0 avec deux longs touch-downs
de 84 et 56 verges, Les autres prin.

cipaux clubs du pays, Randolph
Field, Iowa Seahawks, Georgia
Tech, Duke, Southern California, ta lleu dans la Métropole samedi

Prochain.

Army a écrasé Pennsylvania, 62

L'Armée et la Navy, victorieuses,
se rencontreront cette semaine

NEW-YORK, 20. — (P.A.) — Leurcircuit d'épreuves étant complété

 

la dernière minute les puissantes
et de la Navy sont prêtes à se

rencontrer à Baltimore dans une semaine dans le fracas qui a reçu
de soixante-quinze ana du football

rt EE—

triomphes. Georgia Tech seule dut
donner son plein rendement avant
de battre Louisiana State dans une
partie du soir, par le score de
14 à 6.

Randolph Fleld a écrasé South-
western, 54 à 0; Iowa Seahawks a

battu Missourl 51 & 7; Duke a
battu South Carolina 34 à 7; South-
ern Cnliforniaa blanchi le Califor-
nia 32 à 0: Second Air Force a
battu Washington 47 à 6; Yale a
battu North Carolina 13 à 6 et
Notre-Dame & blanchi Northwest-
ern 21 à 0,
La grosse surprise de l’après-

midi fut le triomphe de l’'Alabama
19 à 0 sur le Minsissippi State ja-
mais battu auparavant. L'Idaho
Southern a battu Edmonton Alr
Base 7 à 6.

Joueur de hockey
dans une impasse
TORONTO, 20- (P.C.\—Un offi-

cier des Relations extérieures de
l'armée a déclaré, hier soir, qu'il
n'y avait “rien de nouveau” à dire
au sujet de Bill Ezinickl, jeune re-
crus de 20 ans deg Leafs de Toron-
to qui, à ce qu’on a dit samedi. se
serait enrôlé volontairement dans

 

 

 Second Air Force, Yale et Notre
Dame ont tous enregistré des

 

l'armée active du Canada, après
avoir aubi un examen médical,  

D Y
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Indianapolis rejoint Pittsburg
en téte de la division Ouest,
Hershey menant la division Est

 

(Par le Presse Canadienne), — Les parties d'hier soir dans la ligue
Américaine ont placé les Bears de Hershey en tête de la division Est
lorsqu'ils ont défait les Reds de Providence, 6-3, à Providence, R.-L, pen-
dant que les Capitals d'Indianapolis ont créé une égalité avec les Hor-
nets de Pittsburgh pour la preanière place dans la division ouest lore
Qu'ils annulèrent 1 à 1 avec les Bisons de Buffalo, à Buffalo.

Art Strobel fut lg meilleur sco-s
reur pour Hershey lorsqu'il comp-
ta un point dans chaque période
de la partie avec Providence qui
scora deux fols dans la deuxième
période pour égaliser le score mais
ne put soutenir la ruée finale des
Bears qui comptèrent trois fois les
dernières neuf minutes de la pério-
de finale. Les autres scoreurs pour
Hershey furent O'Neil, Warwick et
Forgie pendant que Gagné, Forget
et Jack comptérent pour les Reds.
Après une première pérlode sans

point, Lessard compta un point
dans la meconde pour Buffalo et
Bukovich égalisa avec un point
dans les trois premières minutes de|»
la période finale,

PARTIES DE SAMEDI
Pittsburgh a terminé une série de
Quatre défaites consécutives same-
di soir, lorsqu'ils écrasèrent les Ba-
rons de Cleveland 6 à 1! à Cleve-
land. Ce fut le jeux du Pittsburgh
tout le temps excepté dans la pre-
miére période lorsque Batholvine
scora pour les Barons. Walter gco-

ra un point pour les Hornets dans
la seconde période. La troisième pé-
rinde vit Pittsburgh enregistrer
quatre fois dans les deux dernières
minutes de jeu. Prentice compta
deux points dans cette période.
Roubell compta le point initial des

Hornets dans la première période.
De la vitesse et une solide défen-

se ont permis aux Caps d'Indiana-
polis de blanchir les Bears de Hers-
hey 8 à 0, samedi soir, à Hershey,
Penn. La première période fut sans
point mais Sorrell compta un point
de bonne heures dans la seconde
période, Kane et McDonald en
comptérent chacun un dans la pé-
riode finale.
Toutes les équipes ne font rien

aujourd’hui et il n'y a qu'une seule
partie à St-Louis, demain, alors que
les Flyers recevront les Bisons de
Buffalo,

Bien que battus,
les Wildcats sont
encore champions
TORONTO, 20.—Les Wildcats de

Hamilton ont remporté leur second

chaniplonnat consécutif de la On-
tario Rugby-Football Union, same-
di, et leur troisième en quatre ans.
malgré la victoire du club Balmy

Beach de Toronto, dans le second
match de la série finale, pur 6 à
0. Les Chats Sauvages avaient

gagné le premier match par 13 à
4, samedi dernier, à Hamilton, de
sorte qu'ils ont totalité 13 points
contre 10 pour leurs adversaires
dans les deux parties,
Le Balmy Beach doit sa victoire

d'avant-hier au jeu étincelant du
jeune Ross “Red” McKelvel. qui

n'a que 20 ans. Tout en n'ayant
pas pris part au pointage, McKel-

vey a été le pivot de la victoire de
æon club. Billy Meyers, 19 ans,
jouant demi-arrière, et le vétéran
Earl Selkirk, ont compté les six
points du match,
Les Wildcats se sont qualifiés

pour rencontrer le HM.8.C. Donna-
cona, de Montréal, champion de la
Quebec Rughy-Foothall Union,
—_————

 

 

Plus à bonne heure, cette année,
Ezinicki fut refusé par l'armée
quand il se présenta pour subir un
premier examen médical. Récem-
ment, Ezinicki fut licencié par le
C.A.R.C. tour raisons médicales
après quatre mols de service.
La semaine dernière H fut appelé

officiellement par l'armée et dut
se présenter À son examen médical
Jeudi, Il fut cette journée-là arrêté
par les autuiilés militaires et déte-
nu jusqu'à vendredi soir pour avoir,
à ce qu'on a dit à Toronto vendredi,
déchiré sea papiers d'examens du-
rant se visite chez les médecins de
arice

  

Résultats de la
fin de semaine

=

Vold les résultats des parties

collégiales et universitaires de
football aux Etats-Unis en fin de
semaine:

 

EsT
Army 82, Fennasivanie 7.
n mn 13, cd aubla 0   

  

  

Y. 0, IN, Bro ru 7
34. Maryland 18
Kutzers A.S.T.P, 1A

88 Blioemabure T. 6,
Swurihmore 3 rl .…

nD
Alabama 18, Missiasipi State @&
Duke 34, South Car
Florida A. and M. §
Georgian 49. Auburn 13,
Kentucky 40, Went ¢irginia %
N. ©. Sinte 39, Richmond ©.
Randolph Field 34. Noathwestern &
Su. Methodist 20, Arkansas 13,
Tenneure 27, Temple 14,
Texas A, and M, 19. Rire 8,
Texas Christian 7, Texan 6

Il, Clemeson 26 .
William and Mary 26, V. M. I, &

«

  

 

  
  

 

akes 12, Marquette ©,
7, Pictsburz ©
Fi 5, Winsourt 7,

Ntnte 8, Denke 6

    

   

46, Jown ©,
Notre Dame 21, Vorthwenterm 6
Oherlin 20, Okie Wesleyan ©
Ohio State 26, Illinois 12,
Oklhnoma 30, K = 8
Otterheln A2 Cnpltal ©
Wilherfore 25, W. V

EXTRE

nde 40, ( College &
Houthers 7, Himenton Ale

 

State 13.

 

    

  
  Second Alr Force 47, Waahington 6
Nouthern California 34 California

 

*
TLA. 54, Collexe of Pa
FOOTBALL PROFESSION!

Phitadelp 37, Was
Boston 13, Brooklya 8
New lark 24, Green Hay ©
Tétrolt 41, (hlengo 2t
Cleveland 3%, Chicage-Pittsburgh
«

 

  

  

Donnacona-
St-Hyacinthe perd
au Toronto Navy
Lis Douledogues de l'équipe Tge

tonto Navy, conduits par Annie
Stukus, ont remporté le premier
championnat de la marine cana-
dienne au football, samedi, en ob-

tenant une victoire facile par le
compte de 12 & 1 au stade Moisun
sur une équipe combinée H.M.S.C,
Donnacona-St-Hyacinthe. Il ne s'ée
tait pas écoulé cing minutes que
les visiteurs avaient réussi un
“touchdown” sur une omission de
Dutch Davies sur sa propre ligne
de 13 verges, pour donner le bale
lon aux Marins de la ville-reine.
Stukus fit une courte passe à Rod
Egan, qui évita deux “tacklers” lo=
caux pour traverser la ligne de
bout, Stukus s'appropria le convere
ti sur la même pièce de jeu,
Tard, dans le troisième quart,

les  Bouledogues réalisèrent leur
deuxième touchdown grâce à Ed.
Laing, qui intercepta une passe et
{lt une course de 80 verges. Stukus
convertit encore cette pièce pour
un point additionnel,

NIAFARA FALLS, 18.—On révèle
que le coach Dick Irvin du club Ve
hockey Canadien a l'intention de
s'installer à Niagara Falls. II tente
actuellement d'achet-r une ferme
de dix âcres, employée à la culture
des fruits, où il pourra aussi contie
nuer l'élevage des pigeons au cours
de l'été et où it pourra visiter son
épouse et sen deux enfants plus sou
vent au cours de l'hiver, Irvin et

 

  sa famille habitent Régina.
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DÉCÈS
HERKRT—A Montréal, le 39 no-

vembre 1944, À l'âge de T9 ans, ent
décédé M. Zéphir:n IHéb époux de

Blunche Robiduux, demeurant au No
1321 oueant, rue Sherbrooke.
Les funérailles auront Îleu mer-

credi le 22 courant à 9 h. 16. Départ
du cortège de la rua Sherbrooke À 9
heures pour se rendre à Ia CAthé-

drate où le service sera célébré ot
de là au cimetièrs de ln Côle dvs
Neiges, lieu de Ja sépulture.

I'arents et Rinis sont pr'és d'y as-

sister sans autre invitat'on, 226-2

STAILLEFER — A Montréal, le 19
novembre 1944 à l'âge de 63 ans, «st
dévédé M. Donat Tuillefer, époux de
Marte-foulse Cantin.
Les funérailles auront lieu mardi

le 21 courant. Le convol fundbre
partira des salons Société Coupéra-
tive de Frais Funéraires, No 302 est
rue Ste-Cathreine À 7 h. 30 pour ae
rendre À l'église Ste-Briglde nd le
service mera célébré M 8 heures et
de là au cimetière de ja Côte des
Nluwes, leu d'la sépulture.

Parents cl Ainis sont priés d'y an-
sans autre invitation.

CREVIER~J.ud! le 23 courant à
« heures, À l'église St-lierre-Chaver
seri chanté un service annlyersaire
puur je repos de l'Âme de M. Simon
Crevier, recommandé par aon épouse
et ses enfants,

l'arenta et amis sont priés d'y as-
s'ater 226-2

       

 

  

 

| Nécrologie
Révemment en l'église Salnt-Flen-

ri de Montréal, ont eu ileu les fu-
nérullles ge M. Ivan Deslauriers, se-

re at bureau du greffier, dé-
l'âge de 34 ans,

Le défunt lais-

se dans le deuil

outre aon père
«t-u mère, M. ot
Mune Juseph Les.

lauriers née

na Goyette
frêres: MM.

, «uplusé

MP

 

  
 

  

     

 

ai t -
sa belle

soeur: Mme Al.
ban Destauriers;
son grand-père:
M. Arthur Goyet-
te, plusieurs on-
de et tantes,

ins et cousi-

  

 

 

   

    
  

  "élé dv deux landaus de fleurs.
| funêbre partit de sa de-

3 re T51 rue du Couvent puur se
rendre À l'église parclasiale où M.
Tubbé Sylvio Cloutler, curé, fit la
levée du corpa et chanta le seryice,

assisté de MM. les abbés WN. Jay-
mond ot A Beau. Lu choeur dirigé
par M J. Charbunneau chanta la
messe de 1'¢rosl. Touchait l'orgue

Mlle T, Sylvain,
snduisalent le deuil, son père, M.

Joseph Desiauriers, res frères, MM.
Alban et Gakftan, son grand-père, M
Arthur Goyette, son grand-oncle, M.

JOB Langevin sea ouclea, ME, For
tunat et Ivan Goyette, Alex. S4ndcal,
Téo Deslautiers Emile Deslauriers,
wou conning, tlearges et Roger Gayet-

te.
Vusiatiulent aux funéraliles, Son

Tteaneur le maire de Montréal, M.
Adhémar Raynault, MM. louis A.
Lapointe, directeur adjoint du ser-
vive municipal Alphonse Mongeau,
wud ftier de la vitle de Montréal, At-
thur Hébert, directeur adjoint du
service der achats, C _.E. Longpré,
ass'staut-creffier, Arthur Hoopper,
assistant-greffier, Guy St-Pierre, Re-

vrétaire du maire, Gabriel Morin,
Laurent Geoffrion Lucien Mélu, Al-
hert J, Giroux, René Parent, J. 0.
Hamelin, De Gérald Aumont, Pr Rol.

land Christin, MM. Egide Rhéaume,
Arthur Décarte Wilfrid Plcotte, Gé-
rard Boudreau, Edmond Hughes, A.
labréche, Albert Castonguay lLu-

    

 

Masmocoite, M.
tine. CA. Larin, Roland Ne

. Ollvier Pierre Demers, 1
«nt. Eugène Larocque, A. -

rault, Jacquer Renaud, Auguste Sal-
voit, Jasmin Rhéaume, 1, Garund,

ko Gooëman. Louis Sauvé, Geor-
Aur, J. Bernard. E, Leroux, J

harette, Ed. Guerrier, Armand
Archambanit, A. Lalynde, BE. Lapoin-
tot autres,

+ +.
OTTAWA, 26—(D.N0,)—M  Touls

Tloulet, chef de Ja diviston des do-
cuments parlementaires À In Cham-
bre des Communes, est décédé xa-
medi À l'hôpital Général après une
longue maladie TI était âgé de 65
ane It était À “emploi de la Cham-
bre depuis 43 ans: It avait débuté
romme nage. eu M. Routet avait fait
sea Études A 1 Acadfinie LaRatle,

Il Ialaxe autre kon épouse, née At-
bina Choquette un fils Marcel, du
CARE. ot posté 4 Moncton NR
aus quatre filles, un frêre pt deux
sorurs. Lea funérailles auront leu
wo ta basilique d'Ottawa demain ma-

n,

"rn
NOTRE-DAME-DE-STANMRIDGE,

20--llécemment avaient llen lea fu-
nérallles de M Lucien  Courville,
rentier, Aud de 62 ans, Époux de Gra-
ziella Dion, décédé nuhitement à
Montréal. mard! dernier,

élait conduit par son
1° M Tontse-Philt Caire

ville, et son Crère, M, Oarar Cours
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= L'association canado-américaine honore ses défunts
= _

GER, K. GAUDREAU,
ler vice-président;   

ville, a!nsl que par ses beaux-frê-

res: MM. Orher Drauin, Donat Gali-

peau, Aldémur Mélhé, Hormisdas
ion, Oliva bion et J. A. E. Dion,
et Aes neveux:eMM Jiené Dion, Geo,
Dion, Antunto Divn, René- Méthé, RI-
churd Joyal et Bernard Gladu,
La levée Qu corps a êté faite par

M. l'abbé Adrien Dupuis, curé de la

paruisse et le service vélébré par
un cousin du défunt, M. l'abbé Mer-
nard Courville. Le diacre étalt M.
l'abbé Albert Renaud, curé de Ht-
lance et le sous-diacre,. M. l'abbé
Raoul Dufre , curé de Ste-Sabine
et, aux autels latéraux officinient
M, l'abbé Haoul F'éloquin, curê de
Philipaburg, et M, l'abbé Adrien lu-
puis; assistait au choeur M. l'abbé
O. Berthlaume, curd de St-Sébagtien.

Les porteurs éta'ent MM, bouts

Courvllle, Oliva, Courville, Hercule
Hédard, Louls Besnette, Zéphir Oul-
met et Ollvya Ouimet.

Dans le cortège nous remarquions
MM. MoîTse Laxnier, Victor Galipeau,
Joseph Dian, Vietorin Dion, Adélard
on, Kugéne lanoue, Dr Mozart
Dion, toux ces derniers de St-Jean;
Francois Lemlin, de St-Hébaatien:
H:phège Daurase, de St-Alexaudre,
Louls CGossélin, C1, préfet du com-

   

 

  

   

té de Mixulsa Oliva  Courte-

manche, Adélard Daviænon, Albert

Gosxel-n, LC, Emile Gosselin, Dr J.

11, Kolleaw, Georges Farrar, Arcade

 

Vrearanteutu.  Mdémar  Dresranteau,
Aruêne Keroack (3. Henrl Smith, de
Vike Rives; Léa Dion de New-1ed-
ford, et un zrand nombre d'autres

 

 

 

A la mairie ?

 

M. ALEXANDER ROY veut étre

candidat & lu malvie de Montréal,
mais il n’a pas l’intenUon de dé-
penser dus centaines de milliers

de dollars pour se Caire élire, Le
seul argumient dont 11 entend se
servir,
ne électro-magné

tend avoir inventée, et au moyen
de laquelle if affirme pouvoir
nous donner fe climat de lu Flort-
de et de lu Californie, ea n'impor-
te temps de l'hiver. Selon
lui, st les Montréalais l’élisent
maire de Montréal, I ne sera plus
question de dénetfter les rues, au
cours de Fhiver. Quand une tem-
pête de neige n'unnuncera, HN

Mmettrn su machine en opération,
et les flocons de nelge Irnnt
s'ahattre sur une autre région de

  

   

    la provinee moins favorisée que

Montréal

 

Frère PLERRE CELESTIN, de Pliatsburg, etc.

LA POLITIQUE
(Suite de la page 15) .

vernement Gudbout dans le comté
de Ste-Marie aux dernières élections
provinciales, ont dit quelques mots

vour rendre hommage au très hon.

W. L. Mackenzie King et & I'hon.

Adélard Godbout, en plus de félici-
ter M. Morin du succès fort remar-

quable remporté par cette soirée.

A la demande du Dr Fautcux, M.

Georges Caron ancien député de

Maisonneuve, a aussi prononcé une

courte allocution.
* 8»

DANS MERCIER

Un autre souper aux huitres eut
également Heu, samedi soir, dans
le comté de Muntréal-Mercier, muis
cette fois, pour lts partisans de

l'Union Nationale. Il avait lieu au

Chalet Laurier sous la présidence
d'honneur de Me Edouard Asselin,
qui fut candidat de l’Union Natio-
nale dans le comté de Montréal-
Mercier, le & août dernier, contre
l'hon. J.-A. Francœur, qui fut ré-
élu comme candidat libéral,

Plusieurs centaines de personnes

étaient de la partie. Des discours
furent prononcés par Me Asselin.
l'hon. J.-H. Delisle, ministre d'Etat,
et M. Camille Côté, député de Mont-
réal-Ste-Marie, Nous y avons re-
marqué la présence du Dr J.-F.-A.
Gatien, député de Montréal-Mal-
sonneuve, M. J.-Edouard Jeannot-
te, conseiller municipal; M. Geor-
ges Guévremont, membre du Comi-
té exécutif de la ville de Montréal:
M.‘J.-Hilaire Beauregard, qui fut
candidat de l'Union Nationale dans
le comté de Montréal-Jeanne-Man-
ce; M. Paul Bérinuit, M. Géilard
Thibeault, qui porta aussi la paro-
le: Me Francis Fauteux, M. S.-A.

Baulne, M. L.-O. Jalbert, M. J.-H.
Laframboise, M. Paul Monty, M.
Henri Monty, Me Jacques Panne-
ton et M. J-A. Savoie, pour ne
nommer que ceux-là

- 8

RENDUS A OTTAWA
OTTAWA. 2%. (P. C,) — L'hon.

J. M. King, leader ministériel au
Sénat, M. J. Coldwell, chef de la
C.C.F., à la Chambre des Commu-
nes. eont arrivés à Ottawa, hier,
en vue d'assister à la réunion du
Parlement mercredi prochain.

Tout en rappelant que la séance
s'ouvriraà deux heures à la Cham-

bre Haute, le sénateur King a dé
claré qu'il espérait que cette séan-
ce s'ajoutnera & temps pour per-
mettre aux sénateurs d'étre pré-
sents A la séance qui commencera
a trols heures & ja Chambre des
Communes, Le Sénat se réunira
vralsemblablement de nouveau le
lendemain, jeudi, et ses membres

auraient alors une occasion de dis
cuter de l'attitude du gouverne-

ment relativement au problème
des renforts aux troupes canadien-

nes outre-mer.
“Quelques-uns  pensalent qu'il

n'élait pas nécessaire que le Sénat
se réunisse’. de dire le sénateur
King. "Je crois que nous devions
être là, Je pense que leg sénateurs
seront nombreux”.  M. Caldwell a pour seq part dé

ré avoir remis & plus tard des

  

Photoprise, hier matin, à ls sortie de la messe qu’a fuit célébrer, pour ses défunts, l'Association crnade

américaine. Cette messe fut chantée à La chapelle du Sacré-Coeur de l’église Notre-Dume par l'abbé BER-

NARD GINGRAS, assinté comme diacre et sous-diacre de M. ETIENNE BLANCHARD, P.8.5.et de l'abbé

RAOUL ALLARD. On remarque dans le groupe ci-dessus: MM. J-P. BENARD,

GEORGES CARBONNEAU, président; NUMA BROSSOIT,

RTHUR BROUSSEAU, T. NANTEL, A, TREMBLAY, MAURICE LEBEAU, le

ALPHONSE BELAN-
EMILE LUSSIER,

(Photo la “Patrie”).

discours qu'il doit faire en Colom-

bie canadienne afin d'être à Otta-
wa quelques jours avant la réu-
nion de la Chambre des Commu-
nes. T1 a refusé de commenter
l'attitude du gouvernement au su-
jet du système du volontariat. II
s'abstiendra de faire des commen-
taires tant qu'il ne disposera pes
de “toua les faits”, M. Coldwell

ajoute qu'il y a des statistiques
que les députés devraient connai-
tre mais qui ne peuvent être pu-
bliées sans rendre service à l'en-
nemi. Ces statistiques devraient
être donnés au cours d'une séance
secrète, au dire de M. Colwell

JUBILE
D'ARGENT
Des sommités du monde medical,

de l'industrie et d autres domaines,

tous intéressés a la santé de la na-
tion, se réuniront & l'hôtel Wind-
sor, les jeudi et vendredi 23 et 24
novembre, à l'occasion de l’assem-
blée annuelle qui marquera le ju-
bilé d'argent de la Ligue canadien-
ne de santé.
M y aura deux déjeuners, aux-

quels on entendra M. George A. S.
Nairn, président de Lever Bro-
thers, Toronto, et l'hon, Albini Pa-
quet, ministre de la santé et du
bien-être social dans le cabinet de
Québec. Le Dr Paquet parlera du
“Contrôle de la sante”, au déjeuner

du 24 novembre. tandis qu'À
celui du 23 M Nairn traitera de
“La santé de l'ouvrier et les rela-
tions industrielles”.
Le soir du 23, sous la présidence

du Dr Ernest Couture, directeur dc
1a division de puériculture et d'hy-
giène maternelle du ministère fé-
détail de la santé et du bien-être, le
Dr Martha Eliot, adjointe au chef
du Bureau des enfants, départe-
ment du travail des Etats-Unis,

Washington, traitera de la santé
et du bien-être des enfants et de la
sécurité sociale.

 

 

D Ai a

éjeuner des chefs
e s a »

de police à Québec
Les membres de l'Association des

chefs de police et de pompiers de
la province de Québec auront leur
déjevner dans la ville de Québec
demain & 1 h. 45, aprés l'arrivée du
trai nde Montréal. Le déjeuner au-
ra lieu au Château Frontenac.
Immédiatement après le déjeu-

ner se tiendra ia véunion du comi-
té exécutif de l'Association.

. .
Saint-Hyacinthe gagne
SAINT-UVACINTHE, %. - le

club de hockey Saint-Hyacinthe 2
défalt, hier, le camp militaire de
Saint-Jérôme par le score de 9 à
à 6 Claude Savary a obtenu deux
points, Tony Demers trois, et Fer
nand Gladu n aussi brillé pour
tes vainqueurs tandis que Jacques
TLocas et Jean-Paul Denis ont le
plus brillé pour le Saint-Jérôme

 

 

Za Patric
Annonces cinasifiées comprenant

toutes lex rubriques autres que cel-
les mentionnéez c'-dessous—-2 ceme
t ns par mot. m'nimum 156 mots.
entfle en noir 56e, par insertion
pour une ligne de caractère gothique
14 points.
Semi display: Sc ia ligne.
Les avis de naiseance, décès, ma-

riage. fiançailles, sse de requ'em,
services anniversaires, cartes de re-
merciements et avin in Memoriam
rharkés au taux uniforme de 75 cen-
ting par insert .n. >

Len bureaux pour la réception des
annonces classifites sont placés dans
Tes principales pharmacies par tout
le district de Montréal
Kmple's demandéss 1 centin var,

mot avée minimum de 15 mots.

Appelez LAncaster 3121
service den Petites Ami ren
Les annoncés classifiCes sont ace

ceptées de 8 h. 30 n.m. à 6 h. p.m.

A VENDRE

COSTUME DE SK! pour dame 12

  

  

 

ans, Bottinea de ski, 5 pointe, À
vendre 1SK0 iilvd St-Joseph app 7

216-j.n.0.

MEDECINS

A. BRISÉBOIS M Médecin Chirure
c'en, Gradué de | Université de Pa-
rs Maladies du voeur, estomac. foie
reins peau. «ang. Impuissance. stée
rilité: maladies urinaires vénérien-
nes. diabète. enutte. obésité 118,
Sherbrooke est pcès St-Hubert PR

 

—
COTE. J.-A. SPECIALISTE: mala=
dies sexuelles vénériennes syphilis
vhancre. Aussi traitement par core
respondance. CRescent 4055 6854 Ste
Denis J.N.O.
—
DR LAPORTE. spécialiste, eocéma,
hlennorragie. syphilis vieux écou-
cements. hommes femmes, nouveau
traitement discret. rapide. sûr Prix
raisonnable, 948. Cherrier. 186-jno

PERSONNELLES

CULTURE PHYSIQUE: GRANDIR
maletir, améliorer vue santé. gça-
zner l'Amour. réussir Envoyez llc.
Inadstone. 3702 Parc Lafontaine,
Montréal

TIMBRES POSTE

COLLECTION DE TIMBRES deman-

 

 
 

 

dee lots mélatsés. Meilleurs prix
payés. OSTROFF, 757, Côte Pince
d'Armes. JIA. 2037. 209-1

 

PROPRIETES A VENDRE

MAISON trois étages. quatre !oge-
ments. construction en brique. Bons
revenus. Située dune l'Est. près Pue
pineau. à proximité des tramways
Vendra à prompt acheteur 57006,
comptant où “rn-s S'adresrer A
18;7 Porcheater est JNO.

ON DEMANDE A ACHETER

ARGENT COMPTANT
Noua payons conptant pour tout
meuble usagé: mobiliers de saîle à
diner, de chainbre à coucher, ches-

terfivds, laveuses machines à cous
dre, chaises, ducty Tographes, ete,

M. VAIT.LANCOURT, MA, z
JOUR OC SOIR

EN UE TOP P'ETIT.
NOH TROP Glos,

 

  

 
 

  

  

 

INO

CHAMBRE ET PENSION

CHAMIRE EH SION pour jeu-
nes filles, cau chaude,
S31H, St- 226-1

 

 

  
   

 

Résultatsdela
ligueOntario Jr

Dans la ligue da hockey Junior
de l'Ontario, samedi, les Generals

d'Oshawa ont battu ies Young flan-
gers de Toronto par six à 1. Les
Med Wings de Galt ont buttu ies
Barons de Hamilton, $ 4 | et ie St.
Michaels a déclassé es .larihoios
de Toronto, 10 à £. À Osnawa, vne
minute de silence a élé al‘sesvée
avant la joute, en mémoir: de Red
‘Tilson, ancien as des G>n. . qu

a perdu la vie comme goldut. en
Hollande. Denny a compté uv ix
points pouor Oshawa et Bill Cur-

rick a obtenu trois poin‘s ct leux
assists pour Galt.

 

 

 

Défaite des Indiens

SHERBROOKE, 20. — Lors de
l'ouverture de la maison de hockey
dans cette Mile. les Signaurs de
la Marine, de St-Hyacinthe, ont
battu les Indiens de Shezbrouke
par le score de 8 & 1, dans ure jou-
te d'exhibition. Le club nerdnat a
démontré beaucoup de palssance même dans in défaite.  
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LES HEURES
TRAGIQUES

e-——————————l
La fin de semaine a été rela-

tUvement paisible à Ja Morgue.
Plusieurs accidents ont eu ‘lieu
dans la région de Montréal, dont
deux avec des résultats fatals,

Mais aucune grande tragédie de
la route n'a été enregistrée.

DANS UNE USINE
M. Dumas Lamarche, 37 ans,

domicilié à de Repentigny, à élé
tué instantanément, samedi soir.
lorsqu'une explosion s’est produite
dans une presse à boules explu-
sives dont Il était l'opérateur. L'ac-
cident est survenu dans une usine
des vastes chantiers de Saint-Paul-
l'Ermite. L'ouvrier était seul au
moment de la détonation. Les dé-
gûts sont évalués à près de $1,000
mais il n'y aura aucun ralentisse-
ment dans le fonctionnement de
cet atelier de guerre.

MANOEUVRE TUE

M. Albert Joubarne, 55 ans, 1828
Dézéry, a été mortellement blessé,
samedi matin, alors qu’il se ren-
dait au travail à bord d'un camion
appartenant à la vilie, Le malheu-

Teux à été coincé entre le camion

es

SE

® Vieillard en danger .
n ————-
M. Phillias Pel-
letier, un vicit-
Inrd de 80 ans
a élé grav
blessé, d
che soir,
qu'il fut renver-
sé par an trans-
way à l'antle
des rues Ste-
Elisabeth eof Ste

Catherine.

  

 

 

ot un tramways du vitcuit Ontario
lors d'une coliision survenue à
l'angie Frontenac et Ontario. Au
moment de l'accident neuf cama-
tades de travail de Joubarne se
trouvaient dans le véhicule mais
aucun d'eux ne fut blessé.

ON ENQUETERA
M. Victor Lamothe, 47 ans, 1237,

Montmorency. est mort hier après-
midi à l'hôpital Saint-Luc où la
police l'avait conduit lorsqu'il fut
trouvé inanimé à l'intersection des
rues Saint-Jacques et Saint-An-
toine. Le cadavre a été transporté
& la morgue,

VIEILLARD BLESSE

M. Phillias Pelletier, 80 ans, 1107
Bainte-Elizabeth, traversalt Ia
Chaussée vers le sud, rue Sainte
Catherine, près de Sainte-Eliza-

 

M rthur IAliAIE, 65 ans, qui

est mort soudainement après avoir
assisté au mariage de son fils et
l'avoir reconduit A Is gare pour
ansister au départ des mouveaux
époux,

 

beth, lorsqu’i! fut heurté par un
tramway qui filait vers l'est rue
Sainte-Catherine, Le vieillard fut
aussitôt transporté à l'hôpital
Saint-Luc; il semble avoir la han-

che droite fracturée et il souffre
de blessures à la tête.

VOYAGEURS CHANCEUX
Plusieurs passagers l'ont échap-

pé belle, hier soir, vers 8 h. 30.
lorsqu'un tramway du circuit La-
chine est venu en coilision avec
le dernier wagon d'un convoi de
fret qui reculait dans
de la Canadian Car & Foundry, à
Turcot, Un seul des voyageurs fut
blessé quoique le tamponnement
fut assez violent pour occasionner

de lourds dommages à l'avant du
tram. Mais à la suite de la coll
sion on dut transporter M. Mike
Durakoff, 58 ane, à l'hôpital
Western,
La victime. qui demeure au 30

5195 de la Ciuquième avenue. à Ro-
semont, aouffre d'une fracture du
bras gauche.

EMPOISONNE
Maurice Richard, 3 ans, fils de

M. et Mme Laurent Richard, 1983
rue de Nonville, a été transporté

 

 

Manoeuvre tué

 

M. Albert Jour-
dune a été tué
instantanément
lorsqu'il fut

coincé entre un
camion de la vil-

le à bord duquel
il voyageait et
un tramway de
la rue Ontario

 

 

 
 

FEUILLETON

les cours|.

hier à l'hôpital Ste-Justine, où I! est
encore sous observation, À l'insu de
sa mère, cet enfant aurait absorbé
une dizaine de comprimés somnifà-

res,
UNE COLLISION

Monty Florezyk, 41 ans, 3028 Jac-
ques-Hertel, a été conduit à l'hôpi-
tal Bt-Lue, tard samedi soir lorsque
l'auto dans laquelle il était vint en
collision avec un poteau de fer de
la Montreal Tramways à l’intersec-
tion du Chemin de la Côte St-Paul
et de la rue St-Ambroise. Les bles
sures de Florczyk nécessitèrent 25
points de suture. L’auto était con-
duite par Stephan Floresyk, le frère
de la victime.

VICTIME DE L'AUTO

Ludger Rousseau, 9 ane, 0950 1ère
Avenue, Rosemont, a eu l'os de
l'épaule fracturé lorsqu'il fut heur-
té par uñe auto que conduisait M.
Eustache Bissonnette, 3705 Laval.
L'accident est arrivé à l'intersec-
tion de la Première avenue et de la
rue Bélanger. Le petit est à l'hôpi-
ta] Ste-Justine.

CYCLISTE TUE
QUEBEC, 2%, — (P.C) — Guy

Farrell, 13 ans, est mort hier dea
blessures qui lui furent infligées

par une automobile, samedi après
midi. Le garcon était messager et
il était sur une bicyclette lors de
l'accident.

Le gouvernement Godbout...
(Suite de Ia page 3)

 

ciale d'un sou mais l'a augmentée
au point que durant sa dernière an-
née d'administration on a constaté
un déficit d'au moins $6.000.000,
qui pèse encore sur les épaules du
peuple.

Le premier ministre dit ensuite
que M. Bouchard vient d'être rem-
bla” comme président de la Cum-
mission des rentes seigneuriales de
même que MM. Victor Morin et Si-
rois. tous deux notaires, par l’hono-
rable Antonio Elie, à la présidence,
et MM. Armand Lavallée et le no-
taire J. Bolteau.
De M. Bouchard, M. Duplessis dit

être surpris de l'entendre se plain-
dre du fait qu'il perd maintenant
environ $35,000 par année. Le pre-
mier ministre ignore si les journaux
furent véridiques en rapportant les
paroles de M. Bouchard: “si ce der-
nier perd cétte somme annuelle-
ment par la fermeture de son hôtel
à Saint-Hyacinthe ou la perte de
salaires que lui rapportaient les di-
vers postes qui lui étaient confiés,
le gouvernement actuel n’en est pas

responsable”,
Le premier ministre parle encore

d'administration du Trésor provin-
cial et rappelle qu'en 1936 le dépar-
tement du Trésor ne s'occupait pas
des centaines de mille dollars de
l'argent du peuple qui allaient sans
contrôle au bureau du comptable
de l'Assemblée législative. Une nou-
velle loi pourvoit maintenant à ce

que tous ces argents solent contrd-
lés par un bureau composé de l'hon-
norable Onésime Gagnon, l’hon. J.
H. A. Paquette et l'hon. J. T. La-
rochelte. ce dernier député de Lé-
vis et ministre d'Etat.

A ARVIDA
M, Duplessis dit que M. Talbot

et lui-même ont immédiatement
protesté à Ottawa contre le ren-
voi des employés d’Aluminum et
que M. MitcheH tui à dit dans un
télégramme qu'il enverrait tout de
suite sur les Lieux des représen-
tants du Service sélectif national
pour enquêter.
Sur les 3000 ouvriers de l'Alu-

minum Company, une bonne moi-
tié sont d'âge militaire et que de
ce fait seront appelés en service.

Le Noël...
(Suite de la page 3)

table diner de Noël sur la table,
mais le héros de la fête y à tou-
ché du bout des lèvres.
La maison était remplie de ca-

deaux, et le petit malad@ a insis-
té pour les déballer tous, lui-mé-
me, sans aide. Finalement, #1 g'est
endormi à la tâche. et on l'a re-
tourné au lit. Tout se passe à
merveille, et le garçon ne remar-
qua même pas que la neige man-
quait dehors. Tl ÿ avait peu de

monde pour assister à Im fête: M.
et Mme Hoffman et quelques
membres et amie de la famille.

Déclaration...
(Suite de la page 5)

dienne des employés de chemins de
fer et les ouvriers d'autres trans-
ports.

“Dans une conversation télépho-
nique avec M. Mosher, ce matin.
un représentant de la Compagnie
lui a lu les paroles que lui attri-
buent, dans leurs rapports, des

journaux de Montréal.
“M, Mosher affirmia qu'il n'avait

pas fait la déclaiation citée. dé-
claration contraire aux faits.
“Les rapports de cette réunion

des employés indiquent également
que le sous-ministre du Travail, M.
MacNamara, aurait informé M.
Mosher que des mesures ont été
prises ou seront prises pour la no-

mination d'une Commission d'arbi-
trage pour intervenir dans les rela-
tlons ouvrières de la Compagnie des
tramways de Montréal.
“A cette fin, on mentionne dans

ces rapports lea noms du juge S.
E. Richards, de Winnipeg, de M.

MacNamara et de M. M. MacLean,
également du ministre du travail.
“La Compagnie ne possède aucu-

ne information sur ee point autre
que celle contenue dans une lettre,
en date du 8 novembre 1944, écrite
par M. MacNamara à M. E.-L, Cou-
sains, d’un des contrôleurs de la Com-
pagnie en vertu de l'arrêté ministé-
rie] 6416."

-

 

 

 

La guerre terminée

LONDRES, te. — (BU.P.) =
— Liddell Hart, expert milital-
redu “London Dully Mall”, pré-
tend, aujourd’hui, que Is guerre
peut se terminer avant No”l oi
les Alliés peuvent faire du Rbin
un piège et y précipiter tous les
Allemands, Liddell déclare que
trois facteurs entreat en ligne
de compte: les conditions at-
mosphériques, in quantité et la
qualité des réserves naules, la
situation réelle intérieure em
Allemagne,

 

 

L'arbitrage chez les
policiers et pompiers

 

Le bureau d'arbitrage présidé par Me
. rd. qui siégeait ia semaine der-

d'interpréter Ja clause de la
ation des policiers et pompiers, à

terminé ses séances samedi. Le comité se
réunissait à ll heures samedi matin avec
les représentants des policiers et des poum-
Tiers et la séance ne 3e termina qu'à 7 heu«
res samedi soir après que les intéressés eu-
rent souris leurs différents points de vue.
La ville était également représentée.
Les arbitres ve réumiront maintenant

jeudi prochain et prendront une décision
av sujet de cette caluse du contrat avec
la ville. Les représentants de la police
étaient les constables Roger Lavigueur,
Lucien Marion et le sergent-détective
Emile Joyal.

Sentence remise

  

 

 

 

QUEBEC, 20. (D.N.C.)==Le pro
noncé de la sentence contre Roger

Savard et’ Fernand Lizotte, agents

de la Gerdarmerie, ttouvés coupa-
bles, par un jury, d'homicide invo-
lontaire, à la suite de la mort de
Georges Guénette, de St-Lambert,
comté de Lévis. qui devait avoir
lieu aujourd'hui, à été remis au 4
décembre par le juge Roméo Lan-
Blais. à la demande des avocats.

 

John Harding. ingénieur âgé de
19 ans, qui plaida coupable à l'ac-
cusation d'avoir contrefait des piè-
ces de rnonnaie, dit qu’il apprit
comment faire de fausses pièces
dans un livre écrit par un ancien
policier de Scotland Yark,

Les bombes-robots ont détruit
neuf églises dans le diocèse de Can-
terbury, Angleterre, en ont grave-
ment endommagé 28 autres et en
ont légèrement endommagé 129.
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La Bienfaisante
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Ces jours-lk, sachant que le dé-
feuner serait retardé, Mme de ia
Tour et les deux jeunes filles de-
Meuraient plus longtemps que de

coutume dans leurs chambres. fai-
saient la grasse matinée, et ne
descendaient que quelques ins

tants avant le retour des deux du-
maeatiques,

Et c'étaient. à Tlapparition de
tes derniers, de longues causeries,

Au cours desquelles les châtelaines
@pprenalent tous les potins qui ne

Pénétraient que rarement dans les

salons, ou elles fréquentaient,
Or. quatre jours après le départ

Ge Jean Desbordes, les trois fem-
mes furent révelllées en sursaut
par le retour prématuré de l'auto

qui venait d'emporter l'ancien poi-

Su et in vieille cuisinière,
Le vrombissement du moteur

eessa brusquement, devant le per-
ton.
Des portes se mirent & battre

dans la maison.
Des pas rapides martelaient le
quet.

we 2.00 Madame I... ap

(suite) . pelait Rose d'une pauvre voix es
souffiée,
Roberte, Suzanne et la châtelai-

ne se vétirent en hâte et se préci-
pitérent dans l’escalier. >
—Mon Dieu! Que se passe-t-il ?

Pourquoi revenez-vous ai tôt ? de
manda la maitresse de malson.
—Rose ?... Sylvain ?... Qu'a-

vez-vous donc? interrogeait Ro-
berte. déjà effrayée,

Debout au milieu de l’anticham-
bre. les deux domestiques hale-
taient et paraissaient être deve
nus aphones.

La vieille femme appuyait une
main sur s@ poitrine et jetait des
regards apeurés &ir Ba patronne,
tout en respirant avec force. com-

me elle souffle jui cût subitement
fait défaut,

Derrière elle, Te jardinier grima
çait, téte nue, sans cesser de tour-
ner et de retourner son feutre des
dimanches entre ses mains noueu-
ces.
—Madame !... Oh. ma... dame! «vo bégayait-il par instants.
—Paries donc! g'écria Madame

de la Tour,
vé?...
—Oui... Madame, balbutia Ro-

se, un grand malheur!
—Oh ! gémirent troie voix,
~—Parlez ! répéta Roberte.
Alors, rassemblant ses forces et

son courage, la “mamé” parvint à
articuler, non sans peine :
—Madame.., Crest...

Monsieur Pierre !
—Plerre Lamy ?... Vous l'avez

vu ?... fl est à Ganges ?..,
—Non... Madame... On dit

qu'il a été blessé... gravement...
et que...
—Pierre ?.., Blessé!... Oh!
Cette fois. le cri de douleur

Avait été poussé par Roberte, qui
reculait en chancelant vers le ga-
lon et fût tombée, ei Suzy et sa
mère ne l'eussent immédiatement
soutenue entre leurs bras.
—Mon Dieu! faisait la châtelai-

ne, Pierre ?... Ce pauvre enfant?
Roberte ?... Ma chérie ?...

Reviens & toil... Je t'en supplie !
Mais la jeune fille, À qui ses

jamhes refusaient tout goutien, ne
pouvait plus répondre. Horrtble-

ment pâle, elle avait fermé les
yeux et ne voyait plus ceux qui
l'entouraient,

--Sylvain, mon ami ?...
Le jardinier se précipita à l'ap-

pel de sa maîtresse. enleva la pau-
vre enfant et la déposa douce-
ment sur le canapé du salon. où
les troie femmes a'empressèrent de
la ranimer,
—Roberte ?... Ma mignonne ?...

mon trésor ?... apprialt za mère,
réponde-moi. M'entends-tu ?... Te

Un malheur est arri-

C'est...

 
sent-tu mieux ?.., Filiette ?... Su-

2y ?... vite, mon enfant, un peu
de vinaigre... là... gur les tem-
pes. Ae-tu de l’eau de Cologne ?...
Hôte-toi!... Attends! Elle re-
vient !.., Elle ouvre leg yeux!...

Ont...
Et Suzanne, le visage défait, se

mit à appeler à son tour :
—Chérie ?... Regarde-nous !...

Parles-donc !... Tu souffres ?...
—Laissez-la respirer, Madame,

conseilla enfin la cuisinière, Elle
nous à reconnus. Voyez !
=-Imprudente! reprocha Mada-

me de la Tour. Ne pouvais-tu
prendre quelques précautions pour
lui Annoncer un tel malheur ?...
Excusez, bredouille la “mamé”,

j'étais toute “retournée”. Pensez
done, Un ai brave Monsieur! Syl-

   

vain lui-même en a pleuré, sui te
coup,
Au même instant. Roberte les

appela :
—Maman ?... Oh. maman ?...

Vite!.., Je veux tout guvolr!...
Comment ?... Oh! mon Dieu!
—Te œens-tu assez forte,

gnonne ?
—Oui... Ouf... fit péniblement

la jeune fille. dont le visage était
xillonné de larmes. Comment as-tu
appris 7... Rose ?...
—C'est au marché, Mademoiset-

le. .
—Qui t'a dit ?...

C'est Marie. la nounou de Mon-
sieur Pierre, que nous avons ren-
contrée près de l'église, où elle qe
rendait avec une pauvre figure
toute gonflée et des veux rouges.

mi- que c'en état une pitié i...

—Parle!l...  Parle!... Je t'en
supplie !...
La vieille continua, d'une voix

chevrotante :
~Parait... que la dépèche offi-

cielle est arrivée hier soir. Mada-
me Lamy s'est mise à crier come
me une pauvre folle!.,. Monsieur
Lamy est tombé par terre... Ii a
fallu appeler je médecin. Enfin,
dans la nuit. le père et la mère
sont partis pour Paris !...
—Et... Pierre ?... Eat-il ?...
La jeunefille n'acheva pas, mais

Rose uvait compris l'atroce ques-
tion.
—Non !... fit-elle, Monsieur

Pierre est en vie! Mais ses bles-
sures Sunt trés graves !... Marie
a cru comprendre que In dépéchbe
parlait de brûlures !
—Oh, mon Dieu! frissonnèrent

les auditrices. tandis que Roberts
fermait les yeux comme af elle eût
été sur le point de s'évanouir à
nouveau,
—Et tout cela date d'hier soir ?

demanda la châtelaine qui venait
de se laisser tomber sur un fau
teuil,
—Gui. Madame. Marie nous a

raconté ça. en pleurant. Nous
vions. Mais nous sommes revenus
ici tout de suite, pour vous appren.
dre le grand malheur de ce pau.
vre Monsieur Pierve!.., Ah! cet
te maudite guerre! Elie nous
en fera voir d’autres, allez. Mada-
me! Nous n’avons pas fini de
pleurer toutes les larmes de nos
yeux !... Faut-y retourner qu
marché, Madame ?
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SAMEDI COMPRIS ‘

 

tm de ces jolis meuchoirs.. .qui glisse
de votre main et qu”“Il” ramasse pour vous
est souvent le début d'une aventure ro-
manesque...Aux fêtes... ils seront mes-
sagers de vos bons souhaits.  Madame, rappelez-vous qu'il faut un mou-
choir fin et gracieux avec cette tenue de gala
«+ .venez faire votre choix chez DUPUIS,

Bordure
de guipure

sur ces fins mouchoirs
de toile d'Irlande. En-

i 12” x12”,
Chacun . x. o 1.00

 

Les initiales
sont toujours en vogue, . .
en linon, bordure façon-

emeun.... 49

  

Dentelle
2 pouces

sur belle qualité de 1j-
: Non, environ 18 pouces
> carrés

Chacun , , , ,
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Véritable
Cluny”
dentelle CLUNY sere
vant de bordure suf
toile d'Irlande, 25
Chacun .... »
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en toile d'Irlande

-  Ourlet à jours, En-
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blancs

tout unis en fine toile
de coton Ourlet 4"

Imprimés
gais
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ALDER:Ad. DUOAL, vp, of rnin PUIS, préniéqne,

RAYMOND DUPUIS, vec.-trée.

  

  
    

  


